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AVERTISSEMENT 


| ATEN particuliere & l’empreffe- 
ment que le public a toujours témoi- 
gne pour les ouvrages de M. Ozanam, 
m'engagent , ami lecteur , à vous don- 
ner aujourd’hui une nouvelle édition 
de fon Traité de l’Ufage du compas 
de proportion, que j'ai réduit à une 
forme plus portative , ce qui m'a oblivé 
de faire graver en cuivre les figures de 
cet Ouvrage qui n’étoient qu’en bois 
dans les éditions précédentes. 

Les ufages du Compas de propor- 
tion étant en très-grand nombre, on 
s'eft propofé de donner feulement ici 
ceux qui ont paru les plus utiles & les 
plus généraux , afin que par leur moyen 
on puifle trouver facilement les autres 
de foi-même , ce qui deviendra fortaifé 
quand on aura bien compris les dé- 
monftrations de ceux que l’on enfeigne 
dans ce Traité, Dans cette intention 
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l'on s’eft contenté de placer fur cet inf- 
trument , d’un côté, la ligne des parties 
égales, pour pouvoir divifer une ligne 
felon une raifon donnée : la ligne des 
plans, qui fert à augmenter ou à dimi- 
nuer un plan à volonté : & celle des 
polygones, pour pouvoir infcrire dans 
un cercle un polygone régulier de tel 
nombre de côtés qu'on voudra.- De 
l'autre côté du compas de proportion 
on a tracé la ligne des cordes, pour la 
mefure des angles: la ligne des folides, 
pour pouvoir augmenter ou diminuer 
un folide felon une raifon donnée ; & 
Ja ligne des métaux, pour connoitre 
la proportion que les fix métaux ont 
entr'eux. On a ajouté à cette édition, 
d’un côté, la ligne du poids des bou- 
lets, & de l’autre, celle du calibre des 
pieces , qui manquoient aux anciennes 
éditions, auff-bien que la ligne des mé- 
taux, & que l’on a inférées dans celle- 
ci pour n’y rien laiffer à defirer ; c’eft 
aufli pour cette raifon qu’on a ajouté 
des démonftrarions dans le courant du! 


| 
| 


| 


f 
l 
( 


AVERTISSEMENT. v 
livre aux endroits où l’on a jugé qu'elles 
étoient néceflaires. 

Comme ce Traité de l’ufage du Com- 
pas de proportion formeroit tout feul 
un trop petit volume, j'ai cru faire plai- 
fir aux curieux d’y joindre un petir livre 
affez rare du mème Auteur, quia pour 
titre, Ufage de l’Inftrument univerfel, 
ces deux Ouvrages ayant également 
pour objet de réfoudre promptement 
& fans calcul les problèmes les plus 
ordinaires de la Géométrie-pratique. 

Ceux qui ont parlé de linftrument 
univerfel avant M. Ozanam, l’avoient 
fait fi légérement , qu’il dit dans fa pré- 
face que cet Inftrament peut déforinais 
paller pour nouveau, parce qu'on n’en 
avoit enfeigné l’ufage que pour lever 
un plan, au lieu que notre Auteur l'a . 
rendu univerfel pour toutes les opéra- 
tions de la Géométrie-pratique. Il eft 
vrai que la difficulté d’avoir ces inftru- 
mens bien juftes l’avoit fait négliger de 
fon tems ; mais M. Ozanam en ayant 


fait exécurer par d’habiles ouvriers , les 
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vj AVERTISSEMENT. 
diverfes expériences qu’il a fait enfuite 
avec ceux ci, lui ont fi bien réufi, 
qu'il aflure que cet Inftrument eft le 
plus exact de tous ceux qui ont été 
inventés jufqu’à préfent pour travailler 
fur le rerrein, & qu'il eft même plus 
commode que les autres, en cequ'ilne 
faut fçavoir ni Trigonométrie, ni 
Arithmértique pour s’en fervir, 

Il eft bon cependant d’avertir ici, 
que non-feulement l’Inftrument uni- 


verfel demande à être travailléavecune 


grande exactitude , mais encore qu’on 
doit être très-foigneux à le placer avec 
précifion au point marqué : autrement 
on s’expoferoiticommettre deserreurs 
confidérables , fur-tout fi l’on n’étoit pas 
beaucoup éloigné de l’objet que lon 
veut vifer par les pinnules, où par la 
lunette , quand 1l yen a. C’eft ce quia 
fait abandonner l’ufage de cet Inftru- 
ment à bien des perfonnes, qui ontcon- 
clu trop légérement qu'il ne pouvoit 
pas être parfaitement jufte, quoiqu'il 
feroit facile de prouver le contraire, en 
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AVERTISSEMENT. vi 
ce qu'on n’eft pas obligé ici de connoi- ‘ 
tre la quantité des angles vifuels , com- 
me il atrive en fe {ervant du demi- 
cercle; (ce qu'il n’eft jamais poflible 
de fçavoir au vrai} au lieu qu'avec 
l'Inftrument univerfel, la chofe que 
l’on veut exécuter fe trouve toute:tra- 
cée fur fa furface, ainfi qu’on le verra 
dans l’explication de fes ufages. D'au- 
tres fe font imaginés que cet Inftru- 
ment n’étoit autre chofe que la plan- 
chette; parce que tous les rayons vi- 
{uels fe tracent deflus, pour avoir ce 
que l’on cherche fur le terrein ou en 
air, réduit en peut fur la furface de 
l’Inftrument; mais il ya bien de la diffé- 
rence de l’un à l'autre, comme il fera 
aifé à chacun de s'enappercevoir quand 
on fçaura de quelle maniere on fe fert 
de la plancherte, & de notre Inftru- 
ment univerfel. 

Ce volume eft terminé par un Traité 
de la divifion des Champs, que M. 
Ozanam avoit joint à celui de l’ufage 


_ du compas de proportion, & qui a tou- 
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vij AVERTISSEMENT. 
jours depuis été imprimé à la fuite de 
cet ouvrage dans les différentes édi- 
tions qui en ont été faites. L’urilité de 
ce dernier Traité eft trop connue & 
trop fréquente dans la Géométrie-pra- 
tique & dans l'arpentage, pour qu'il 
foit néceffaire de s'étendre davantage 
là deflus ; c’eft pourquoi je terminerai 
_ cétavertifflement par la table des Cha- 
pitres & des Problèmes contenus dans 
ces trois Traités, 
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Des Chapitres & des Problèmes contenus 
dans ce Volume, 


USAGE DU COMPAS 
DE PROPORTION. 


Lee es PREMTER. Conftruction 
du compas de proportion , page à 
Table du nombre des parties des côtés ho- 
mologues de tous les plans Jemblables ë 
doubles, triples, quadruples, Gc. à lé- 
gard du plus petit côté de 125, ou du 
plus grand de 1000 parties, 7 
Tables des côtés des polygones réguliers 
depuis le quarré jufqu'au dodécagone , 
11 
Tables des parties des côtés homologues 
de tous les folides femblables , doubles, 
triples , quadruples , &c, à l'égard du 
plus perir côté de 125,6 du plus ane 
de 1GO0 parties , 


x TABLE, 
Table des poids & des diametres des fs x 


métaux , 22 
Preuve des divifions du COMPAS , 25 
Car. Il. U/age de la ligne des parties 

égales , 30 


ProBrèmEf. Divifer une ligne donnée en 
autant de parties égales qu’on voudra , 


31 
Probl. IT. Cozper une ligne donnée felon 
une raifon donnée, . 34 


Probl. III. Æranc données deux lignes, & 


les parties égales de l’une ; trouver les 
parties égales de l'autre, 338 
Probl, IV. Etant donnée une ligne & le 
nombre des parties évales qu’elle con- 
tient , en retrancher tel nombre que l’on 
ARE de ces parties ; 40 
Probl. V. Trouver une lione égale & la 


circonference d’un cercle donné, 43 


Probl. VE, Ouvrir le compas de proportion, 
enforte que Pangle des deux lignes des 


parties égales [oit droit, 44 
Probl. VIE. 4 srois liones données trouver 
urre quatrieme proportionnelle, 46 


Probl. VIII. Trouver géométriquement à 
deux lignes données une troifteme pro- 
portionnelle ; & à trois lignes une qua- 
rrieme , SI 

Probl.IX. Divifer une 0 donnée en au- 

tant de parties égales qu'on voudræ, 54 
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Cuar.ll. Ufage de la ligne des Plans, js 
Probl. I. Etant donné un trianole , trouver 
un autre triangle femblable en raifon 


donnée , s6 
Probl. IT. Trouver la rai[on de deux plans 
Jemblables donnés, 69 


Probl. II. Ouvrir le compas de proportion, 
enforte que les deux lignes des plans 
faffent un angle droit, 64 
Probl.1V. Trouver un plan femblable & 
égal à deux plans femblables donnés, 6 
Probl. V. Encre deux lignes données trou- 
ver une moyenne proportionnelle, 6G8 
Probl. VI. Trouver géométriquement entre 
deux lignes données une moyenne pro- 
portionnelle , 72 
Cuar. IV. Ufage de la ligne des RARE 
nes, 76 
Probl. I. Décrire un polygone régulier dans 
un cercle donné, 77 
Probl. II. Décrire [ur une ligne donnée un 
polygone régulier, 79 
Probl. HI. Couper une ligne donnée dans 
la moyenne & extréme raifon, 82 
Probl. IV. Décrire fur une bafe donnée 
un triangle ifofcele , dont l’un des deux 
angles à la bafe foit double de ARpe 
au fommet , 
Probl. V. Ouvrir le compas de El 
tion , enforte que les deux lignes des 
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polygones faffent un angle droit, 87 
Cuar.V.Ufage de la ligne des cordes, 88 
Probl. I. Prendre fur la circonférence d’un 
cercle donné un arc d'autant de degrés 
que l’on voudra, 89 
Probl. II. Ouvrir le compas de proportion 
de maniere que Pangle des deux lignes 


des cordes foit d’autant de degrés qu'on 


voudra , 
* Probl. IE. Trouver le demi-diametre d'un 
arc de cercle donné , dont on connoft les 


degrés , 96 
Cuar. VI. Ufage de la ligne des folideés , 
98 


Probl.]. Ezant donnée une pyramide, trou- 
ver une pyramide femblable en raijon 
donnée , | 99 

Probl.1I. Trouver la raifon de deux [o- 
lides [emblables donnés , 103 

Probl. II. Ouvrir Le compas de propor- 
tion de facon que l’angle des deux lignes 
des folides foit un angle droit, 107 

Probl. IV. Trouver un folide Nembisble & 
égal à deux folides fermblables donnés, 

108 
| Lemme. Side quatre lignes les trois pre- 
mieres font proportionnelles , & que le 


cube de la troifieme foit égal au folide 
Jous la premiere & le quarré de la qua- | 


trieme, ces quatre lignes feront pro, 
portionnelles , 112 
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Probl. V. Entre deux lignes données trou. 
ver deux moyennes proportionnelles , 
114 
Probl. VI. Trouver géométriquement entre 
deux lignes données deux moyennes pro- 
portionnelles : 117 
Probl. VIL. Trouver fans le fecours du 
compas de proportion ; & d'une facon 
plus méchanique, entre deux lignes done 
nées, deux moyennes proportionnelles , 
120 

Probl. VIT. Trouver le côté d'un cube 
égal au parallelipipede HBC, dans le- 
quel H fignifie [a hauteur ,& B,C, les 


diametres de [a bafe, 123 
Cuar. VII. Ufage de la ligne des me- 
{aux , 124 


Probl. I. Erant donne le diametre d’une 
JPhere quelconque faite de Pun des fix 
_ mnétaux, par exemple, d'argent, trouver 
le diametre d’une fphere d’or de même 
poids, ibid. 
Probl.IH. Trouver le rapport fpécifique des 
J Lx métaux, par rer » de l'argent 
a l'or, 12$ 
Probl. Nil. Ày ant un Corps fait de l'un 
des fix métaux , comme d’étain, d'un : 
poids, par exemple, de 36 Fa 3 ÉTOU- 
ver le poids d’un corps d'argent qui [e- 
roit de même volume que celui d'écain , 
127 
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Probl. IV. Trouver le rapport du poids de 
deux corps Jemblables dont l’un Joit , 
par exemple, d'étain,& l'autre d'argent, 
leur diametre étant donné, 123 
Probl. V. Le diametre d’une Jphere de cui- 
vre & fon poids de dix livres étant don- 

_ né, trouver le diametre d’une Jphered’or. 
que 1$ Uvres, 129 
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Ufage de cet Inftrument, 131 
Conftruilion de lInftrument univerfel, 
132 
Probl. I. Mefurer un angle acceffible faÀ 
la terre, 13$ 
Probl. 11. Mefurer un angle inaccef]ible 
Jur la terre, 136 


Probl. II. Faire à un poirit donné d’une 
digne donnée [ur la terre un angle d’au- 
rant de degrés que lon voudra, 138 
Probl. IV. Divifer un angle donne Had 
cer ble fur la terre en deux également , 
139 
Probl. V. Divifer une ligne donnée inde 
ceffible fur la terre en deux également , 
142 
Probl. VI. Rerrancher d'une ligne PR 
inacceffible für la terre ;une partie d’une 
grandeur donnée , 145 


IX AMRRLLE: XV. 

Probl. VIH. Prolonger une ligne donnée 
Jur la terre, quand il [e trouve quelque 
empéchement, 147 
Prob]. VIT. Tirer par un point donn: fur 
la terre à une ligne donnée accefjible 
d’un côté , une parallele G 1$0 
Probl. IX. Tirer par un point donné fur 
la terre à une ligne donnée inacceffible, 
une parallele, 152 
Probl.X. Tirer par un point donné fur 
une ligne donnée acceffible [ur la terre, 
une perpendiculaire , 1$4 
Probl. XI. Tirer par un point donné hors 
d'une ligne donnée acceffible fur la 
terre , une perpendiculaire, ibid. 
Probl. XII. Tirer par un point donné hors 
d’une ligne donnée inacceffible [ur la 


terre, une perpendiculaire , 15$ 
Probl. XIII. Mefurer une ligne [ur la ter- 
re, acceffible des deux côtés, 157 
Probl. XIV. Mefurer une ligne fur la ter- 
re, acceffible d’un côté, 1$9 
Probl. XV. Mefurer une ligne inacceffible 
Jur la terre, 161 


Probl. XVI. Mefurer Jar la terre une li- 
- gne acceffible inclinée à l’horifon, 166 
Probl. XVIL Mefurer une hauteur ac- 
- ceffible, 168 
Probl. XVIII. Mefüurer une hauteur inac- 
ceffible 179 


x; TABLE. 4 
Probl. XIX. Mefurer d'en haut une ligne | 


inacceffible , 1 PROMEN7 3 
Probl. XX. Mefurer d'en haut une hauteur 
 änacceffible , 177 


Probl. XXI. Mefurer une profondeur, 180 
Probl. XXIL Tracer un plan fur la terre, 
183 

Probl. XXII. Lever Le plan d’une place 
acceffible [ur la terre, 18 (4 
Probl. XXIV. Lever le plan d’une place 
. inacceffible fur la terre, \V 511872 


TRAITÉ DE LA DIVISION 
DES CHAMPS. 
. Cuar.L De la divifion des triangles. 
Probl. I. Divifer le triangle donné ABC, 
en autant de parties évales qu'on voudra, 
par-des lignes tirées de l'angle donné À, 
190 
Probl. IL. Divifer le triangle donné ABC, 
en autant de parties égales qu'on voudra, | 
par des lignes paralleles au côté BC,191 
Probl. II. Divifer en deux également le 
triangle ABC parune ligne perpendicu-. 
laire au côté AB, 193 
Probl. IV. Divi/er le triangle donné ABC 
en deux également par une ligne tirée 
du point donné D fur le côté BC, 195$. 
Probl. V. Divifer le triangle donné ABC, 


en 
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en autant de parties égales que l’on 
Voudra, par des lignes tirées du poine 
donné D fur le côté donné BC, 196 

Probl. VI. Tirer du point donné D au de- 
dans du triangle donné ABCtrois lignes, 
enforte que l'une paffe par l'angle don- 
né À, 6 que les trois divifent le triangle 
donné ABC en trois parties égales, 198 

Probl. VII. Divifer le triangle donné ABC 
en trois parties égales , par trois liones 
tirées aux trois angles 4, B,C, 199 

Probl. VIIL. Rerrancher du trianple donné 
ABC un triangle égal au donné CDE h 
& ayant un angle égal à l'un dé ceux 
du triangle donné ABC, 200 

Probl. IX. Recrancher du triangle donné 
ABC un triangle égal au donnéCDE , 
par une ligne tirée de l'angle donnéB, 

201 

Probl. X. Rerrancher du triangle donné 
ABC un triangle égal au donné CDE F 
par une ligne tirée par le point I donné 

Jur le côté BC, 102 

Probl. XI. Rerrancher du triangle donné 
ABC un triangle égal au donné CDE 

par une lione parallele au côté donné 
BC, 203 

Cnap. Il. De /a divifion des quadrilateres. 

Probl.[. Divifer leparallelogramme donné 
ABCD en autant de parties égalesqw'on 
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xviij T''A B EVE, 
youdra, par des lignes paralleles au côté 
donné AD ou BC, 206 
Probl. II. Divifer le parallelogramme don- 
né ABCD en trois parties égales , en 
commencant par l'angle donné À, 2074 
Probl. HI. Divifer le parallelogramme 
donné ABCD en trois parties égales , 
en commencant par le point Ë donné 
NurdeérE ARS 208 
Probl.IV Divifer le parallelogramme don- 
dé ABCD en trois parties égales , par 


deux lignes tirées de l’angledonnéA.109 
Probl. V. Divifer le parallelogramme don- 


né ABCD en trois parties égales , par 


deux lignes tirées du point donné E fur. 


le côté donné AB, 210 


Probl. VI. Divifer le trapézoïde donné, 
ABCD en autant de parties égales 


u’on voudra, : 211 


Probl. VII. Divifer le trapeze donné 4B-, 
CD en deux également , par une ligne, 
droite tirée de l'angle donné D, ibid. 


Probl. VIIL Divifer Le trapeze donné AB- 
CD en deux également , par une ligne 
droite tirée du point E, milieu du côté, 
AB, 212. 

Probl. IX. Divifer le trapexe donné AB: 
CD en deux également ; par une ligne, 
droite tirée du point E donné [ur le côté | 


CD, 214 
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Probl. X. Divifér le crapeze donné AB- 
CD en deux également , par une ligne 
parallele au point donné AD, 2116 
Probl. XI. Divifer le trapeze donné AB 
CD en trois parties égales par deux li- 
gnes tirées de l'angle donné D, 222 
Probl. XII. Divifer Le crapeze donné AB- 
CD en trois parties égales , par deux li. 
. gnes tirées du point E donné fur le côré 
CD, | ibid. 
Probl. XIII. Divi/er letrapeze donné AB. 
CD en deux parties égales par deux li- 
gnes paralleles au côté donné AD, 124 
Probl. XIV. Divifer le trapeze donné AB- 
CD en trois parties égales, par deux li- 
gnes tirées des deux angles oppo/fés B, 
D, 22$ 
Probl. XV. Divifer le trapeze donné 4 B- 
CD en deux parties , dont La raifon {oit 
. égale a celle des deux lignes données 4G ñ 
GA, 116 
Probl. XVI. Retrancher d’un trapeze don- 
_néune figure égale à une autre figure 
donnée , ; 228 
Cuar. I. De la divifion des Polygones. 
Probl. 1. Divi/er un polygone régulier en 


deux également par une lione tirée du: 


milieu de l'un de [es côtés, 229 
Lemme. Réduire un polygone propofë en 
triangle; 230 


bij 
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Probl. II. Divifer un polygone répulier en 


deux également ; par une ligne paral- 
dele à l'un de fes côtés, 231 
Probl. III. Divifer un polygone régulier 
en deux également par deux lignes per- 
pendiculaires entr'elles, AOL AS 
Probl. IV. Divifer un polygone régulier 


en deux également > Par une ligne tirée 


d'un point donné fur l'un de fes côtés, 


35 
Probl. V. Divifer le polygone donné 4 
CDE en trois parties égales » par deux 


lignes tirées du point donné ©; fur le 


côté CD, ; 236 


Probl. VI. Divifer en trois parties évales 
le polygone donné ABCDE , par deux - 


lignes tirées de l'angle donné D, 137 
Probl. VIT. Divifer Le polygone donné 
ABCDE en trois parties égales, par 
deux lignes rirées des deux points OF, 
donnés [ur le côté CD, 238 
Probl. VIII. Divifér le polygone donné 
ABCDE en deux parties dans la raifon 
des deux lignes données AT, IL, par 
ane ligne tirée de l'angle D, 239 


Fin de la Table des Chap. & des Problé- 


mes contenus dans ces trois Traités. 


APPROBATION 


De M. BELIDOR ; Cenfeur Royal, ancien 
Profeffeur de Mathématique aux Eco. 
des d’Arrillerie de la Fére, &c. 


J ‘A1 lu, pat ordre de Monfeigneur le Chance- 
lier , les Œuvres de M. Ozanam ; contenant le 
Di&ionnaire, le Cours, & les Recréations Ma- 
thématiques , un Traité de l’Arpentage, la Géo- 
métrie- pratique, l’Ufage du Compas de propor- 
tion, la Méthode pour lever les Plans, & les 
Elémens d'Euclides. | 

Les Ouvrages de M. Ozanam ayant fervi juf- 
qu'ici d'école à prefque tous ceux qui fe fonr 
appliqués aux Mathématiques , depuis qu’elles 
ont été regardées en Europe comme la bafe de 
toutes les Sciences : il y a apparence que cette 
nouvelle Edition de fes Œuvres fera auffi-bien 
reçue du Public, que l’ont été les précédentes, 
À Paris, le 24 Février 1746 BELIDOR, 


PRIVILEGE DU ROI. 


Bbirs par la grace de Dieu, Roi de France 
& de Navarre, à nos amés & féaux Confeil- 
lers ,les Gens tenans nos Cours de Parlement , 
Maîtres des Requêtes ordinaires de notre H6- 
tel, Grand Confeil, Prevôt de Paris, Baillifs. . 
Sénéchaux , leurs Lieutenans Civils, & autres 
nos Jufticiers qu’il appartiendra, SazuT : Notre 


bien amé CHARLES ANTOINE JomsérT, Lie 
braire à Paris, Nous a fait expofer qu’il defi- 
reroit faire réimprimer & donner au Public 
des Ouvrages qui ont pour tire : Œuvres 
de Mathématique de feu M. Ozanam, de 
l'Académie des Sciences 3 Secrets des Arts 
& Métiers ; Le Teinturier parfait 3 l'Art de 
la Verrerie ; P Art de tourner du Pere Plu= 
mier. S'il Nous plailoit lui accorder nos 
Lettres de Privilege fur ce néceflaires. A 

ces causes, voulant favorablement trai- 
ter l’Expofant, Nous lui avons permis & per- 
mettons par ces Préfentes de faire réimpri 
mer lefdits livres en un ou plufieurs volu- 
mes , & autant de fois que bon lui fembiera, 
& de les vendre, faire vendre & débiter par-tout 
notre Royaume, pendant le rems de neuf 
années confécutives , à compter du jour de la 
date defdires Préfentes : Faifons défenfes à tou- 
tes perfonnes de quelque qualité & condition 
qwelles foient , d’en introduire d’'impreffion 
étrangere dans aucun lieu de notre obéiflance ; 
comme auffi à tous Libraires & Imprimeurs, 
d'imprimer ou faire imprimer, vendre, faire 
vendre , débiter ni contrefaire lefdits livres , en 
{out ni en partie, ni d’en faire aucuns Extraits, 
fous quelque prétexte que ce foit , d’angmenta- 
tions, correétions, & autres, fans la permiflion 
exprefle & par écrit dudir Expofant, ou de ceux 
qui auront droit de lui, à peine de confifcation 
des Exemplaires contrefaits, de trois mille li- 
vres d’amende contre chacun des contreve 
nans , dont untiers à nous, un tiers à l'HG- 
tel-Dieu de Paris, l’autre tiers audit Expofant, 
ou à celui qui aura droit de lui, & de tous dé- 
pens , dommages & intérêts ; à la charge que 
ces Préfentes feront enregiftrées tout au long 


fur le Regiftre de la Communauté des Libraires 
& Imprmeurs de Paris, dans trois mois de la 
date dicelles ; que la réimpreffion defdits livres 
fera faite dans notre Royaume & non ailleurs, 
en bon papier &.beaux caraëteres, conformé- 
ment à la feuille imprimée, attachée pour 
modele fous le contre-fcel des Préfentes; que 
lPImpétrant fe conformera en tout aux Régle- 
mens de la Librairie, & notamment à celui 
du 10 Avril 1725 ; qu'avant de les expofer 
en vente , les manufcrits & imprimés qui au- 
ront fervi de copie à la réimpreffion defdits 
livres feront remis dans le même état où 
PApprobation y aura été donnée, ès mains de 
notre très-cher & féal Chevalier, le fieur 
d'Aguefleau , Chancelier de France, Comman- 
deur de nos Ordres, & qu’il en fera enfuite 
remis deux Exemplaires de chacun dans notre 
Bibliotheque publique , un dans celle de notre 
Château du Louvre , & un dans celle de notre= 
dit très-cher & féal Chevalier le fieur d’Aguef- 
feau , Chancelier de France, Commandeur de 
nos Ordres, le tout à peine de nullité des Pré 
fentes. Du contenu defquelles vous mandens 
& enjoïignons de faire jouir ledit Expofant, 
ou fes ayans caufe, pleinement & paifiblement, 
fans fouffrir qu'illeur foit fair aucun trouble ou 
empêchement. Voulons que la copie defdites 
. Préfentes , qui fera imprimée tout au long au 
commencement ou à la fin defdits livres, foir 
tenue pour duement fignifiée, & qu’aux copies 
collationnées par l’un de nos amés & féaux Con- 
feillers & Secretaires , foi foit ajoutée comme 
à l'original. Commandons au premier notre 
Huiffier ou Sergent fur ce requis de faire pour 
Pexécution d’icelles tous actes requis & nécef- 
faires, fans demander autre permiflion, & 


nonobftant clameur de Hare, Charte Nora 
mande , & Lettres à ce contraires : Car tel eft 
notre plaifir. Donne à Paris le vingt-deuxieme 
jour du mois de Juillet lan de grace 1746, & 
de notre Regne le trente-unieme. Par Le Roi en 
fon Confeil. 

SAINSON. 


Regifiré [ur le Regiftre 11 de la Chambre 
Royale des Libraires & Imprimeurs de Paris, 
No. 615$, fol, 543 , conformément aux anciens 
Réglemens confirmés par celui du 28 Février |, 
1733. A Paris, le $ Mai 1746. 
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DU COMPAS 
DE PROPORTION. 


1 compas de proportion eft un inf- 
_trument de mathématique dont on.peut 
fe fervir très-commodément pour réfou- 
dre promptement & facilement les pro- 
* blèmes les plus utiles & les plus nécef. 
“aires dans toutes les parties desimathé- 
“matiques,& principalement dans la géo 
vimétrie pratique , tant fur le papier que 
“fur le terrein. É 
Quoique la conftru&ion de cet inftru- 
“ment ne foit pas inconnue aux ouvriers 
“quitravaillent aux inftrumens de mathé- 
"matique,néanmoins je ne laifferai pas de 
lenfeigner ici briévement pour les li- 
gnes que nous nous fommes propofé 
d'y mettre; voir, pour les lignes dés 


Êë 


2 Us AGE ; 
parties égales, des pl des polygo- 
parties égales , des plans, des polygo 
nes ,des cordes , des folides, & des mé- 
taux ; étant facile à leur imitation d'y. 
. ajouter les autres lignes dont on peut 
| avoir befoin dans la pratique ,comme /e 
ligne des ie pour la defcription. 


des cadrans folairès, &c: 


(CHAPITRE PREMIER. 
Conftrutlion du compas de proportions. 
Planche premivcre. | “0 


À a N T-déterminé!la longueur du 
compas de proportionique vous vou- 
lez conftruire, comme-de-fix pouces!, | 
-ce qui-eft le plus sordinaire., r& la lar- 
-geur , comme de fix lignes s| préparés 
-deux regles delaiton ;‘ou-de-quelqu’au:| 
‘tre matiere folide;ayant cette mêmelons 
gueur &c cette:mème largeur , pour les 
jambes de votrecompas ; lefquelles dai- 
ent ètre mobiles l’entour:de leurs ex= 
trèmités, que l’on:doit pour cette fin 
“joindre enfemble par lemoyen d’une 
“charniere, enforre que Le compas ‘de 
“proportion fe puifle fermer &c ouvrit 

comme l'on voudra parcun mouvement 
qui foitautancégal &-uniforme qu'il fer 


Du Gb D À sc | 
_poflible , pour s'en pouvoir fervir plus 
commodément | - 

Le centre de cette chatniere fera pris 
pour le centre du compas de propor- 
tion , comme À , duquel on doittirer 


Planche 
premiere, 


fur chaque jambe , de côté d'autres. 


toutes les lignes qu'on veut ajouter au 
<ompasde proportion, pour fon ufage, 
"& premierement la ligne des parties 
égales , ainf appellée, parce qu’elle eft 


divifée en un certain nombre de parties : 


égales , tel que lon veut, & le plus 
grand ferale meilleur , afin que Pufage 


<nfoitplusuniverfel. Ce nombre eftor: 


dinairement 200, dans une longueurde 
fix pouces ; & quoique la divifion de 
cette ligne en 200 partics.épales foit 
facile. ,néan moins pour-ne rien laifler à 
deviner , je dirai icien peu de mots la 
maniere de:faire cette divifon. : 

sit La longueur de votre:li gne étant dé: 
terminée:fur chaque jambe ,-divifez:la 
depuis le centre du com pas de propor- 
tion jufqu’à fon extrémité, en deux par- 
ties égales , dont chacune vaudra 100. 
Divifez encore chacune de ces deux par: 
ties égales en deux autres parties égales, 
dont chacune vaudra so.Divifezenfuite 
chacune de ces parties évales en deuxaue 
tresparties égales, Te. de ces nou: 

1] 
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PL r. velles parties égalesen cinq parties égar 


les, & enfin chacune de ces dernieres 

: 1 parties égales encore en cinq parties Éga- 
les, &-la ligne propofée fe trouvera divi- 

fée en fes 200 parties égales , que vous 

{éparerez de cinq en cinq par de petites 

lignes, aufquelles vous ajourerez des chi- 

fres de 10 en 10 feulement,enles comp- 

tant depuis lecentre À, jufqu'à l'autre ex- 

; trémité, oùlenombre 200 fe trouvera. 

. Ligne des : Proche la ligue des parties égales, 


plans. on pourra ajouter fur la même {urface 


du compas de proportion /a ligne des 

_ plans, ainf appellée, parce qu’elle com- 

prend depuis le centte À, les côtés ho- 
mologues d’un certain nombre de plans 
femblables, multiples du premier & plus 

petit, par les sombres naturels 2, 3, 4, 

&c. Ce nombre eft ordinairement 64 ;, 

dans une longueur de fix pouces, telle 

| que nous l'avons ici fuppofée, de forte 
. … … que lextrèmité de cetteligne repréfente 
le côté du 64° plan, c’eft-à-dire, d’un 

plan 64 fois plus grand qu’un autre plan 
femblable, dont Le côté homologue eft 

égal à la 8° partie de toute la ligne des 

plans, parceque la racine quarrée de 64 

ets, & c'eft pour cela qu'ona choili ce 

nombre quarré 64, afin que fa racine 


quarrée 8 étant exatte , on ait aufh exace 
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tement le côté homologue du premier pl, ;5« To 
& du plus petit plan femblable ; parce 
que ce côté eft égal à la 8€ partie du côté  : 
homologue du 64° plan, puifque laracine 

| ques de 64 eft 8, & que les plans 
emblables font entre eux comme les 
quarrés de leurs côtés homologues (par 
Mo du és F 
Pour trouver le côté homologue de ce 
premier & plus petit plan, & par fon 
moyen les côtés homologues de tous les 
autres plans femblables, doubles, tri- 
_ ples, quadruplés, & ainf.de faite juf- 
qu'au 64° & plus grand plan ; divifez à 
_ partle côté de ce plus grand plan , ow la 
ligne des plans, en un certain nombre de 
parties égales , qui foit divifible par la 
racine quarrée 8 du plus grand plan 64, 
: le nombre le plus grand fera le meil- 
Jeur, comme en 1000 parties égales, ce 
qui fera facile dans une longueur de fix 
pouces ; divifez ce nombre 1000, 
pat la même racine quarrée 8 du plus 
grand plan 64, & le quotient donnera 
exactement 125 parties pour la quantité 
du côté du premier plan. C’eft pourquoi 
f lon porte 125 parties fur la lignedes 
"plans depuis le centre À , on aura tn 
point qui terminera la longueur du côté 
- homologue du prémier plan , par le 
iij 


Ph ,: 
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moyen duquel: on trouvera aifément les 
longueurs des côtés homologues des au 
tres plans femblables multiples ; comme 
fi on veut trouver le côté hiomolosue 
d'un: plan double , on mulripliera par2 
le quarré 15625 du nombre 1215 de 
parties du côté du premier plan , & on 
préndra la racine quarrée du produit 
31250, laquelle donnera environ 177 
parties pour.le côté homologue du plan 
double: c'eft pourquoi fi on porte 177 
parties fur la ligne des plans depuis le 
centre À , on aura un fecond point qui 
terminera la longueur du côté du fecond 
plan , ainfi des autres. C’eft de certe ma= 
niere que nous avons fupputé la table 
fuivante, | | 
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TABLE du nombre des partiés des côtés 
* homologues de tous les plans fembla- 
bles 2 doubles , criples , quadruples : 
éc,.al égard duplus pétit côtédex2 55 
ou du plus grand dé 1000 parties. 


hplses| [331718] l49! 875: 

pas 70 341729) |so| 884 
12545) 357391577892 
01559| 1361750] 152] 907 


en pire. 53! o10 || 


221586] |38/770) |54] 918 
>| 1231599! |30/780| [55] 927 
353 24,612) 40/7920 56 1935 ; 
2$ 621$ 41 8oo! 171 944 
261637, |42/810| |58| 952 
27,6 6ç0 431819 59) 960 
1281661} [441829| | 
291673| [451839] |G1) 976 
3016841 1461848! [621 984 
311696] |471857) 1631 992 || 
132 7071 2 866 Faire | 


RG es ble. fes peur ripoaiet par une 

autre maniere qui elft plus facile que là 

précédente, ; parce qu’elle peut fervir de la 

mème façon pour un autre nombre du 

plus grand plan que 64, de ce nom 
| 1Y 
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ne fera pas quarré , & qu'il ne divifera 
pas exaétement le quarté du nembre des: 
… parties du côté du même plus grand plan, 
ce qui empèchera le côté du premier plan: 
d’étre exaét, & de pouvoir s’en fervir: 
pour trouver commodément les côtés 
homologues des plans femblables multi 
ples. Dans ce cas on pourra trouver ces 
côtés plus facilement en cette forte. 
Faitesune regle de trois directe,dontle. 
premier terme foit le plus grand plan, 
comme ici 64, le fecond foitle plan fem- 
blable dont on cherche le côté homolo- 
gue, comme par exemple $ pour un plan 
quintuple du plus petit, & le troifieme 
Joit le quarré du nombre des parties du. 
côté du plus grand plan, comme ict | 
1000000 ; la racine quarrée du qua-! 
trieme terme 78rs$ , donneraénviron 
279 parties pour le côté homologue du 
plan quintuple ( comme il eft évidence 
par la 20 du 6), ainfi des aurtes. 
Ligne des Enfin proche la ligne des plans, on 
polygones, pourra ajouter a ligne des polygones ; | 
PI. 1° ainfi appellée parce qu’elle comprend | 
depuis le centre À , les côtés d’un cer- 
tain nombre de polygones réguliers inf. 
crits dans un même cercle, le quarré y. 
étant compris , & nonle sriangle, pour 
‘ m'être pas d’un grand ufage:.Ce nembre 
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eft ordinairement 8,en commençant des:p}, x, 
puis le quarré jufqu’au dodecagone,lesau- 
tres polygones n’étant pas d’un fi grand 
ufage, parce que les polygones réguliers 
ne fervent ordinairement que pour la: 
fortification des places régulieres, & 
qu'il fe trouve rarement une place régu- 
liere de plus de douze baftions.. 

Puifque les côtés des polygones régu- 
liers inferits dans unmême cercle dirni- 
nuentà mefure qu'ils ont plus de cotés, 
il s'enfuir que le côté du quarré eft le 
plus grand de tous, & que par confé- 
quent on le doit faire égal a la longueur 
delaligne des polygones que nous avons- 
fuppofée de fix pouces, en la prenant 
depuis le centre À. He 

Ayant ainf déterminé longueur du: 
côté du quarré, on le divifera. en tel 
nombre de parties égales que l'on vou-, 
dra, & le plus grand fera le meilleur , 
comune en 1000 , pour trouver dans<es 
parties la valeur des côtés des autres po- 
Îygones., & premierement je côté dé. 
l'exagone ; ou le rayon du cercle com- 
munà tous ces polygones , ce qui fera fa- 
cile , parceque ce rayon eft le côté d’un 
triangle ifofcele rectangle dontlhipote- 
nufe eft égale au: côté du quarré. C’ef 
pourquoi fi on multiplie ce côté, que: 


té # Ai shace pl FA 
nous avons fuppofé de 1000 parties; par : 
lui-même, onaura iooooco pour fon 
-quarré,, dontila moitié 500000 fera pat: 

conféquent le quarré du rayon ( par 47, 
1°). C'eft pourquoi fi on prendila racine: 
quarréede cette moitié $00000, on aura 
707 parties pour le rayon, où pour le 
côté de l’exagone, que l’on pourra auf 

trouver par cette analogie: 

* Comme le Jênus total, . , 100000 
Au-côté du quarré . . . . roc! 
* Ainfi le finus de 4$ degrés 30710 

_ Au côté de l'exagone , . , . 507: 
Par le moyen du côté de l'éxagone- 
ainfi trouvé, on trouvera les côtés de tel: 


autre polygone qu’on voudra, par cette: 


analogie. 

Comme le fnus total, 

_ÆAu: double du côté de Pexagone; 
Ainfi le finus de la moitié de Pangle du 
centre du polygone , FR 

Au: côté du polÿgone qu'on cherche, 
… C'eft de cette maniere que nous avons: 
conftruit la table fuivante qui: montre: 
la quantité des côtés des polygones. ré 


guhers depuis le quarré jafqu’au dodez 


cagone , & il fera facile-de la prolonger: 
. autant que l’on voudra, pour les poly- 
gones de plusde côtés, &-par fon moyen 
de marquer les côtés fur fx ligne dés po-: 


pu CompAs. ts 
lygones, eh portant les. parties qu'ils: 
contiennent. depuis le centre. À fur la: 
même ligne des polygones, Celaefttrop 
clair , fans qu'il foit befoin d'en donner 
un exemple particulier ; & c’eft pout 
cela aufli que nous ne nous fommes pas 
arrêtés à donner. la démonftration dés 
deux-analogies précédentes, 


TABLE dés icôiés des polygônes régies 
| . jufqu’au dés 


liers , depuis le quarré 
CagOné, # 


amenant * 


Polygones, |: cotés. 


Quarré. - | 1000 
Pentagone. 831 


Exagone. . (487 
Eptagone. 613 
Ofogone. s40 
E nnéagon CA) FE PEl 
Décagone. | 437 
Endécagone. | 398. 


EU à 
I ne refte plusqu'àvous enfeigner la. 
maniere de mettre de l’autre coté, c'e, 
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ÿL r, dire, fur l’autre furface de chaqué ja” 
e du compas de propoïtion , les lignes 
des cordes , des folides& des métaux, 
* & premierement /a Üone des cordes en. 
| cette forte. Ë 
Ligie des : Ayant tiré du centré À ; fur chaque 
fordes,  jimbe du compas de proportion, lali- 
gne des cordes, ainfi appellée parce 
qu’elle comprend Îles cordes de tous les 
dégrés du demi-cércle quia pour diame- 
te la longueut de cette ligne , laquelle 
doit être égale de côté & d'autre ; portez 
les cordes de tous fes degrés de ce demi- 
cercle divifé exactement en fes r8o de« 
grés,en les prenant depuis l’une des deux | 
extrémités du diametre, depuislecentre : 
A , far chaque ligne des cordes, & y, 
marquez-autant de points, qui repréfen- 
éeront les degrés du demi-cercle : fépa- 
_rezces points ou degrés de $s en s par de 
petites lignes, pour les pouvoir compter ! 
plus facilement, & y ajoutez les chifres 
de ro en 10, en commencant à compter 
depuis le centre À ; jufqu’à l’extrêmité 
du compas de proportion , où le 180° 
degré fe trouvera. 
On poürroit auffi marquer les degrés 
: fur certe ligne des cordes par le moyen 
d'une table’ qui fuppoferoit la longueur 
- dela ligne des cordes divifée en 1000 
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parties égales; mais comme cette ma- PJ r: 
niere.ne me femble pas fi fimple , ni f fi. 
exacte que la précédente , je n’en parle- 

“ai pas davantage. 

Proche laligne des cordes , on pourra y 

-mettre la ligne des folides 5 ainfi appel- Rés ” 
ilée parce qu'elle comprend les côtés ho-*” 
-mologues d’un certain nombre de folides 
#emblables, multiples dupremier & plus 
petit, par les nombres naturels 2, 3, 4, 
-&c..Ce nombre eft ordinairement 64, 
dans une longueur de fix pouces , telle 
-que-nous l'avons ici fuppofé, de forte 
-que l'extrèmité de cette ligne repréfente 
“le côté du 64° folide, c’eft-à-dire , d’un 
folide 64 fois plus grand qu’un autre fo- 
ide femblablé , dontde côtéhomologue 
“eft égal à la 4° partie de toute la ligne 
-des folides, parce que la racine cubique 
de 64 eft 4, &c'eft pour cela que l’on a 
-choifi ce nombre cubique 64, afin que 
fa racine cubique 4 étant exacte , on ait 
aufli exaétement Île côté homologue du 
premier & plus petit folide femblable, 
parce que ce côté eft égal à la 4° partie 
du côtéhomologue du 64° folide,, puif- 
que la racine cubique de 64 eft 4, & que 
des folides femblables font comme les 
:cubes de leurs côtés homologues ( par 
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Pour trouver Le côté homologue.de ce 
premier & pluspetit folide, 8 par fon 
moyen les côtés homologues de tous les 
autres folides femblables , doubles, tri- 
ples, quadruples, &ainf de fuite jufques 
au.64° & plus grand folide ; divifez à 
part le côté de ce plus grand folide, ou 
L ligne des folides , en un certainnom- 
rbre de:parties égales , qui foit divifible 
par la racine cnbique 4, du plus grand 
{olide.64, & le.nombre le plus grand 
-fera le-meilleur;commeen 1000parties 
égales ; divifez ce nombre 1000, par 
-la même racine cubique 4, du plus grand 
olide.64, & le quotient donnera exaéte- 
-ment 2$0 parties pour la quantité du 
«côté de premier folide. C’eft pourquoi fi 
-Pen porte 250 parties fur:laligne des fo- 
dlides depuisle centreA ,on aura un point 
«qui terminera la longueur du côté homo- 


-logue du premier folide , par le: moyen. 
-duquel en trouvera aifément les lon- 


-gueurs des côtés homologues des autres 
{olides femblables multiples ; comme:fi. 
soh.veut trouver le côté homologue:d'un 


_‘folide double , en multipliera par 2 le 


-cube 1.562 000 dunombre 2 so des par. 
-tes-du côté du premier folide, & on! 


 sprendra la racine -cubique du produit 


31250000, laquelle donnera environ 


a 
+ 
NE: 
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31$ parties pour le côté homologue du 
folide double. C’eft pourquoi fi on porte 
315 parties fur la ligne des folides de- 
puis le centre À, on aura un fecond 
point qui terminera le côté du fecond 
folide , ainfi des autres. 

: C'eftde cette maniere que l’on a fup- 
puté la cable fuivante. | 


(46 4 Ds A 6e" 
À| TABLE des parties des côtés homolo- || 
gues de tous les folides femblables , |h 
doubles’, triples , quadruples ; &'c. à, |à 
Pégard du plus petit côté de 125 , € |} 
du plus grand de 1000 parties. 


1p2ç0l [171643] 1331802! [491 914 
21316] 1181655] [341810] |$0) 921 
31360 191667] 35/8186] |S1| 927 
41397, (20678) 36 IPAS) 1521 232 
s\427| 211680! 137833} 153] 939 
61454] 1221700! |38/840/ 154! 945 
7\a78| |23/711 ; 848 pl 251 
81500! 1241721] l4ol8 ss) [561 956 
gls2ol 4251731] [4118621 [57] 962 
101538! 1261740| [421860] 158] 967 
11556] [271750] [431876] [591 973 
121572] [28/7591 [441882] [60] 978 
13[588] 1291768] [451889] 161] 984 
14,602| |30|777| 1461896! |62! 989 
151616| |31/785 sir 63| 995$ 
161630] [32/7941 48/9081 [6411000 


L——_ 
Cette table fe peut fupputer par une 
autre maniere qui eft plus facile que la” 
précédente, parce qu’elle peut fe rvir de, 
la même façon pour un autre nom bre du. 
plus grand folide que 64, lorf que ce. 
| | no mbre 


# 
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hombre ne fera pascubique ,-& qu'ilne 
ivifera pas exactement le cube dû nom- 
bre des parties du côté du même plus. 
grand folide ce qui empêchera le côté 
du premier folide d’être exaét & de pou- 
voir S'en fervirpour trouver commodé-. 
ment les côtés homologues des folides. 
femblables multiples. Dans.ce cas on 
Pourra trouver ces côtés plus facilement” 
en cette forte. | 
Faites une regle de trois directe dont. 
le premier terme foit le plus grand fo- 
lide , comme ici 64, le fecond foir le 
folide femblable dont on cherchele côté 
homologue, comme, par exemple, 
pour un folide quintuple du plus petit , 
& le troifieme oit le cube du:nombre be 
desparties du côté du plus grand fe- 
Jide, comme ici rooco00000 , & la 
racine cubique du quatrieme terme 
78125000 , donnera environ 417 par= 
ues, pour le côté homologue du folide 
quintuple (commeil eftévident par 25, 


au )saimfdesantres., !à ; 


mA côté de la ligne desfolides, l'on Livre dis 
marque fur les jambes du compas de pro: métaux. 
portion /a ligne des métaux : on les re- 

prélente par des caraéteres chymiques , 

comme on le verragi-après. La divifion. 

de certe ligne fe fait ainf : l’étain ,le 
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moins pefant des fix métaux, fe place au’ 
bout de chaque jambe du compas, aune. 
diftance du centre égal à la longueur de 
toute l'échelle de 1000 parties ; les au- 
tres métaux fe marquent enfuite en fe 
rapprochant du centre , chacun fuivant 
1 nombre des parties qui leur convient. 


‘pris fur la même échelle. 


Définition. 


La grandeur d’un corps , ou l'efpace, 
qu'il occupe , s'appelle le volume de ce 
corps. | 

Théoreme. 


Le poids d’un corps eft au poids d’un 
autre corps, comme le produit de fon, 
volume par la pefanteur fpécifique , ef: 
au produit du volume & de la pefanteut … 
fpécifique de l’autre; c’eft-à-dire,que fi les 
deux corps font À & B , que le poidsdu 
premier foit P, fon volumes, & fa pes 
fanteur fpécifique m , & que le poids 
du fecond foit D, fon volume %, & fa 
pefanteur fpécifique » , l'on aura tou- 
jours P. D :: ur. ln, so 


CE : 
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Démonflration. 
.“Stlécorps À efktrois fois plus gros 
que le-corps B, l’on pourra faire avec. 
Afttois.corps de même volume, que. B,,. 
& fi la matiere, qui. compofe le corps, 
Àelt trois-o1 quatre, fois plus.pefante; 
que la pefanteur fpécifique. de celle qui. 
compofe B,;,.chacun des, trois volumes, 
que À.a produit, fera trois. ou.quatre, 
fois plus pefant que B.;.&, les troisen- 
femble, c'eft-à dire À, feront par.con- 
féquent neuf fois ou douze fois plus pe: 
fancque.B.: d’où ilefticlair,que,la pes 
fanteur de. A..eft.à celle de B ,comme.le 
_produit de. fon volume, parifa pefanteur 
fpécifique, eft an.produit.du volume de 
B,, par fa gravité, fpécifique: donc que 
D. D :: um, An: rat 


:.-Corollaire,. 


:: Al fair de-là,, premierement: que, f 
les volumes fons égaux, l'on auraP, D::1: 
m3 25. doù l’on, voit que.pouravoir le 
rapport.des. pefanteuts. fpécifiques des 
deux corps, 1l faut les pefer dans l’état de 
d'égalité. de-volume, Secondement :que 
files gravités fpécifiques de, ces corps 
font les: mêmes, frites mm Sn 
14e 
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on aura P, D::1, 2, ce-qui montre 
qu'alors les poids font comme les volu- 
mes. Troifiemement : que f P=D, 
aimferaéval à An, par conféquent nous 
auronstoujours dans ce cas de l'égalité de 
volume de deux corps , qûe leurs gravités® 
fpécifiques font en raifon réciproque de 
leurs volumes : d'où il fuirque connoif> 
fanc le rapport de la pefanteur fpécifique 
de deux corps & le volume de l’un, que 
Pon trouvera le volume de l’autre, étant 
le quatrieme terme d’une proportion: 
Par exemple, filon veut favoir le volu- 
me d’uncorps de fer égal én pefanteut 
à un corps d’étain dont ôn connoît!lé 
volume ou le diametre, que nous fup+ 
pofons de 1600 parties, & que l’on fa- 
che que leurs! gravités fpécifiques font 
entre elles comme 558 liv.eftà s16liv. 
2 onces, l’on fera cette proportion, $ 58 L.. 
516 liv. 2 onces :: le cube de 1000, 
eft à un quatrieme rerme , qui, fera le 
cube du diametre dù' corps de fer', que 
Fon trouvera jen extrayant la racine cu- 
bique de 974 parties, où un peu moins 
de celle dont eft formé le diametre dela 
boule d'ératnls 79.52 1HPAM 2010 6030 
UD La divifion de’ lalignedes métaux eff 
foidée fur lécorollairéiprécédent, éom- 
“as onle verra ; c’efl ce qüi en féra la dés 


n 
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_monfirauion: elle fertrace à côté de cellep1. r;. 
des folides : elle contienr fix métaux, que 
leschimiftesdéfignent par des caracteres 
comme ileftici marqué : favoir , 
int #3 | 
MROR is honte ser D le. Soleil: 
MiPæomwnne sl ue Dr Saturne: 
Arena: D laulune.: 
Come te an O  ZZenuss in 
PR Hier" # * Mars: Hat 
Ra Ages Ordre tt 
. Comme l’étain eft le moins pefant des: 
fix métaux , il eft clair que de tous les 
corps femblables que l'on feroit de ces: 
_différens métaux, celui-d’étain auroit le: 
plusgrand volume , & parconféquenr le 
plus grand diametre , s’ils-font fuppofés. 
fphériques ; c’eft pour cela qu'il eft dé 
figné au 64° folide : d’où l'on voit que 
fon diametre eft exprimé par lalongueur 
une des:branches du compas de pro- 
portion , & qu'il éft de rooo parties ; 
ayant pour:les folidesdivifé ainfi cette 
branche. Cela pofé, ik fera: aifé en fe fer- 
vanv des rapports fpécifiques des cinq 
autres métaux à l’étain ( que l’on a trou: 
véen pefant des volumes égaux de:cha- 
cun de ces: fix métaux, conformément 
"au N°, z du corollaire précédent, ainf 
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qu'ils font cisaprès marqués.) &. du cube 
de r006 parties, diametre de l’étain qui 
en exprime le volume, detrouver les dia: 
metres descinq autres méraux de mème 
poids que celui d’é étain, en agiflant com- 
me au N°. 3 du même corollaire. C’eft 
ainfi.que l’on a trouvé les diametres de 
ces métaux dans.la table fuivante: 
MÉTAUX. |DIAMETRE 
Poids d'un pied .cube En petites. parties 
de chacun des fix mé-\ des corps de mê- 
am er fee ae) 
Liv. onc. 
CP TA “lo SIU Sr 730 
Plomb, . . So “2|Plomb, . 863 
| Aroent "720 ra Argent 3 de “895: 


Cuivie; "627." "rr]Cuivre, .P937à 
_Fer,... 95582" o Fer; 974 
Stain % sr6. 2 Etain, . 10604 


Si lon veut éviter da: peineide river 
racine cube. en cherchanr: les diametres; 
des-corps:de même poids, il:faudras 
heu de fe fervir: comme on faire (N°: 3i 
du corollaire précédent)ducube der 000 
fe fervir di. 645 folide pour troifieme. 
termedela proportion, & dires; 8: live 
eft:à ç16 lis 2 onces , comme 64 eftà 
un.quatriéme terme, qui fera le ç 9° fo 


D vu °C'0 x Vas. #2. 
lide avecunpetir reftes enfuirecherchet pl, x: 
fon diametre dans la: table des folides 
qui eftide 973 parties: auclieu duquel 
L'on prendra 974 àicaufe du petit refte. 
- La démonftration derceci paroîtra évi- 
dente fi l'on faicatrention:que les folides 
64 & 5 9 fonvenméme:raifon que le .u- 
bede 1060 avecle cube que l’on trouve, 
(par le N°. 3 du corol. ci-deflus ) à caufe 
que 1000°eft le diametre du 64° folide. 

Si l'on prend maintenant fur une 
échelle divifée en 1000 parties égales & 
de la longueur d’une des branches du 
compas de proportion, les longueurs des 
diametres marqués ci-deflus des fix mé- 
taux , & que l'on les place, à compter 
du centre de la charniere,fur la ligne des 
métaux avecleur caractere , il eft clair 
que cette ligne fera divifée comme elle 
doit l'être. RASE: 

La ligne du poids des boulers {e trace Dela li. 
fur le compas de proportion comme on 8% qui con- 
laivoit marquée: far: cette: planche: Sa Réfe f 
divifion fe fait en l'ouvrantde trois pous 4,7, 
ces'au point où fe trouve marqué le 4 
folide, l'expérience ayant fair connoître 
qu'un boulet de fer fondu de 3 pouces 
de diametre pefe 4 livres. Les lignes 
du compas de proportion étant ainfiou: 
vertes, fil'onprend coutesiles ouvertue 
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Er res desfolides depuis 1 jufqu'à 64, && 
"qu'on les place fur la ligne dontil s'agit; 
à compter toujours de Pune de fes extrè- 

mités, & que l’on y marque pour la 1°; 
la 2°, la 3° ouverture , & ainf de fuite, : 

1,2, 3 livres, &c.cetre ligne fe trou- 
vera divifée, à la réferve des partiesde. 

la livre que lon y marquerz en tran{- 

portant {après avoir fermé le compas de 
proportion en forte‘que l'ouverture du 

folide 4 foit égal au diametre du boulet 
d’une livre) l’ouverture du premier fo. 

lide pour + de livre , celle du fecond 
| our +, & celle dutroifieme pouri. à 

De la tir  Voicila maniere de tracer /a ligne du 
gne qui fert calibre des pieces. Teens Le 
ke elpe Si lon ajoute aüx divifions de la Ji 
des pieces 8ne du poids des boulets, pourlevent 
de canon, {elon qu’ils font plus pefans, une ligne’à. 
celle de 6 livres,2 à celle de 12, & 3 ou 

4 à cellelde 24, &cc. que l’on place 

toutes les longueurs deces divifions ainft 
augmentées fur la ligne du calibre des 

pieces , à compter de l’une de fes extrès 

mités , & que l’on y marque les chiffres. 
1,2,3& 4, jufqu'a64 , elle fe trou: 

vera divifée. À 35 10 

La démonftration dela divifon de ces 
lignes fera évidente fi l’on fait attention 

qu'ayant ouvert le compas de propos 

tion 
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tion de 3 pouces au quatrieme folide s 
toutes les ouvertures que. lon a prifes 
font en même raifon que les diametres 
des folides ; par conféquent elles font 
au(li des diametres de folides ou de bou- 
lets depuis 1 jufqu’à 64 ; & comme l’ou- 
Vérture au quâtrieme folide eft le diime- 
tre d'un bouletde 4 livres, il s'enfuit que 
les autres ouvertures font des diametres 
de boulets de $ ,6 , 7 livres Os 
… L'on peut encore trouver ,en faifant 
une proportion , Les diametres des bou- 
lets : par exemple, fi l’on veut avoir ce- 
lui de 3 livres, il faut dire : 4 livres eft 3 
32 livres, comme'27 pouces cubes, dia= 
etre du boulet de 4 livres , eft à un qua- 
trieme terme, dont la racine cube , qui 
fera de 6 pouces , donnera le diametre 
que l’on cherche: ce qui eft évident par 
Je.n°, 1: du corollaire précédent. | 


Preuve des divifions du compas de pros 
F portion. MO 5 
:, Pour connoître premierement fi lali- 
gne des parties égales eft bien divifée , 
il n’y a qu'à y prendre avec un compas 
Ordinaire un nombre tel que l’on voudra 
dè ces parties égales , en commencant 
fer où l'on jugera à propos , & porter 

Quverture du compas ainfi Sul {ur la 


+ 


Parties F: 
égales, 
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M, M ORIPR RER EN NES SR PTS 
fantune pointe du compas fur rel point 
de'divifiôn que l’on Voüdra : car fi cette 

Hgüe des parties égales eft bien divifée, 

l'antte pointe dy compas étant tournée 

de pait & d'autre , tombera précifément 

für unautre point dédivifion, & les deux 

pointes du compas commprendronr le mê: 

fe nombre de parties égales. | 

Cordes, "OR TTe pèur pas'appliquer la même 
7 maniere aux divifions de la ligne des cor-, 
des , parcé que € s divifions ne font pas. 

_ égales, écanc'plus ferrées vers la fin que 
vers le commencement, c'eft-à-dire, que 
vérs le centre du compas de préportion,, 
ce que lanature du cercle ne permier pas 
être autremént. Ainfi pour connoître fi 

fa ligne des cordes eftbién divifée, fai- 
tés ainfi. es | 


divifée, fera égale à la corde dé 20'dé- 
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grés , ou la diftance du point marqué 
-20 fur la: ligne des cordes au centre du 
compas de ‘proportion. 


PL à 


C'eft de la même façon que l’on con= | 


moîtra que la diftance des deux points 
marqués1 50, 90, fur lamème ligne des 
cordes, eftiégale à la-corde de 30 deorés, 
par lefqunels r$0:& 90 different de 1205 
-8 queparetllement la-diftance des deux 
æpointsirs $ &:8 5 -eft égale à la corde-:de 
235 degrés , par lefquels 1 $ s & 85 diffe- 
‘rent de 120 , ainfi des autres, jufqu’aux 
-deux points-marqués 180 8:60: 

Certe pratique eft fondée fur-un théo= 
tême que j'ai démontré ailleurs, fçavoir, 
que a différence des finus de deux arcs éga- 
dément éloignés de 6o degrés; efl égale au 
Jinus de lardifférenceentred’un de ces deux. 

arcs 6.60 degrés. D'où il fuit,endoüblant, 
que /a:différence des. cordes de deux arcs 
également éloignés de 120 degrés: eft 
égale:à da:corde dela diflance de lun de 
ces deux arçs à 120:degrés. af 

+ Onpeut par: d’autres théorèmes -exa: 
minér autrement la divifion-dés cordes. 
Ainfipour connoître fi les cordes deco, 
80 , 100 ; & 160 degrés, fonr bien mar- 
quées ,:on fe: fervira: de-cet:autre chéo- 
tême:qui nous apprend que: ces :guatre 
cordes fentproportionnelles , parce! que 
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Pl x. /es finus de 30, 40, 50, & 80 degrés font 
, auffi proportionnels , comme je l'ai de- 
montré pareillement ailleurs. ee 
Plans, Pour connoître fi la ligne des plans eft 
À bien divifée, prenez avec un compas 
ordinaire la diftance de quelque point 
que ce foit de cette ligne au centre du 
compas de proportion; & portez cette 
-_ diftancedepnis\emême point de divifion, 
‘de l'autre côté, fur la même ligne des | 
plans; fi la divifion en eft jufte, vous 
“rencontrerez un nombre de plans quatre | 
fois plus grand que celui qui a été pris | 
auparavant depuis le centre : & fi l’on. 
porte encore une fois la même ouverture . 
du compas, on tombera fur un nombre 
de plans neuf fois plus grand que celui. 
“qui a été prisau commencement ; parce. 
que les plans femblables fent en raifon 
doublée de celle de leurs côtés homolo- 
gues ( par 10, 6 ). 1} 
Solide ; De même, pour connoître fi la ligne 
” ‘des folides eft bien divifée , l’on doit 
-avec un Compas commun prendre la dif- 
“sance d’un point quelconque de divifion, 
de certe ligne au centre du compas de 
“proportion , .& porter cette diftance 
«depuis le même point vers l’autre côté. 
: fur la meme ligne des folides ; car fielle, 
- ef bien divifée, l'on rençontrera un nony 
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bre de folides huit fois plus grand que p1. #i 
celui qui aura été pris, parce que les 
folides femblables font en raifon triplée 
de celle de leurs côtés homologues. (par 
33; 11 ). His fn 
Enfin pour connoître fi la ligné des Poly: 
polygones eft bien divifée, l'on prendra goness 
fur cette ligne, avecun compas ordinaire, 
la diftänce du centre du compas de pro- 
portion au point marqué 6, qui appar= 
tient à l’exagone ; dont l’angle du centre 
eft de 60 degrés ; & l’on portera cette 
diftance ou rayon de l’exagone depuis 
le point marqué 6o fur une ligne des 
cordés , à lantre point marqué 6o fur 
l'autre ligne des cordes, en ouvrant pour 
cela les deux jambes du compas de pro- 
portion de telle façon que la diftance de 
ces deux points marqués 60 foit égale 
au rayon de l’exagone, c’eft-à-dire, à la 
partie dé la ligne des cotdes entte lecen- 
tre du compas de proportion & le point 
marqué 6. | 
Le compas de proportion demeurant 
ainfi ouvert , prenez avec un compas 
Commun fur chaque ligne des cordes 
la diftance des deux points marqués 90, 
& la portez fur la ligne des pelygones, 
én mettant une pointe du compas au 
"centre du compas de proportion, Si 
| C üj 
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cette ligne des polygones eft bien divi- 
fée , l'autre pointe ‘du compas tombera 
précifément fur le point marqué 4, qui 
appartient au quarré , dont l’angle du 
centre eft de 90 degrés, c’'eft-à-dire ,que 
cétte diftance de 90 à 90 fera égale au 
rayon. du quarré. | 
De mème prenez avec un compas 
commun fur chaque ligne des cordes la 
diftance des deux points marqués 72, 
& la portez fut la ligne des polygones, 
Æn.commençant depuis le centre du com- 
pas de proportion : car fi cette ligne des: 
-polygones eft bien divifée ; on rencon- 
æ&rera fur la même ligne le point marqué 
i$ , quiappartientau pentagone régulier, 
où l'angle du centre eft de 72 degrés. 
-Ainfi des autres. | 


“hasor ob BIT RS Et 
Ufage de la ligne des parties égales. 


La ligne des parties égales ferr pour 
divifer. une ligne droite d’une grandeur 
donnée en parties égales, pour lui ajou: 
ter ou pour en retrancher telle partie 
que l’on voudra, pour tracer un plan fur 
le papier, pour fervir d'échelle à ce plan, 
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& y connoître la. fnelure de toutes fes 
L 4 Luttes ont ss | 2e 4 Sie En € rt CRC es 
arties par rapport à une ligne connue : 


ce qui eft d’upe très-grande utilité dans 
la fortification , où l'on peut connoïtre 
fans trigonométrie, & fans aucune échel- 
lé particuliere,, la quantité d'une coutti- 
ne , d’une face, d'un flanc, &c, le CÔTÉ 
intérieur du polygone, ou bien la ligne 
de défenfe étant fuppolée d’une grandeur 
connue, laquelle eft d'environ 120 toifes 
Matos An Fee LOyahe Le 
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Divifer une ligne donnée.en autant de par: 
 cies égales qu'on voudra. PI. IL. fig. 1. 


Pour divifer une ligne donnée en un 
nombre donné de parties égales, il en 
‘faut porter la longueur fur la ligne des 
parties égales du compas de proportion 
‘à un nombre, de part& d’autre , qui foit 
“divifible par le nombre donné; enforte 
que le compas de proportion foit ouvert 
d'une telle maniere que la diftance de 
ce nombre dans chaque ligne des parties 
égales foit égale à la ligne donnée. Après 
quoi, Le compas de proportion demeu- 
“rant ainfi ‘ouvert, on prendra avec le 
compas commun de côté & d'autre fur 
‘la même ligne des parties égales la dif- 
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tance du nombre qui viendra en divifant, | 
par le nombre donné, le nombre auquel 
on a appliqué la longueur de laligne don- 
née fur les parties égales, & cette dif- 
tance divifera la ligne donnée en autant 
de parties égales qu'il a été propofé. 


Exemple. : 
Pl: Qu'il faille divifer,par exemple,en cinq. 
‘8% parties égales la ligne donnée FG. Sup- 
pofons que les deux lignes:AB, AC, 
foient chacune la ligne des parties égales 
du compas de proportion , énforte que 
À foit le centre , & les extrêmités B, C 2 
les points 200 ; parce que ce nombre 100. 
eft divifible par $ , il pourra fervir pour 
la divifion de la ligne propofte FG cn 
cinq parties égales , fçavoir en ouvrant 
le compas de proportion enforte que la. 
_diftance BC de 200 à 200 foit, égale à. 
la ligné propofée FG, :& en prenant la 
_diftance DE de 40 à 40 , qui eff la cin- 
quieme partie de 200; ( car je fuppofe 
.que la marque 40 eft en D & en E) certe 
ouverture DE divifera la ligne propofée 
FG en cinq parties égales, comme il 
_étoic propofé , c’eft-à-dire, que, la ligne 
DE fera la cinquieme partie de la ligne 
donnée FG ou de fon égale BC. 


% 
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 Démonftration. 
* Car, à caufeque les deux triangles ifof: PI. z; . 


celes ABC, ADC, font femblables ( par F8: 1° 
la 6 du 6 }., on connoït (par 4, 6 } que 

les quatre lignes AD, AB, DE, BC, 

font proportionnelles. D'où ik fuit que 
comme AD eft la cinquieme partie de 

AB , parce que AD eft de 40 parties, &c 

AB de 200 , aufñli la ligne DE eft la cin- 
quieme partie de la ligue BC ou FG , fon 

cgale. Ce-qu'il falloir démontrer. 


Remarque, 


Au lieu d'appliquer la longueut dela 
ligne donnée FG de 100 à 200, on l’au- 
roit pu appliquer de roo à r0o0 , quieft 
un nombre divifble par $ , & alors on 
auroic pris la diftance de 20 à 20, qui 
eft la cinquieme partie de 100 , pout 
avoir aufli la cinquieme partie de la ligne | 
propofée FG; mais 1l auroit fallu ouvrir ; 
davantage le compas de proportion, ce e 
qui eft moins commode dans la pratique. 
C’eft' pour cela que nous nous fommes: 
fervi du nombre 200, lequel étant plus 
éloigné du centre À, ne demande päs une 
fi grande ouverture du compas de pro 
portion. 


34 U:s:4 6 & « 
Sion ne peut pas appliquer fur la ligne 


: * 2° des parties égales.la longueur de la ligne 


donnée FG, pour être trop grande, on en 
appliquera feulement la, moitié, où le 
uers , pour:en trouver la cinquieme par- 
tie, comme.ila été enfeigné , & le dou: 
ble, ou le triple decetre: partie fera la cin: 
quieme partie de toute la ligne propofée 
EG. Il peut arriver d’autres cas, lefquels 
n'étant pas de grande conféquence, ne 
méritent pas que nous en parlions 161 da- 
vantage. at: tt | 
ProBLeME IE: 


% 


Couper une ligne: donnée felon une raifon 


donnée. PL IL. Fig. 2. 


bi.2, Appliquez laligne donnée fur laligné 


Fig. 2. des parties égales de part & d'autre,” 


enforte.que le compas de proportion foi 


tellement ouvert queladiftance dunome. 


bre égal à la fommedes deux termes de 
da reifon donnée, pris de côté & d’au- 
tre fur la ligne des parties égales, foit 
égale à la ligne donnée ; & le compasde. 
proportion demeurant ainfi ouvert, pre- 
nez avec le compas communfur chaque: 
ligne des parties égales [a diftance du 


nombre égal à l’un des deuxtermes dela : 


saifon donnée ; pour la porter enfuite fur 
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la ligne propofée depuis l’une de fes deux 
extrémités, & cetteligne fe trouvera cou- 
_pée felon. la raifon donnée. 


De 
Qi il faille divifer la ligne donnée FG PI.2, 


en deux parties, dont la raifon foit égale Égr 24 
à celle des deux nombres donnés ç0, 90, 
Suppofons que les lignes AB, AC, foient 
chacune aligné des parties cg égales du com- 
pas de proportion, quele centre foit À , 
que les deux points B, C, également éloi- 
gnés du centre À , foient les points mar- 
qués 140, qui eft la fomme des deux ter- 
mès 5e .90,.do la raifon donnée , & 
que les deux points D, E, auf également 
éloignés du centre À, foienr les points 
marqués 50, qui eft l'un des deux norn- 
bres de la raifon donnée. Ayant ouvert 
le compas de proportion enforte que la. 
diftance BC, de 140 à 140, foit égale.à 
la ligne duree. EG , prenez la diftance 
DE de soi jo, & ls portez fur la Ligne 
-donnée FG , depuis fon extrémité F en 
H, & les deux parties FH ; GH , ferons 
dans la raifon des deux nombres. donr 
nés s° 5 20e 


ne | Ua" L c'e 
Démonftration. : 


ps, Cat fi l’on tite par le point D, à la. 
fig. 2. ligne AC , la parallele DI, on aura CE. 
égale à DE, & par conféquent à FH, 
parce que l’on a fait FH égale à DE; 
& à caufe dé BC égale à FG, pat la 
conftruétion , on aura BI égale à GH;. 
& parce que AD eft de ço parties, & 
AB de 140, & par conféquent DB de. 
90, & que (par 2, 6 ) la raifon des li- 
ones ET ; BI, eft évale à celle des deux. 
AD , DB, so, 90, 1l s'enfuirque harai-. 
fon des deux lignes FH , GH , égales aux. 
deux CI, BI, eft égale aufli à celle des 
deux nombres donnés so, 90. Ge qu’il 
. falloit démontrer. À 


Remarque. 


Si les deux fiombres donnés font trop. 
petits , on les multipliera chacun par un 
mème nombre tel qu'on voudra, pour | 
avoir leurs équimuluples , lefquels étant. 
en mème raifon que les deux nombres 
donnés , pourront fervir pour la fotatiosil 
du problème , pourvu que leur fomme ! 
ne foit pas plus grande que 206, parce | 
que le plus grand nombre des parties | 
égales ne pañle pas 200. 

On fera tout le contraire quand les” 


€ 
tr" — 
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deux nombres donnés feronttrop grands, 
c'eft-à-dire qu'on les divifera chacun par 
un même nombre tel que l’on voudra , 
pour avoir deux autres nombres plus pe- 
tits , dont on pourra fe fervir à la place 
des deux donnés, puifqu’ils feront dans 
la même raifon, comime érant femblables 
partiesaliquotes desdeuxnembresdonnés. 
_ Al eft évident que s’il falloit couper la 
ligne FG en parties propottionnelles à 
plus que deux nombres donnés , il fau- 
droit ajouter enfemble tous ces nombres 
donnés pour avoir leur fomme , & tra- 
yailler comme il vient d’être enfeigné. 

Si les deux termes de la raifon donnée 
font des fractions de diverfe efpece , on 
les réduira en d’autres fractions de mème 
dénomination ; & en néeligeant le déno- 
minateur commun , on fe fervira des 
numérateurs à la place des fraétions pro- 
pofées. | 

Enfin files deux termes dela raifon don- 
née font des nombres irrationnels, par 
exemple / $ & / 3, on prendra par ap- 
proximation les racines de ces deux nom- 
bresitrationnels , fçavoir, 223 & 193, 
qui ferviront pour les deux termes de le 
faifon donnée, 
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ProsLzeMmMe Il. 


Etant donné deux lignes & les parties \ 
égales de l’une , trouver les parties 
égales de l'autre. PL IL Fig. 3. 


S' l’on applique la longueur de la ligne, 
&D dontles parties égales fontconnues, 
de côté &c d’autre au nombre de ces par- 
ties fur la ligne des parties égalesducom- | 
pas de proportion , & que l’on porte la | 
longueur de l'autre ligne fur la même | 
ligne de fes parties égales, fans changer | 
l'ouverture du compas de proportion, | 
enforte que cette longueur s'accorde de 
part & d'autre à un même nombre ; ce | 
nombre fera celui des parties égales | 
qu'on cherche. | das LE 


| 


Exemple. 


Pl 2. Que la ligne FG foi, par exemple, le 
Fig. 3. côté intérieur d’un polygone fortifié, & 
“que’ce côté étant fuppofé de 120 parties | 
‘évales ou de 120 toifes, il faille trou-,| 

ver dans ces mêmes parties la quantité | 

_ de la demi-gorge FH.-Suppofons, com- 
“me à l’ordinaire, que les lignes AB, AC 
foient chacune la ligne despartieségales \ 

du compas de proportion, que le centre 


foir À , & que les deux points B, ©, 
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 foient les points marqués 120. Ayant ou- PI 2; 
vert le compas de proportion , enforte Fig: 3e 
que la diftance BC , de 120 à 120, foit 
Égale à la ligne donnée EG , & le compas 

de proportion demeutant ainf ouvert , 
portez avec le compas commun la lon- 
4 de autre ligne dannée FH , far la 

ipne des parties épales, en forte que cetre 
longueur réponde de côté & d'autre en 
deux points tgalementéloignés du centre 

À , c'eftà dire d'un même nombre des 
paities épales, comtie D, E; & fi ce 
nombre fe rencontre, par exemple, 26, 
c'eft-i-dire, fi chacune ‘des deux lignes 
Égales AD, AE, fe rrouve de 26 parties, 

on conclura que la ligne FH contient 26 
parties femblables à celles dont FG ‘en 
Comprend 120. ” 


Démonftration. 


Car dans les deux triangles ifofceles 
ABC, ADE, on connoît (par 4, 6) que 
dé raifon.des deux lignes BC , DE ,:ou 
de leurs égales FG , FH ; eft égale à celle 
des deux AB, AD , ou des deux nom- 
bres 120,. 26. C'efti pourquoi la ligne 
d étant de 120 parties égales , il eft de 
nécefité que la ligne FH contienne 26 
de ces'mêmes parues, -Ce qu'il falloir dé- 
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Remarque, 


Pl2, Onpourra connoître dela même façon 
Fig. 3. la quantité d’une face, d’un flanc , d'une | 
courtine, & de toutes les autres lignes 
d'un polygone fortifié. Mais f. la ligne 
FG , fe trouve trop grande pour pouvoir 
ètre appliquée fur fa ligne des parties éga- 
les, on fe fervira de fa moitié, ou de fon 
tiers, en prenant pareïllement la moitié 
ou le tiers du nombre de la ligne DE, 
pour la ligne FH. Et fi le nombre des 
parties fuppofées de la ligne FG eft trop . 
grand , on fe fervira auf de la moitié ou ! 
du tiers de ce nombre, après quoi on 
rendra le double ou le triple du nom- 
Fe des parties égales que l’on trouvera : 
pour la ligne FH , pour avoir en ce dou-« 
ble ou ce triple le véritable nombre des 
parties égales de la même ligne FH, 


PROBLEME IV. 


Etant donné une ligne, & le nombre des. 
parties égales qielle contient ; en re- 
trancher tel nombre que lon voudra 
de ces parties, PI. I]. fig. 3. 


. Ayant appliqué la longuenr de. la. 
Jigne donnée de _ÇÔtÉ êc d'autre au 
sl nombre 
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nombre des parties éoales qu'elle con- 
tient ; fur la ligne des parties égales du 
compas de proportion , portez la diftance 
du nombre des parties égales qu’on veut 
 retrancher , prile de part & d'autre fur 
la même ligne des parties égales du com- 
pas de proportion ainfi ouvert, fur là li- | 
: gne propofée depuis l’une de fes extrèmi- 
tés vers l’autre extrèmité , & le problème 
{era refolu. 
se Exemple. 


Reprenons la figure précédente, & qu'il PI. 2° 

faille retrancher du côté intérieur EG, Fig: 3 
. que nous fuppofons de: 120 toifes ,-la 
ligne FH de 26-toifes , telle que: doit 
être la demi-gorge dans l’exagone , fe- 
Jon notre méthode nouvelle de fortifier , 
‘qui convient pétfaitement bien aux meil- 
Jeures maximes de la fortification. Ap- 
Fe la Hgne donnée FG fur chaque 
- ligne des parties égales AB, AC , du 
compas de proportion, de 120 à 110, 
en forte que la diftance BC dé 120 à 
320 foit égale à la ligne propofée FG s 
. & le compas de proportion demeurant 
ainfi ouvert, portez la diftance DE de 
26 à 26 fur la ligne donnée FG, de 
$ pa fon extrèmité F en H, & la ligne 


H fera de 26 parties égales, dont la 
re D 


4 
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_ “figne FG en comprend 120 ; la démonf | 

tration eft rout-à fait la mème que celle 
du problème précédent. 


Remarque. 


: Vous voyez, par la pratique de ce pro. 
‘blème & du précédent, que la ligne des : 
-paruies égales du compas de proportion. 
peut très commodément fervir d'échelle 
pour quelque plan que ce foit,pourvu que * 
l'on fçache la quantité d’un de fes côtés ,“ 
-&c quel’on peut aifément tracer un plan. 
fur lepapier , & leréduireen un volume 
plus grand ou plus petit de la manieren 
‘que l’on voudra. Cela eft trop clair pour k 
en parler davantage. | { 
Je dirai feulement que fi la ligne EG 
eft trop grande , on fe fervira de fa moi-4 
-æiés ou de fon tiers, & on prendra le.dou-# 
“ble ou de triple du nombre donné pour# 
‘la ligne FH; & que file nombre des:par-# 
. aies fuppofées de la ligne EG eft trop 
‘ grand , on fe {ervira auflide la moitié ou 
du tiers de ce nombre , en prenant pa-k 
xeillement la moitié ou letiers du nom" 


- dre donné pour la ligne FH. 


L 
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PROBLEME V. 


Trouver une ligne égale a la circonférence 
d'un cercle donné. 


Puifque le diametre d’un cercle eft à 
‘fa circonférence environ comme :r06 
eftdzr4,ou commesoeltàrç7;com- 
me nous l'avons démontré dans notre 
Géométrie pratique ; il s'enfuir que fi on 
applique le diametre du cercle donné de 


Remarque: 


“1: Si où ne peut pas ouvrir commodé- 
“ment Fécompas dé proportion, «en por- 
‘tant la longeur du: diametre du cercle 
donné de 50 à so; pourètretrop grande , 
-on le portera de:100 à 100,8 alors la 
diftance de 157 à 157 donnera feule- 
ment la moitié de la circonférence du cer- 
cle propofé.  -. Q 
.., SLtout au contraire , en connoiffant la 
.Siconférence d'un FREE 2, SEE 


M4 ‘1 "AUPS À’ 0 

trouvet fon diametre, il faudroit appli- 

quer la longueur de certe circonférence . 
de 157 à 137 fur la ligne des parties 
_ égales du compas de proportion, & pren- | 
‘dre la diftance de so à so fur la même 
digne des parties égales du compas de | 
“proportion ainfi ouvert, pour avoir le 
diametre qu’on cherche. 


Peu ML 


VQuvrir le compas de proportion enforte 
que l'angle des deux lignes des parties 
égales foit droit. 158 


Formez de deux nombres quelcon- w 
ques , comme de.6 , 12, ce triangle 
180, 144, 108, & ayant pris fur la 
ligne des parties égales depuis le centre # 
du compas de proportion 186 parties, 
appliquez cette longueur fur la même M 
“ligne des parties égales, de part & d’au- 
“tre, de 108 à 144, & lecompasde pro- w 
: portion fe trouvera ouvert à un angle 1 
.de 90 degrés, à l'égard de la ligne des 4 
“parties égales (comme il eftévidentpar # 
"MASE PNNOE |V ' 

Remarque. 


. : Siles nombres du triangle rectangle | 
fonc trop petits , où {6 fervira de leur “ 


our ot OMR PAS | |: He 
double ou de leur triple , comme if 
faudroit fe fervir de leur moitié ou de 
leur tiers , s’ils étoient trop grands :mais 
pour empêcher que cela arrive, il faut 
que les deux nombres générateurs foienc 
tels que la fomme de leurs quarrés ne: 
“paffe pas 200 , parce que la ligne ‘dès 
parties égales ne contient pas plus de 200 
parties. | PE 
Pour former un triangle reétanole de 
deux nombres donnés, on prendra a 
. fomme de leurs quarrés pour l’hyporénu- 
fe, la différence des mêmes quarrés pour” 
“uncôté, & le double du produit de ces: 
deux mêmes nombres pour l’autre coté. 
- Ce problème fe peut propofer & ré- 
* foudre plus généralement , en faifant qe 
Pangle des deux lignes des parties égales. 
foit égal à un angle donné, en cette 
SAorES PE H9STIS M3 AAA 
°° Ayant pris depuis le centre du com- 
* pas de proportion, fur la ligne des par- 
“ties égales, le nombre des'parties que 
* contient fe finus de la moitié de l’angle 
propofé pour un finus total de 200 par- , 
tes; appliquez cetre longueur fur la 
‘ même ligne des parties égales, de côté 
‘'& d'autre, toujours de r0o0 à roe, & 
: les deux Hgnes des parties égales feront 
‘un angle égal au propofé. "°° 
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 Lorfque les deux lignes des parties éga: 
les font un angle droit, cela peut.fervir 
pour ajouter enfemble deux quarrés , ou . 
-bien deux autres plans femblables entre 2 
eux, par une méthode quieft tour-à-fait : 
. femblable à celle que nous enfeignerons . 
au [V® problème du chapitre troifieme. l 


A Tati VIT. 


A trois lignes données trouver une quatries w 
me proportionnelle. P], IL. Fig. 4. 


la ligne des parties égales du compas 


:dela premiere:ligne donnée ;& le com- M 
pas de proportion demeurant ainfi op 
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fvert, prenez fur la même ligne des pare 
mes égales la diftance de côté & d'autre * 
du nombre égal à celui des parties égales 

de la feconde ligne donnée , & cette 
diftance donnera la longueur de la qua- 
ttrième ligne proportionnelle qu’on cher- 

che. | 

Exemple, 


. Comme sil faut trouver aux trois li- py 
‘gues données HI, KE, MN, une qna- Fig. + 
trieme proportionnelle, en portant la lon- 
gueur HI de la premiere ligne donnée 
fur la Higne AB , ou AC, des parties éga- 
les du compas de proportion, depnis le 
centre À en D ou en E, on trouve que 
ce point D'ou E eft r$, par exemple. 
on marquera 1 fur la higne HI; & pa- 
-reillement en portant la: longueur de Ja 
 feconde ligne donnée-KL fur la même 
ligne AB ou AC des parties égales, 
«depuis le centre À en Bou en C , en 
"trouve que ce point B ou C «ft par 
exemple2o , on: écrira 20:fur la feconde 
ligne KE. Après cela ouvrez le com- 
pas dé proportion, enforte.que la diftan- 
-ce DE, de rs à 15 fur la igne des par- 
_tieségales, foit égale à la troifieme ligne 
“donnée MN , & alors la diftance BC de. 
: 29.20 /era la quatrième proportionnelle 
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PI. 2. qu’on cherche , c’eft-à-dire que les qua- 

Hg. 4. tre lignes HI, KL, MN, BC feront. 

proportionnelles. À 

Dérmonfiration. | 

Car on connoit { par la 4 du 6 ) , dans® 

les deux triangles ifofceles femblabless 

ABC , ADE, que les quatre lignes AD , 

AB, DE, BC, font proportionnelles ;\ 

& parce que les trois premieres AD , : 

AB , DE, font égales aux trois données# 

HI, KL, MN, il eft de néceffité que” 

les quatre lignes HI, KL, MN, BC, 4 
foient aufli proportionnelles. Ce qu’il 

falloit démontrer. | FRE 

Remarque. 2 

_ left évident (par la r6 dus) qu'on. 

peut prendre la troifieme ligne données 

: MN pour la feconde KL , & celle-ci” 

pour celle-là , ce qui peut en quelque. 

rencontre faciliter la pratique de ce pro-" 

blème. < à 

_ Siles deux premieres lignes données” 

font plus longues que le compas de pro-w 

ottion ; on en portera la longueur fur“ 

. une échelle plus grande, divifée exacte-" 

ment en parties égales, pour pouvoir\ 

connoître le nombre des parties égales « 

- qu'elles contiennent, ou bien on pourra 
à CA 
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en leur place porter fur la ligne des pat- 
‘ties évales du compas de proportion leurs 
. moitiés ou leurs tiers, pour avoir le nom- 
bre de leurs parties égales , qui fera pris 
Pour celui des deux lignes propofées > 
 Païce qu'ainfi on trouvera toujours la 
même ligne quatrieme preportionnelle 
( commeil eft évident par 11,5). 

Si la troifieme ligne donnée eft auffi 
trop grande pour pouvoir être appliquée 
fur le compas de Proportion,on en appli- 
quera feulement la moitié ou le tiers Ba 
alors le double oule triple de la quatrie- 
me proportionnelle qu'on trouvera, fera 
la quatrieme ligne proportionnelle qu'on 
cherche , ou bien on fe fervira de la moi- 

tié oudutiers de la premiere & de cette 
troifieme , & la quatrieme p'oportion- 
nelle qu’on trouvera fera celle qu'on 
‘cherche. : | 
Corollaire. 


Parle moyen de ce problème, on peut 
aifément trouver 4 deux lignes données 
une troifieme proportionnelle , favoir en 
ajoutantaux deux lignes données une troi- 
fieme égale à la deuxieme, & en cherchant 
à ces trois lignes une quatrieme p'opor- 
tionnelle commeil vient d’être enfeigné, 

On pourra aufi facilement trouver à 


se: Us A6 =. 

“trois figures femblables données une qua- 
trieme figure femblable ptoportionnelle, 
favoir en cherchant aux côtés homolo- 

gues des trois figures données une qua- 

trieine ligne proportionnelle, qui fera le 
côté homologue de la figure qu'on cher- 
che, & pareillement à trois cercles don- 
nés, ou à trois fpheres données, un qua- 
trieme cercle ou une quatrieme fphere 
proportionnelle , favoir en cherchant à 
leurs trois diametres un quatrieme dia- 
metre proportionnel. us 

Enfin on peut aifément furune ligne 
donnée décrire un plan femblable à un 
plan donné, augmenter ou diminuer une 
ligne donnée, felon uneraifon donnée, 

 & réfoudre plufieurs autres problèmes 
dont la conftruction fera. facile à inventer 

à celui qui aura bien compris la théorie, 
& la pratique dece problème & des pré- 
cédens. te 

Orcomme les lignes proportionnelles 
font d’un fréquent ufage dans la géomé- 
trie, j'enfeignerai ici en paflant une ma- 
niere prompte & facile pour les trouver 
géométriquement, | 


+. 
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Pr Got EME VII. 


Trouver géométriquement à deux lignes 
données une troifieme proportionnelle, & 
a trois june quatrieme. PI, XI. fig. s & 6. 


Premierement pour trouver aux deux 
Tignes données AC, AD une troifieme 
proportionnelle , infcrivez dans le demi- 
cercle ABE, décrit de l'extrémité C, par 
l'autre extrémité À, dela premiere ligne 
donnée AC, la droite AB, égale à 


l'autre ligne donnée À D, & décrivez 


du centre B, par la même extrêmité À, 
‘une circonférence de cercle AËEG, qui 
rencontre ici la premiere ligne donnée 
AC , prolongéeau point E , & termine 
la ligne AE, qui fera troifieme propor- 
tionnelle aux deux données AC, À D. 


Démonftrarion. 


Car ft on prolonge l'arc A E jufqu’à 
ce qu'il coupe la ligne AB, prolongée 
en G , & qu'on tire les droites EG, BF, 
-on aura dans les deux triangles rectangles 
femblables ABF, AEG , cette analogie, 
AF, AG :: AB, AE; & fi à la place 
des deux premiers termes we AG, on 
| Eij 


{ 


PL. CITS 
Fig. s 
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met leurs moitiés AC, AB, on aura 
celle-ci, AC, AB :: AB, AE, où l’on 
voit qu à caufe de AB, égale à AD, par 
Ja conftruction , la ligne AE eft troifieme 
proportionnelle aux deux données AC, 
AD , ce qu’il falloit démontrer. 

S1 Fa feconde ligne donnée AD, fe. 
trouve trop grande pour pouvoir être 
infcrite dans le demi - cercle ABF , on 
n'y infcrira que fa moitié ou que fon 

tiers, & alors le double oule triple dela 
ligne AE fera la troifieme proportion- 
nelle qu'on cherche. 
pl, 11  Secondement , pour trouver une qua- 
fig. 6. trieme proportionnelle aux trois lignes. 
‘ données AB , AC, AD, qui doivent 
être mifes d’un mème côté en ligne droite. 
& partir d’un même point, tel qu’eftici. 
le point À , décrivez par ce point com- 
mun À , des extrémités B, C, de la pre 
miere & de la fecondeligne donnée AB , 
. AC , les deux arcs AEG , AFH, & inf 
crivez dans le premier AEC , la droite 
_: ÀAE,égale à latroifieme ligne donnéeAD 
. & cetreligne AE étant prolongée jufqu’à 
la circonférence du fecond arc AFH à: 
donnera la longueur AF de la quatriemes 
ligne proportionnelle qu’on cherche , der 
forte que les quatre lignes AB, AC, AD 
| ÂF, feront proportionnelles. û 


Du Comp As. Si 
Demonftration. 


Carfionacheve les demi-cercles AEG, 
AFH , & qu'on ture les droites EG, 
FH , on aura dans les deux triangles rec- 
tangles femblables AEG , AFH , cette 
analogie , AG, AH :: AE, AF, &f 
à la place des deux premiers termes AG, 
ÀH , on met leurs moitiés AB, AC ; 
& au lieu de la ligne AE, fon égale 
AD , on aura cette autre analogie AB, 
AC :: AD, AF. Ce au’il falloit démon- 
trer. 

Si la troifieme ligne donnée AD eft 
trop grande pour pouvoir être infcrite 
dans le premier demi-cercle AEG, il y 
faut infcrire la feconde AC, fi elle eft 
plus petite ; & au lieu de décrire le fecond 
demi-cercle AFH du centre C , on le 
décrira du centre D : car ainfi on trouvera 
toujours la même quatrieme proportion- 
nelle AF, parce que (pari, ç*) ileft 
permis de changer de placeaux deux der- 
nieres lignes données AC , AD. 

Ou bien n’infcrivez dans le premier 
demi-cercle AEG , que la moitié ou que 
le tiers de la ligne trop grande AD , & 
alors la moitié ou le tiers de la ligne AF, 
terminée par le fecond demi-cercle AFH, 

E üj 


2 


ER 
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décrit du centre C, fera la quatrieme pro. 
portionnelle qu'on cherche. 
On pourra, par le mème principe;trou- \ 
ver à deux lignes données une troifieme 
ptoportionnelle , en ajoutant aux deux li- 
gnes données une troifieme égale à la fe- 
conde , comme nous avons déja dit ail- 
leurs. 

Maison peutaufñli, pat le même prin- 
cipe, divifer une ligne donnée en autant 
de parties égales que l’on voudra,comme 
vous allez voir. 


PROBLEME IX. 


Divifer une ligne donnée en autant depar- À 
cies égales qu'or voudra, PE IT, fig. 7. 


Parcourez fut la ligne indéfinie AF 
cinq parties épales d’une grandeur volon- 
taire, aux points À, B,C,D,E,E f4 
vous voulez divifer la ligne donnée en » 
cinq parties égales, & décrivez descen- Î 
tres B,C, D,E,F, parle mêmepoint 
À , autant de circonférences de cercle. ; 
À près cela appliquez la ligne donnée fur M 
le plus grand cercle ,en commencant de." 
puis À , laquelle , par exemple , foit AG, w 
& cette ligne AG fe trouvera divifée par M 
les autres circonférences decercleen cinq 


“4 


“à 
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parties égales aux points H, 1, K,EL, 
comme 1l eft aifé à démontrer. | 


Démonftration. 


Car imaginant avoir tiré les lignes 
droites LC & KE , on aura deux triangles 
reCtanoles en EL & en K, leurs angles 
étant renfermés dans les demi - cercles 
ALC & ÂKE , & étant clair que les de- 
mi-circonférences AL & AK pafleront 
la premiere par C, & la feconde par E : 
de plus ces deux triangles font fembla- 
bles, ayant l'angle À commun ; ainfi AC, 
ÂE :: AL, AK 5 &“ABy AC :: AC, 
ÀE, étant les moitiés : donc AB , AC :: 
AL, AK. Donc les lignes droites que 
l'on imaginera tirées de L en B & de K 
en C, &c. feront paralleles , & parconfé- 
quent la ligne AG donnée fera divifée en 
même noinbre de parties égales que AF. 


CHAPITRE ML : 


Ufage de-la ligne des plans. | 


sx Lignée des plans fert pour trouver 
avec facilité un plan imalriblé où fous- 
E iv 
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multiple d’un plan femblable donné; 
augmenter ou diminuer un plan felonune 
raifon donnée ; pour trouver entre deux 
lignes donnéesune moyenne proportion- 
nelle , & pour réfoudre plufieurs autres 
problèmes de géométrie , entre lefquels 
nous choifirons ici feulement ceux qui 
font les plus néceffaires, & qui fe rencon- 
trent le plus dans la pratique, parce que: 
les autres étant d’une théorie plus profon- 
de & d’une pratique moins ordinaire , 
doivent être réfolus d’une maniere aufñ 
plus géométrique & plus fcientifique. + 


PROBLEME J. 


Etant donné un triangle ;trouver un autre 
triangle femblable en raifon donnée. 


PI. IL, fe. 8. 


Appliquez la longueut d’un côté du 
triangle donné fur la ligne des plans du 
compas de proportion, à un nomb 
égal de part & d'autre au premier terme 
de la raifon donnée; & le compas de 
proportion demeurant ainfi ouvert , pre- 
nez fur la même ligne des plans la dif- 
tance de côté & d'autre du nombre égal 
au fecond termedelaraifon donnée,pour 

voir la longueur du côté homologue du 
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triangle qu'on cherche. C’eft de la même 


façon que l’on trouvera les côtés homolo: 


gues aux deux autres côtés du triangle pro- 


pofé. 
ME nv 


Soit donné letriangle FGH , & qu Le w II , 


Jui faille trouver un autre triangle fembla- 
ble , enforte que le triangle FGH foit à 
celui qu on cherche, par exemple, com- 
thés audi 

Suppofons que les lignes AB , AC, 
- foient chacune la ligne des plans di com- 
pas de proportion , que le centre foit À, 
que les points marqués 4,ou du quatrie- 
me plan, foientB, C, & que les'points 
marqués 3, ou du troifème plan, foient 
D, Ë, Pour trouver le côté homologue 
à Ph des côtés du triangle donné FGH, 
comme au coté FG, portez la longueur 
de ce côté FG fur lé ligne des plans AB, 
AC, de coté & d'autre de 3 à 3, enforre 
que diffance DEde 3 à 3 foitégale au 


mème coté FG ; alors la diftance BC de. 


4à 4,fera le DT homologue au côté 


EG. On trouvera de la même façon le: 
côté IL homologue au côté FH, & le 


coté KL homologue au côté GH, & le 


triangle IKL fera celui qu’on ue À 


c’eft-à-dire qu'il fera femblable autrian- 
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gle donné FGH , & que ce triangle FGH 
fera au triangle IKL, comme 3 À 4. 


Démonftration. 
+ | 
Car dans les deux triangles ifofceles 
femblables, ABC , ADE, on connoît 
(par 4, 6) que les quatre lignes DE, 
BC, AD, AB, font proportionnelles , 


& ( par 22,6) que leurs quarrésfontaufi 


. Proportionnels; & parce que les deux 
quarrés AD , AB, fontentre euxcomme 
3 à 4 (par la conftruction de la ligne des 
plans) les deux quarrés DÉ , BC, ou FG 


IK, ferontauffi entre eux comme 3 à 4; 


s 


& lon connoîtra de la même facon que 


les deux quartés FH, IE , font atiffi dans . 
laraifon de 3 à 4, aufli bien que les deux 
GH,; KL; d'où il fuit( par 11, s) que 


les trois quarrés FG , FH, GH, font pro 


portionnels aux trois quarrés IK, IL : 
KE, & ( par 22, 6 ) que les trois côtés 


du triangle FGH font proportionnels 
aux trois côtés du triangle IKL. C'eft 
Pourquoi ( par $, 6) ces deux triangles 
feront femblables, & (par 19, 6) le 
triangle FGH fera au triangle IKL ,com- 
me 3 à4: ce qu’il falloit démontrer. 


pu Compas. s9 
Remarque. 


Si les deux termes de laraifon donnée 
font trop grands , on prendra leurs fou- 
multiples, en les divifant chacun par un 
même nombre tel que l’on voudra ; & 
s'ils font trop petits, on prendra leurs 
multiples, en les multipliant chacun par 
un même nombre tel que l’on voudra, 
pourvu que le plus grand nombre qui 
viendra ne furpaffe pas 64, parce que dans 
le compas de proportion le plus grand 
plan n’eft que 64. 

Si les deux termes de la raifon donnée 
ont leurs racines quarrées précifes , on fe 
fervira de ces racines quarrées; maisau 

lieu de travailler fur la Hgne des plans , 
on travaillera fur la ligne des parties éga- 
les : car ainfi les côtés homologues des 
deux triangles femblables feront dans la 
raifon de ces racines quarrées, & ( par 

19 , 6 ) les deux triangles feront dans la 
taifon des deux nombres donnés. 

Enfin fi les deux termes de la raifon 
donnée font des fraétions de différente 
efpece, on les réduira en deux autres. 
fractions de même dénominarien ; & en 
négligeant le dénominareut commun , 
on fe fervira des deux numérateurs à la 
place des deux fractions propofées, pour 
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travailler fur la ligne des plans , comme 
il a été enfeigné. 4 

Corollaire. 


On pourra de la même façon à un cer- 
cle donné trouver un autre cercle en rai- 
fon donnée , en travaillant par le dia- 
metre du cercle donné pour avoir le dia- 
metre du cercle qu'on cherche ; & pareil- 
lement à un polygone donné trouver un 
autre polygone femblable enraifon don- 
née, en réduifant le polygone donnéen 


triangles par une ou plufieurs diagonales, : 


& en cherchant autant de triangles fem- 
blables dans la raifon donnée , lefquels 
étant joints enfemble donneront le poly- 
gone qu'on cherche, 

Ainfi vous voyez qu’on peut, à l’aide 
de ce problème , augmenter & diminuer 
un polygone donné,ou un cercle donné, 
felon une raifon donnée , parce que cette 


raifon peut être de plus grande ou de. 


moindre inégalité. 
% 
PROBLEME Il. 


Trouver la raifon de deux plans femblables 


donnés. PI, III, fig. 8. 


Portez la longueur d’un des côtés du 
plus petit des polygones donnés fur la 


GI 
ligne des plans du compas de proportion 
à un mème nombrede part & d’aufre, tel 


que l’on voudra; & lecompasde propor- 
tion demeurant ainf ouvert,portez fur la 
même ligne des plans la longueur du côté 
homologue de l’autre plan donné, pour 
voir à quel nombre égal de côté & d’autre 
cette longueur répond : & ce fecond nom- 
bre avec le premier auquel répond le côté 
homologue du premier plan donné, fe- 
ront les deux termes de la raifon qu’on 
cherche. | F 


Exemple. 


Reprenons la figure précédente, &qu'il _ Pl. I, 
faille trouver la raifon des deux triangles fige 8. 
femblables donnés FGH , IKL. Suppo- 
fons que les deux lignes AB, AC, foienc 
chacune la ligne des plans du compas de 
proportion,& que le centre foit À. Ayant 

porté la longueur du côté FG de côté & 

- d'autre fur laligne des plans aunombre3, 
par exemple, enforte que la diftance DE, 

. de 3 à 3 , foit égale au côté FG, laiffez 

le compas de proportion ainfi ouvert, & 
portez la longueur du côté IK, homolo- 

.gue au côté FG fur la même ligne des 
plans,à un même nombrede parc & d'au- 

tre, comme de Ben C,ou foit, par exem- 
ple ; le nombre 4. Cela étant, je dis que 
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le pla@EGH eft au plan IKL, comme 
ga , dont la démonftration eft tour-à- 


fait la même que celle du problème pré- 
cédent. 
| | Remarque. 


Si le côté du plus grand plan donné eft 
trop grand pour pouvoir être appliqué fur 
le compas de proportion , qui feroit trop 
peu ouvert, il faut porter la longueur du … 
côté du plus petit plan donné fur un mê- » 
me nombre de la ligne des plans, le plus 
proche du centre qu'il fera pofible, afin . 
que le compas de proportion étant ainfi 
plusouvert,on puiffe y porter la longueur 
du côté homologue du plus grand pla 
donné. | | 
Mais fi le côté du plus petit plan donné 
fe trouve trop grand pour pouvoir être. 
appliqué fur la lignedes plans à un même 
nombre de part & d'autre , comme nous 
avons dit, il le faudra porter depuis le cen- 
tre fur la même ligne desplans,& aufli le 
côté homologue du plus grand plan don- 
né, pouravoirles deux nombres des côtés 
homologues des deux plans donnés, & ces 
deux nombrés en exprimeront la raifon. 

: Que fi ces deux côrés homologues fe 
trouvent encore trop grands, on fe fervira 
de leurs moitiés ou de leurs tiers : & pour 
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ñe pastomber dans cette difficulté, fi l’on 
peut, on fe fervira dans chaque plan 
donné des deux plus petites côtés homo- 
logues , lorfque les deux plans donnés fe- 
tont irréguliers. 

Ce problème fe peut auffiréfoudre affez 
_ facilement par le moyen de la ligne des 
_parties égales du compas de proportion, 
favoir en cherchant à deux côtés homo- 
logues des deux plans donnésune troifie- 
me ligne proportionnelle,comme il aété 
enfeigné au probléme VI du chapitre 
précédent : parce que (par la2odu6) 
les nombres des parties égales que con- 
tiendront la premiere & la troifieme pro- 
portionnelle,ferontles deux termes de la 
taifon qu’on cherche. 


Corollaire, 


Comme les cercles font dans la raïfon 
les quarrés de leurs diametres ( par 2, 
12 )on voit aïfément que l’on peut,par 
Ae moyen de ce problème , trouver avec 
la mêmé facilité là raifon de deux cer- 
cles donnés , en fe fervant de leurs dia- 
metres , comme de deux côtés homolo- 
gues ; TC. 
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Ouvrir le compas de proportion enforte 
que les deux lignes des plans faffent 
un angle droit. PI, IX, fig. 9, 


Ayant pris avec le compas commun 
fur la ligne des plans, depuis le centre #} 
du compas de proportion , la longueur 
d’un nombre de plans tel que l’on vou- 
dra,appliquez cette longueur fur la mème ‘M, 
ligne des plans , de part & d’autre,àun 
même nombre égal à la moitié du précé- « 
dent, & alors les deux lignesdes plansfe- 
ront au centre un angle droit. | 


Exemples” 
Pl. I] ; Suppofons que les lignes AB, AC, 


fig. 9.  foient chacunela ligne desplans du com- : 
pas de proportion, dont le centre fera par 
conféquent en À. Suppofons encore que 
M les points B, C, foient chacun les points 
du 32° plan , par exemple, & que les 
points D, E, foient chacun le point du 
16° plan , moitié du premier 32. Je dis 
que fi vous ouvrez le compas de propor- 
tion , enforte que la diftance DE de 16 
_ à 16 foir égale à AB ouà AC, l'angle 
À fera droit. 


Démonftration. 


* 


pu Compas. 6$ 


Démonftration. 


Car puifque AB ou DE ef 32, & 
que AD eft 16, moitié de 32, le quarré 
| DE fera , par la conftruétion de la ligne 
des plans,double du quarré A D'ou AË,& 
‘par conféquentégal aux deux quarrésAD, 
| ÀË; d’ouil fuit ( par 48,1 ) que l'angle 
À eft droit : ce qu'il falloit démontrer. 


Corollaire. 


Il fuit évidemment de.la pratique de 
| ce problème, que fi la ligne DE eft plus 
grande en puiflance que le double de la 
| digne AD, c'eft-à-direquefileplan AB, 
égal à DE , eft plus grand que le double 
| du plan AD, l’angle À fera obtus : & aigu, 
fi le plan AB eft moindre que le double 
du plan AD. | 


PROBLEME IV. 


Trouver un plan femblable & égal à deux 
… plans femblables donnés, PL HE, fig. 10. 


|. tAyant porté deux côtés homologues 
tels que l’on voudra des deux plans don- 
nés fur la ligne des plans du compas de 

proportion , en pu re le 
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centre, pour connoître le nombre des 
plans de chacun , & ayant ouvert lecom- 
pas de proportion à angle droit, par le 
problème précédent, la diftance des deux 
nombres trouvés , prife de côté & d'autre 
fur la ligne des plans , donnera le côté 


homologue d'un plan femblable & égal ë 
aux deux donnés. | 


Exemple. 


femblables donnés. dont deuxcôtésho- 
molooues font les lignes DE , FG. Sup- 
pofons que leslignes AB, AC foient cha- 
cune la ligne des plans du compas de pro- | 
portion dont le centre eft À , que le côté 
DE étant porté fur la ligne des plans AB 
depuis le centre À en B, ce point B foit | 
le 4° plan , & que l'autre côté FG étanc 
pareillement porté fur l’autre ligne des 
plans AC, depuis le centre À en C, que 
ce point C foitle 9° plan. Cela étant fup- … 
pofé, le compas de proportion étant ou- | 
vert à angle droit , enforte que l'angle À 
foi droit , la diftance BC de 4 à 9 , prife 
de côté & d'autre fur la ligne des plans , 
fera le côté homologue d’un plan fembla- 
ble & égal aux deux donnés, dont DE, 
FG font deux côtés homologues, 
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_Démonffration. 

Car ( par la 47 du 1 ) le quarré BC 
étant égal aux deux quarrés AB, AC, 
ou DE, FG, la ligne BC fera( par 31 
6.) le côté homologue d’un plan fembla- 
ble & égal aux deux donnés , dont DE! 
FG font deux côrés homologues: ce gui 
falloic démontrer. 

es Remarque. 

Si lescôtés DE , FG ne peuvent pas 
être portés fur la ligne des plans, pour être 
trop grands , on en portera feulement la 
moitié ou le tiers & alors le double ou 
le triple de la diftance BC fera le côté ho- 
mologue qu'on cherche, - | 

Ce problème fe peut aufli réfoudre 
fans qu'il foit befoin d’ouvrir à angle 
droit le compas de proportion, comme 
vous le verrez-au problème IV du fixieme 
chapitre , dans la méthode que nous en— 
feignerons pour ajouter enfemble deux 
folides femblables ; par le moyen de la 
ligne des folides; cetre méthode étant la 
même pour les plans, excepté qu’ondoic 


fe. fervir de la ligne des plans. 
_ Corollaire. 


Par le moyen de ce problème,on peus 
Fi 
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fe flatter de fcavoir la maniere d’ajouter 
enfemble autant de plans femblables que 
l’on voudra , en ajoutant enfémble les À 
deux premiers, & ajoutant à la fomme le | 
troilieme , & ainfi enfuite; comme aufit \ 
de trouver un plan femblable égal à la 


cercle égal à plufieurs cercles donnés , en 4 
travaillant par leurs diametres , confidé- ! 
rés comme les côtés homolgues d'autant || 


de plans femblables. 


P'rioisirir Mi Ve Vos uioe 
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Entre deux lignes données trouver: une? 
moyenne proportionnelle PI. fig +7. 


Ayant porté chacune des deux lignes 
- données fur la ligne des parties égales du | 
compas de proportion ; où fur quelqu'au- * 
tre ligne divifée en'parties égales, pour ” 
favoir le nombre dés parties égales que ‘| 
chacune contient, appliquez la longueur ! 
de la plus grande ligne donnée de part & 
d’autre fur la ligne des plans du compas !| 
_de proportion , à un nombre égal à celui 
de fes parties égales; & le compas de pro- 
portion demeurant ainfi ouvert, prenez 


| fur la même ligne des plans, de côté & 
| d'autre la diftance du nombre égal à celui 
| des partiesegales de la plus petite des deux 
| lignes données, pour avoir la moyenne 
| proportionnelle qu’on cherche, 


Exemple. 
Qu'il faille trouver une moyenne pro- 


| nées FG, HI, dont la plus petite FG con- 
| tienne , par exemple, 20 parties égales, 
| & la plus grande HI en contienne 45. 


chäcune la ligne des plans du compas de 
| proportion , dontile centre eft À : que les 
points B, C foient chacunle 45° plan, 
| & les points D , E chacun le 20° plan. 


| de part & d'autre, aux pointsB, C, en- 
coale à la plus orande ligne donnée HI, 
| & alors le diftance DE, de 20 à 20, fera 
lignes données FG , HI. 


Demonftration. 


Car dans les triangles ifofceles fem- 


blables ABC, ADE, ona(par4,6) 


Du: Cao mis, C9. 


Suppofons que les lignes AB, ACfoient 


forte que la diftance BC,de 45 à45, foit. 


| moyenne proportionnelle entre les deux 


PI 


| Appliquez la longueur de la plus grande 
ligne donnée HI fur la ligne des plans ,: 


AA 


| TAMNER 6 5 21 l'y , 11, 
portionnelle entre les deux lignes dans" 1: 


TO 1 x Üiska dE 

cette analogie, AB, AD::: BC, DE; 
ou AB, AD :: HI, DE, à caufe de BC 
égale à HI, par la conftruction; c’eft 
pourquoi ( par 22, 6) on aura celle-. 
ci AB, AD :: Hi, DE, & fi à la 
place des deux premiers termes AB , 


AD , on met les deux nombres 45, 20, 
qui font en mème raifon, par la conftruc- 
tion de la ligne des plans : ou bien fi à 
la place de deux nombres 4$ , 20 , on 
met les deux lignes HI, FG qui font 
aufli en même raifon , on aura cette autre 

r Pad d En. TL é 
analogie HI, FG :: Hi , DE; & en- 
fin fi aux deux premiers rermes HI, EG 
on donne [a hauteur commune H1 , on. 
aura cette analogie HI, EG + Hi :7 
— 1 —— 2 4 é* 
HT, DE; où l’on voit que le rectangle. 
EG -+ HI eft égal au quarré DE, parce 
que lesantécédens étant égaux, Les con- 


féquens FG + HI & DE le ferone, 
aufli, & que (far 17,6 }laligne DE eft. 
moyenne proportionnelle entre les deux 
lignes données FG , HI, ce qu’il falloir, 


demontrer. | 


D UC OM k 4's. #5 
Remarque. 


_ Si les nombres des parties égales des 
deux lignes données font trop grands ,. 
on fe fervira de leurs moitiés ou de leurs 
tiers, comme ik faudroit fe fervir des dou- 
bles ou des triples des deux mêmes nom- 
bres , s'ils étoient trop petits. 

Ce problème fe peut auf réfoudre par 
le moyen de la ligne des parties égales > 
mais comme la folution en eft plus lon- 
gue , nous n'en parlerons pasdavantage. 


Corollaire. 


Parle moyen de ce problème, on peut 
aifémentréduireun plan en quarré, com- 
me par exemple un cercle , en cherchant 
entre {on rayon & la moitié de fa circon- 
férence une moyenne proportionnelle : 
un triangle , en cherchant entre un de fes 
cotés & la moitié de fa perpendiculaife 
une moyenne proportionnelle, & telle 
autre figure plane que l’on voudra, parce 
_qu'onlapeutaifémentréduire en triangles 

On peut auf facilement trouver une 
figure femblable & évale à la différence 
_ de deux plans femblables donnés, fça- 
_ voir en cherchant entre la fomme &la 
_ différence des deux côtés homologues 
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quelconques , une moyenne proportion- 
nelle , qui fera le côté homologue de la 
figure qu’on cherche , &c. 

Or comme l’ufage d’une moyenne pro- 
pottionnelle eft très-confdérable dans la 
géométrie, nous ajouterons ici, pour 
ceux qui aiment la fpéculation des ma- 
thématiques, une méthode curieufe pour 
la trouver géométriquement. | 


PrRroBLEME VI. 


Trouver géern étriquement entre deux lignes 
donnees ure moyenne proportionnelle, 


PI. I , fig. 12 


Que Les deux lignes données foient 
AB , AC que je fuppofe placées en 
ligne droite, l’une fur l’autre , & tirées 
du même point À, pouravoir une conf- 
wuction plus facile, telle qu’eft la fui. 
vante. HENSESr 

Ayant prolongé la plus grande ligne 
donnée AC en E , ‘enforte que la ligne 
CE foit égale à la plus petite ligne don- 
née AB , & ayant tiré à la ligne AB, par 
fon extrémité B, la perpendiculaire BF | 
égale à [a mème ligne AB, infcrivez 
dans un demi- cercle décrit alentour dela 
ligne AE la ligne EG égale à la ligne 

EF, & décrivez du centre A par le point. 


T 


| 


DU Compas. 
6 une circonférence de cercle , qui 
trouve ici coupée par la ligne locale AH, 
-qui fait en À avec AC un angle demi- 
droit au point H, duquel on doit tirer 
à la ligne AC la perpendiculaire HD , & 
la ligne HD — Ja ligne AD fera moyen- 
Ne proportionnelle entre les deux don- 


nées AB, AC. 
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fe 


Dérnonftration. 


Ho dans le triangle rectanole AGE ; 
On a ( par la 47 du 1 ) AG, ou AH ; 
ou 2 AD — AE — EG, & à caufe de 


AE — AC MCE 2 AÂCE ( para 
2 )oude AE av AB + : CAB, 
parce que l’on à fait CE égale AB, & 
encore à caufe de EG , ou EF — BF +. 


BE ('par 4%, 1 ) ou de EF = AB + 


e—— 2 


AC, on aura 2 AD — 2 CAB > & par 
conféquent AD — CAB, & l'on con. 
noîtra ( par 17, 6 ) que la ligne AD eft 
Moyenne proportionnelle entre les deux 
données AB, AC: ce qu'il falloit dé: 
Montrer, | 


à e 
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Remarcue, 


Cette conftruction a été tirée de l’é- 
quation conftitutive du problème , que: 
nous avons réduire en deux lieux , favoir 
en un lieu à laligne droite , & en un lieu 
au cercle, en cette forte. 

Si l’on fuppofe AB—%, AC 6, 
& AD — x, on auraxx=— ab pour l’e- 
quation conftitutive du problème , que 
l'on réduira en deux lieux, en fuppofant 
prémierementce lieu à la ligne droite x 
—y—b, pour avoit x=b— y, & par 
conféquent xx=—=bb— 2 by+yy ; d'où 
tant le double de l'équation conftitu- 
tive, favoit 2xX— 2 4h, on aura ce 
lieu au cercle, —xx—bb—2ab—26y 
+yy, dont le rayon eft Raë , que lon 
peuttrouver géométriquement fans fup- 
pofer l'invention d'une moyenne propor-: 
tionnelle , favoir par la feule fouftrac- 
tion des deux quarrés aa , bb du quatré 
aa 2 ab bb, de la fommea+b. 
des deux lignes données AB , AC ,com- 
me vousavez vu dans la conftruétion. 

Sivous voulez un lieu à un autre cer- 
cle, & par conféquent une autre conf- 
tuction , mettez x+-y à la place de 6, 
ce qui fe peut faire à caufe du lieu fup-. 
pofé à la ligne droite x+y=5, & lé- 
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quation conftiturive xx—=4ab fe chan- 
 gera en celle-ci xx ax p ay, dons. 
_le:double 2xx-=—2ax-24y étant ôté de 
GÉ =D — 16y + yy, on auracét au- 
tré: lieu au cercle = xx "46 sun 
—+24y--20y4-yy, dont le rayon eftR 
2au-2ab, lequel on peut trouver aufli 
géométriquement fans aucune moyenne 
proportionnelle ; : {avoir par l'addition: 
des deux quarrés aa , aa-1ab+-bb , 8e 
par la fouftraétion du quarré 45, comme 
Vous verréz dans notregrand traité d’al- 
gebre , lor{qu’il aura le bonheur de pa- 
roitre, 

On peutencore trouver un lieu à un 
autre cercle donné, &pat conféquentune- 
tfoifieme conftruétion ; car dans le lieu 
füppofé à [a hgne droite x + GES CON 
tTOUVErA y — D x, par cConféquent 
JY = Bb — 25x£xx : d'où Otant 2xx 
24%" 24y,qui eft le double de l’équa- 
tion conftitutive changée , onauraceran- 
tre lieu au cercle, ÿy=_30x— 2ay = bb 
—26%—xx, dont le rdyon eft R 3:44 
2404168 , que lon peut trouver pa 
reillemént fans aucune moyenne propor- 
tionnelle ; favoir-par la feule addition 
des trois quarrés aa j bb, aa—2ab bp, 
somme Vous-verrez dans lé mème traité 
d'algebre , où nous avons expliqué & 
: 44 Gi 
4 
ni 
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démontre à fond ces deux dernieresconf- 
tructions , & ce n’eft pas le lieu 1c1 d'en 
dite davantage, Ceux qui voudront fa- 
voit plus particulierement la maniere de 
réfoudre par deux lieux les équations de: 
deux dimenfons:, pourront voir 205 deux 
traités des lieux géométriques ; & de la 
conftruilion des équations qui font précé- 
dés d’un traité des lignes dupremier genre, 


(CHA DADTR EchlV: 


Tage de la ligne des polygone. 


É A ligne des polygones QE princis 
palement à divifer un cercle donné en 
autant de parties égales que l’on voudra, 

ce qu'il faut favoir faire dans l’architec- 
ture militaire, pour la fortification des 
places régulieres, & quelquefois aufli 
dans l'architecture civile , pour la def- 
cription des carreaux faits en polygones 
propres pour paver une faille; elle fer. 
auffi dans la géométrie,comme, par exem. 
ple , pour couper une ligne donnée dans. 
Ja moyenne & extrème raifon, pour tra- 
cer un trianple1fofcele où l’angle àlabafe, 
foit double de ele du IIS 20 HG 


€ %: IE 
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PROBLEME I. 


Décrire un polygone régulier dans uñ 
cercle donné. PI. IN, fig. 13. 


Appliquez la longueur du rayon dû 
cercle donné. de:part & d’autre fur la 
ligne des poiygones du compas de propor- 
tion de 646, & le compas de propor- 
tion demeurant ainfi ouvert, prenez fur 
la même ligne des polygones la diftance 
de côté & d’autre d'un même nombre 
égal ‘au nombre dés côtés du polygone 
que vous voulez décrire, pour avoir le 
. côté de ce polygone, + | 


Exemple, 


: Qu'il faille décrire un éptagone réou- 


lier dans le cercle donné HIG, dont le f 


centre eft I, & le rayon IF où IG. Sup- 
pofons que les lignes AB, AC foienc 
chacune la ligne des polygones du! côm- 
pas de proportion, dontle centre eft A < 
que les points B, C foient chacun les 
points de l’exagone, & les points D ,E 
chacun les points de l’eptagone. Ayant 
appliqué la longueur du rayon IF ou1G 
far la ligne des polygones,de part &d’au- 
tre, de B en C ,enforte que la diftance 
BC de 6 à 6 foit égaleaurayonlF , & le 
G ii 


PI, IT, 
Be 13 
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compas de proportion demeurant ainfi 
ouvert, prenez la diftance DEde7à 7, 
laquelle donnera la longueur du côté FG, 
où FH, de l'epragone régulier infcripti- 
ble dans le cercle donné HEG. 


1 Démonftration.\" 

Car dans les deux triangles ifofceles 
femblables ABC, AED , on conoît(par 
4 , 6 ) que la raifon des deux lignes AB, 
AD eft égalea celle des deux.BC; BR 
c'eft pourquoi:comme AD eft,le jcôté 
d'un epragone régulier. infcric dans un 
cercle dont le rayon eft AB, par la 
conftruction de la ligne dès polygones , il 
-eft de néceflité que DE ou FG foit auffi 
le côté d'un epragone régulier infcrit 
dans un cercle ‘dont le rayon eft BC ou 
IPisce qu'il falloie démontrer. 2059 7% 
in DA MRCTTAT GREAT nur dde SYA 
-r1Sile rayon du‘cérclé donné eft trop 
grand pour pouvoir être appliquéifur la li- 
gne des polygones ,on enappliquera feule- 
ment la moitié oule tiers, 8c-alors le dou- 
‘ble ou le triplé de la ligne qu'on trouvera 
ferabe côté du polygone qu'on! cherche. 
-:5 Quañd le-polygone qu'on veut décrire 
au-dédans du cercle donné'aura plus de 
douze côtés , onne pourra plus fé fervir 


\ “ 
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de la ligne des polysones ; & dans ce 
cas on fé fervira de la ligne des cordes, 
-par lemoyen de laquelle on Féra l'arc FG 

«d'autant de degrés qu'en-dôit avoirVan- 
gle du‘centre, 1éfquels on‘troûvera en 
‘divifant 360 degrés’ par le nombre des 
côtés du polygone. PNA 
| ‘ ; # , 


| PrRoBsLEME II, 


Décrire [ur une ligne donnéeun polygone 
| | régulier. PLAIL, fig.ss. 
221 Ayantapphiqué la lonueur de la ligne 
‘donnée de part & d'autre fur la ligne dés 
polygènes du compas de proportion, à 
“un nombre égal'à celui des côtés du po- 
Jygone qu'on veut décrire, & le compas 
‘de ptoportion demeurant ainfrouVett, 
ptenez fut la même ligne des polyaones, 
de côté & d'autre , la diftance de 6 à 6, 
 Jaquelle ferale rayon du cèrcle propre à 
décrire le polygone. C’eft pourquoi , fi 
 tavec cétte onvetturé on décrit des deux 
1éxtrèmités de la one donnée deux'arcs 
de cercle, l'interfection de ces deux arcs 
_ fdonnera le cercle de ce centre. 
: . Exemple. 
: ‘ Reprenons la fioure précédente, & fup- PLHT, 
_‘poforis que fur la ligne pre EG , il 69, 13. 
| | 1v 
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faille décrire un epragone régulier Suppo- 
fons aufli que les lignes AB, AC foient 
chacune la ligne des polygones du com pas 
-de proportion , dontle centre eft A , que 
les points B, Cfoient chacun le point de 
l'exagone , & les points D), E chacun le 
point de l’epragone ; appliquez la lon- 
gueur de la ligne donnée FG fur la ligne 
des polygones ,. de part & d'autre , aux 
points D ,E , enforte que la diftance DE 
de 7à 7 foir égale À la ligne donnée FG; 
& le compas de proportion demeurant 
ainfi ouvert, décrivez avec la diflance 
BC de 6 à 6, prife far la même ligne des 
polygones des deux extrémités F,G, deux 
‘ arcs de cercle, dont le point de fection I 
fera le centre du cercle circonfcriprible, 
de forte que la ligne BC féra le rayon 
du cercle propre à décrirele polygone. 


Deémonftration. 


Car dans les deux triangles. ifofceles 
femblables ABC , ADE, on connoît 
( par 4, 6) que la raifon des deux li- 
gnes AD , AB, eft égale à celle des 

deux DE, BC; & comme la ligne AD 
_eft le côté d’un eptagone régulier infcrie 
dansun cercle dont le rayon eft AB à 


: par la conftruétion de Ia ligne des poly- 
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gones, il faut que la ligne DE ou FG 
foit aufli le côté d’un eptagone régulier 
infcrit dans un cercle dont BC eft le 
rayon : ce qu'il falloit démontrer. 


Remarque. 


Si la ligne donnée eft trop petite pout 
pouvoir être appliquée fur la ligne des 
polygones, il en faut appliquer le double 
“oule triple , &alorsla moitié ou le tiers 
de la ligne qu’on trouvera fera le rayon 
du cercle circonfcrit. 
. Quand le polygone qu'on veut décrire 
fur la ligne donnée aura plus de douze 
côtés, on ne pourra pas fe fervir de la 
ligne des polygones , & alors le centre E 
du cercle circonfcrit fe trouvera par le 
moyen de laligne des cordes, en tirant 
des deux extrèmités F, G , de la ligne 
donnée FG:, les deux rayons FI , GI , qui 
faflent avec la ligne donnée FG chacune 
un angle égal au demi-angle du polygone, 
lequel demi-angleeft égalau complément 
de la moitié de l’angle du centre. 
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O0 ProsLEMeEt III 


Couper une ligne donnée dans la moyenne 
& extrême raifon. PI, IT, fig. 14. 


Appliquez la longueur de la ligne 
donnée rt ligne -'des polygones du 
compas de proportion , de part & d’au- 
tre, de6a6 , & le compas de propor- 
tion demeurant ainfi ouvert, prenez 
fur Ta mème ligne ‘des polygones de côté 
& d'autre la diftance-de ro 4° 56, la 
quellé donnera le plus-grand feoment de 


la ligne propüfée, 


7! Exemple. 
PL III 2 Qu'il faille couper la ligne donnée 
fig. 14 > FG èn H dans la moyenne & extrème 


raifon, Suppofons que les:lignes AB, 
AC foient chacune 1à ligne des poly- 
gones du compas de proportion, dont 
le centre eft À ; que les points B, © 
forent chacun le point de l’exaigone, & 
les points D, E chacun le point du dé- 
cagone. Ayant appliqué la longueur de 
la ligne donnée FG fur la ligne des po- 
lygones de part & d'autre de Ben C, 


\ 


cnforte que la diftance BC de 6 à 6 
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foit: égale à [a ligne. ‘donnée FG, & le 
compas de proportion FEAT ainfi 
ouvert, la diftance DEdéro à 10 don- 
nera la longueur du grand fegment FH. 


Démonftration. 


Cats dan les deux triangles Lofcéles 
femblables ABC ; ADE, on connoiît 
(par 4, 6) que le raifon des lignes AB, 
AD eft égale à celle des deux BC, DE, 
ouFG , FH; & comme AD, AB es 
les au dus décagone & de exagone 
infcrits dansun même cercle sil faut que 
EG:, FH foient aufli les côrés d’un‘exa- 
gone _&:d’an ;décagone infcrits dans un 
même cercle. C’eft pourquoi ( par le co- 
roll. de la 9 du 13 }le point Hidivifle 
la ligne propofée EG: dans la moyenne 
& extrème raifon : Te qu le utls dé- 
montrer: 

e D + | Remarque. 


i Si ta digne ab eft trop longue pour | 
pouvoir être appliquée fur la ligne des 
polygones, on en appliquera feulement 
Ja moitié ou letters, & alôrs le double 
ou le triple de lalfgne qu'on trouvera 
fera le plus grand fegment de la ligne 
propofée. 
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. Cé ptoblè-ne fe peut auffi réfoudre pat 
la ligne des cordes ; favoir ; en appli: 
quant la ligne donnée fur la ligne des 
cordes de 60 à 6o, & en prenant fur la 
même ligne des cordes la diftance de 36 
à 36, qui donnera le grand fegment de 
la ligne propofée ; parce que le côté de 


l'exagone eft la corde dé 60 degrés, & le 


côté du décagone la corde de 36 degrés 
dans un même cercle. 


Corollaire. 


Parle moyen de ce problème on peut 
aifément réfoudrecette équation de deux 
dimenfions, xx-kax — aa, favoir, en 
coupant la ligne repréfentée par la let- 


tre a dans la moyenne & extrème rai= 


fon ; car le plus grand fegment decertte 
ligne ainfi coupée fera la racine véritable 
de l’équation propofée xx + ax — ua, 
& le plus petit fera la racine véritable de 


celle ci, xx—3ax——ua, comme ik. 
fera aifé à démontrer à celui qui enter-. 


dra l’algebre. 


SZ 
AS 
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PROBLEME IV. 


Décrire fur une bafe donnée un triangle 
ifefcele , dont Pun des deux angles à la 
bafe foit double de F angle au fommer. 
PL I, fig. 15. | 


Âppliquez la lonoueur de la bafe 
lonnée de part & d'autre fur la ligne 
les polygones du compas de proportion 
leioà 10, & le compas de propor- 
ion demeurant ainfi ouvert , prenez fur 
a même ligne des polygones de côr é& 
Jautre la diftance de 616, pour avoir 
à longueur de chacun des deux côtés du 
riangle qu'on cherche, 


Exemple, 


«Qu'il faille décrire fut la bafe donnée PI, Il, 
Gun {triangle ifofcele FGH , enforte 18" 15° 
ue l'angle Fou G foit double de l’an- 
le H: Suppofons que les deux lignes 
\B , AC foient chacune la ligne des 
olygones du compas de proportion , 
lont le centre eft À ; que les points B, C 
oient chacun le point 6, & les points 
DE chacun le point 10. Appliquez 
uligue donnée FG {ur la ligne des po+. 

F à 
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lygones de part & d'autrede DenE, 
enforte que la diftance DE de r0 à ro 
foit égale à la bafe donnée FG; & le 


compas de proportion demeutant aiñfr, 


ouvert, prenez la diftance BC de 66, 
pour avoir le côté, FHyou GH. du trian- 
ole qu’on cherche. | 


: Démonftration. 


Pour ladémonftration , faites HI égale 


à FG ou à DE; & parce que dans les, 


triangles 1fofceles femblables ADE, 


ABC; ona (par 4, 2 ) cette analogie! 
AD, AB:: DE, BC, que AD ef le, 


+ côté d’un décagone, & AB le côté d’un! 


exagone , infcrits dans un même cercle, 


il faut que DE ,.ou FG ,ouHI, foit pa-. 


reillement le cotéd’un décagone, & BC 
ou FH le côté d’un exagone,infcrits dans 


: À A° ee ] e 
le même cercle ; c'eft pourquoi (par:o, 


13.) la ligne FH eft coupée en 1 dans la: 


moyenne &:extrème raifon , & ( par 10: 


4) le triangle FGH fera celui qu’on cher: 


che : ce qu’il falloit démontrer. 


Remarque, 


i j de dé SALAM j Ws #43 (Gu 119 +44 
: Ce problème fe peut jauffi .réfoudréf! 


par le moyenide la ligne dès cotdes, faal 
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voir, en appliquant fur cette ligne des 


cordes la fongueur de la ligne donnée de 
parc & d'autrede 364 36, &en prenant 


fur la même ligne des cordes la diftance : 


de 60 à 60, qui donnera le côté du trian- 
ole qu’on cherche, 


PRrosiremer : V: 


Ouvrir le compas de proportion enforte. 


que les deux lignes des polygones faf- 
Jent.un angle droit. PI, I1I., fig. 16, 


Ayant pris avec le compas commun 
fur la ligne des polygones depuis le cen- 
tre du compas de proportion, la lon- 
gueur du côté du pentasone , appliquez 
cette même longueur furla même ligne 
des polygones de côté & d'autre de 10 à 
G , & alors les deux lignes des polygones 
feront au centreun angle droit, 


Exemples Ÿ | 


 Suppofons que les lignes AB, AC 
foient chacune laligne despolygones du 
compas de proportion dontle centreeft 
À. Suppofons encore que AB foirle côté 
du pentagone ,; AD le côté de l'exagone, 
& AC le coté du décagone. Je dis que 


$ 
Ê 


‘PI. IT; 
fig, 16, 
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fi l’on ouvre le compas de proportion 3 
enforte que la diftance CD de 10 à 6 
foit égale au côté AB du pentagone, 

l'angle À fera droit. 


Démonfiration. 


Car puifque le quarré AB ou CD du 
côté du pentagone eft égal au quarré AC 
du côté du décagone, & au quarré AD 
du côté de l’exagone ( par 10,13) ,1l 
eft de néceflité { par 48, 1 ) que l'angle À 
{oit droit : ce qu’il falloir démontrer. 


CHAPITRE V. 
Ufage de la ligne -des cordes. 


17 ligne des cordes fert pour mefurer 
un angle fur le papier ou fur le terrein : 
ou bien pour faire fur le papier où fur 
le terrein un angle d'autant de degrés 
que l’on voudra. Elle fert aufli pour la 
defcription des polygones réguliers , 
comme vousavez vu , & pour réfoudre 
plufieurs autres problèmes, dont les prin-} 
cipaux & les plus néceflaires font feule-\ 
gent ici déclarés, N 
La PRoBLEMÉ" 
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PROBLEME E 


Prendre [ur la circonférence d'un cercle- 
,  donnéun arc d’autant de degrés que l'on 


3 voudra. PI. IV, fig. 17. 


.,, Appliquez le rayon du cercle donné 
fur la ligne des cordes du compas de 
proportion , de part & d'autre, toujours 
de 6060, parce que le rayon d’un 
cercle eft égal à la corde de 6o deorés ; 
_& le compas de proportion demeurant 
ainfi ouvert, prenez fur la même ligne 
dés cordes de côté & d'autre, la diftance 
du nombre, égal à celui des degrés pro- 
pofés , & la tranfportez fur la circonfé- 
rence du cercle donné ,pour avoir un atc 
d'autant de degrés qu'il étoit propoié. | 
D y. . Exemple, 
shine Ho sal inespNaonsec cu 

Que Je rayon du cercle.donné foit FC, PI, IV, 
& qu'il faille prendre fur fa circonfé- fg. 17, 


LS s&r À 


de So degrés, & AD ou AE JA corde 
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de 6o degtés. Ayant appliqué la lon- 
gueur du rayon FG , de part & d’autre, 
deDenE; enforre que la diftance DE 
de 6o a bo foit égale au rayon EG, & 
le compas de proportion. demeurant ainfi 
ouvert, portez la diftance BC dé $o à 
80 fur la circanférence du cercle donné, 
depuis G en H, pour avoit l'arc GIH 
de 80 degrés. 


1 * 


| Démonftration. LA 


1.2 2 


Car dans les triangles ifofceles fem- 
“blables ABC, ADÉ,, on connoît( par 
a Les que la tif des lignes AD, AB, 

eft égale à à celle des lignes DE, BC. ou 
FG, GH, & comine AB eff la “corde de 
“80 debrés à À l'égard du rayon AD, par 
la conftruction de la ligne dés RATE L 1l 
eft de néceflité que GH foit aufli la corde: 
_de $0 degrés à l égard du rayon FG, & 
que par conféquent l'arc GH foit de 8a 
degrés. : ce qu ‘il Jalloie démontrer. - 3 


Rémargue. 


On peut par une opération contraire 
trouver les dégrés d’ un arc dont on cons 
noît le demi-diametre ; fçavoir , na 
“phiquant ce demi-diamétté de 6o à se 


: DU. C © Min À 5, OT 
fur ladigne des cordes, &: en tranfpor- 
tant la corde de l'arc piopofé fur la mêé- 
‘me ligne des cordes; enforte: que l’on 
rencontre de part & d’attre-un: même 
nombre de dégrés ; car ce nombre mar- 
quera là quantité de l’arc propofé. 

lou Pa ame. cat 

, On peut, par le moyen de ce ptoblé. 
me , faire à un point. donné d'une ligne 
donnée fur le papier, un angle d'autant 
de degrés que l’on voudra : où bien con- 
noïtre la quantité d'un anglé rectilgne 
donné fur le. papiér ; puifque da mefure 
d'un tel angle eftnn arc de cercle décric 
de fa pointe. D'où Heft aféde conftruire 
fur une bafe donnée un triangle ifofcelé, 
Où l'angle de la bafe foit-à l'angle du fom- 
met en raifon donnée , en faifanta char 
que extrémité de la bafe donnée-unangle 
dont les degrés fe trotiveronc enmultf- 
pliant 99 deurés parile double. du terme 
homologue sangle delaibafe , &endi- 
vifant le produit par Ja fomme du.même 
double & de l’autre terme. 

‘On peut, fans la ligne des cordes, fai- 
re à un point donnéd’une ligne donnée 
un angle d'autant de degrés que l’on vou- 
dra ; {çavoir ; par le moyen de Ja ligne 
| | H i; 


4 
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des tangentes , quand elle eft fur le com 
pas de proportion , ce qui arrive rare- 
ment, parce que cette ligne ne peut pas 
“eontenir tous les degrés du quart de cer- 
cle, le nombre de ces degrés ne pouvant 
pas furpañler 75. | 
Si donc on veut fe fervir de la ligne: 
dés rangentes, que je fappofe marquée 
avec fes degrés fur chaque jambe du com- 
pas de proportion , pour faire à un point 
donné d'une ligne donnée ün angle, pat 
exemple, de $0 degrés ; au lieu d'accom- 
moder la longueur de cetre ligne de 60 
à 60 fur la ligne des cordes, il la faut 
accommoder fur la ligne des tangentes 
de 45 à 45, parce que le rayon ou finus 
total eftégalà la rangente de 4$ degrés: 
& au lieu de porter la diftancé de ‘0 à 
59, qui eft le nombre des degrés propo- 
fés , fur la circonférence de cercle décrit 
du point donné , on la portera fur une!lii 
gne perpendiculaire tirée par lextrèémiré 
de la ligne donnée; lorfque certe diftancé 
aura été prife de part & d'autre fur la lie 
gne des tangentes , &c. | 
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PROBLEME II. 


Ouvrir le compas de proportion de maniere 
que l'anglé des deux lignes des cordes 
Joit d'autant de degrés qu’on voudra. 


PI. IV, fig. 18. 


Si on prend depuis le centre ducom- 
pas de proportion fut l’une des deux li- 
gnes des cordes la corde correfpondante 
aux degrés propofés , & qu’on en appli- 
que la longueur fur les lignes des cordes 
de côté & d'autre , de 6o à €o , lecom- 
pas de proportion fe trouvera ouvert 
comme l’on demande. 


Exemple. 


Qu'il faille ouvrir le compas de pro- PI. IV ; 
portion enforte que les deux lignes des fig. 28. 
cordes faflentun angle, par exemple, de 
40 degrés. Suppofons que leslignes AD, 

ÀE foient chacune la corde de 40 de- 
cgrés:, &les lignes AB , AC , chacune la 
corde de60 degrés. Je dis que fi on ap- 
-plique la corde AD ou AE de 40 degrés 
de côté & d’autre de B en C, enforte 
que la diftince BCde 60 à 6o foit égale 
à la corde AD:de 40 degrés, l’angle A 


fera auflide 40 degrés, .: 


# 


Ÿ 
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Exemples 


‘Car fi l'on décrit du centre À: par les 
points B, C Parc de cercle BC, & que 
l’on conféére que la ligne AD eft la 
corde de 40 degrés à l'égard du-rayon 
AB, qui eft la corde de Go degrés, on 
-connoîtra aifément que la ligne BC.égale 
a la ligne AD , eft auf la corde de 40 
degrés ; 8 comme elle eft la corde de 
Vare BC ; il s'enfuit que l'arc BC , & par 
conféquent l’angle À eft aufli de 40 de- 
ge Ce quil dE démontrer. 


Remarque. 


On peut, par une opération contraire 
à la précédente , connoîtte l'ouverture 
du compas de proportion à égard de la 
ligne des cordes : car fon porte depuis 
le centre ducompas de proportion; fur 
Jailigne des cordes ,la: diftance de 6o à 
60Oi! nprife dé. part & d'autre furla mème 
digne des cordes, on rencontrera le nome. 
bre de degrés: de AE 19 qu "on qe 
che. ki a r 

:C'efbà saufe 2e ci que l'aù ajoute 
quelquefois aucompasde proportion:dés ! 
PQUES placées {ur la ligne des cordes, 


Du Cburas 
pour pouvoir mefurer un angle fur la 
tetre,ou pour en faireun fut la terre d’au. 

tant de degrés que l’on voudra : mais j'ai- 
mérois mieux me fervir d’un demi cercle 
bien divifé , le compas de proportion 
n'étant propre que pour travailler promp- 
tement fur le papier. C’eft pourquoi je 
ncpligerai ici d’expliquer plufieurs ufa- 
ges , qui ne font que d'uné pure curiofiré. 
Si lon veut ouvrir le compas de pro- 
portion enforte que Ic$ deux lignes des 
cordes ; ou bien dés parties égales, ou 
de deux lignes femblables, tracées de part 
& d'autre furle compas de proportion, 
faflenc un angle égal au donné À, il faut 
à volonté décrire de cet angle donné A 
l'arc de cercle BC, &porter le demi- 
diametre AB ou AC, depuis le centre 
du compas de proportion fur chacune 
dés deux lignes que vous voulez ouvrir 
à l'angle donné, Après quoi fi l’on mar- 
que fur chaque ligne le point où le demi- 
diametre fe terminera, & que l’on ouvre 
Compas de proportion enforte que la 
diftance’ de ces deux points foit égale à 
celle des deux éxtrèmités de l'arc BC, 
les deux lignes propofées feront un angle 
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PrRrog3zremeE Ill. 


Trouver le demi-diametre d’un arc de cer- 
cle donne dont on connoit les degrés: 


PI. IV , fig. 17: 


Si on applique la corde de l'arc donné 
fur la ligne des cordes du compas de pro- 
portion, de côté & d'autre , au nombre 
des deprés de l'arc propolé , & qu'on 
laiffe Le compas de proportion ainf ou- 
vert, la diftance de 60 à 60, prife fur la 
mème ligne des cordes, donnera la lon- 
gueur du rayon qu’on cherche. fi 


HETP AE F 
_ PLIV;.. Que l'arc dé ee GH Loic 5 par 
6g. 17. exemple de So degrés , & qu'il en faille 
trouver le rayon FG. Suppofons que 
Jes lignes AB, AC foient chacune la 
ligne pie nes du compas de propor- 
tion, dont le centre eft À ; que AB ou 
AC foit la corde de 80 degrés , & AD 
ou AË la corde de 6o degrés. Jedisque 
fion applique la corde GH fur la ligne 
dés parties égales du compas de | pro- 
portion, de part & autre, de Ben €, 
enforte que la aps BC 4 80 à 80 
_ foir 


si 


Du Compas: ; 
foit Cgale À cetre corde GH , la diftance 
DE de 60 à 6o fera égale au rayon FG, 


Démonffration. 


Car dans les triangles ifofceles fem- 
blables ABC , ADE, on connott ( par 4 
6) que la raifan des lignes AB, AD eft 
égale à celle des lignes BC, DE , ou 
GH , DE; & comme AD eft le rayon à 
l'égard de la corde AB de 8o degrés, 
par la conftruction de la ligne des cor- 

-des , il eft de néceffiré que DE foit aufli 
le rayon à l'égard de la corde GH de 
80 degrés, & par conféquent le demi- 
diametre de l'arc propofé GIH. 


Remarque. 


Si l'arc GIH étoit fimplement donné ; 
fans en connoître nile centre, nilenom- 
bre des degrés, on trouvera ce nombre 
de degrés , en prenant à volonté fur cet 
arc un point comme Î, & en tirant les . 
deux cordes IG, IH , dont angle GIH 
étant mefuré, & fon double étant ôté de 
360 degrés , le refte donnera le nombre 
qu'on cherche, 


88 Ds AGE 
Corollaire, 


On peut, parle moyen de ce problé- 
me trouver aifément le centre d'un cer- 
cle, où d'un arc de cercle donné, ou 
bien faire paler par trois points donnés 
une circonférence de cercle : car fi on 
prend fur le cercle donné un arc à vo- 
lonté, pour en connoitre les degrés, com- 
meil aéré enféisné dans la remarque pré- 
cédente, & qu'à l'intervalle du rayon que 
l'on trouvera , on fafle de deux points 
quelconques de l'arc donné, oude trois 
points donnés , deux ares de cercle qui 
s'entre-coupent, la feétion de ces deux 
arcs donnera le centre du cercle qu'on 
cherche. | 111 
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CHAPITRE VL. 


Ufage de la ligne des folides. 


JL A ligne des folides à l'égard des 
corps a les mêmes ufages que la ligne 
des plans à l'égard des furfaces , comme 
vous allez voir dans les problèmes fui 
yans. 


Dÿe, | CAO M-péars, Ms 
PROBLEME I. 


Etant donnée une pyramide , trouver ane 
autre pyramide femblable en raifon 
donnée, PI, IV, fig. 19. 


Appliquez la longueur d’un côté de la 
pyramide donnée {ur [a ligne des foli- 
des du compas de proportion à un nom- 

P Prop 
bre égal de part & d’autre au premier 

A P 

terme de la raifon donnée : & le compas 

2 P 
de proportion demeurant ainfi ouvert, 
prenez fur la même ligne des folides la 
diftance de côté & d'autre du nombre 
, j L ' 
égal au fecond terme de la raifon don- 
née , pour avoir la longseur du côté 
homologue de la pyramide qu'on cher- 
che. C’elt de la même façon que l’on trou- 
Vera Les côtés homologues aux autres cô- 
£és de la pyramide propofée. 


Exemple. 


Soit donnée la pyramide FGHI » &c. PL IV; 
qu'il lui faille trouver une autre pyrami-73: 19: 
de femblable , enforte que la pyramide 
FGHI foit à celle qu'on cherche , corn- 

Me, par exemple, r« à 4. Suppofons 
“que les lignes AB , AC Yoienrt chacune 
| R Li 


e 
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la ligne des folides da compas ‘de pro- 
portion , dont le centre eft À. Que les 
_ points marqués 54, ou du 54° folide, 
foient B, C, & que les points marqués 
16 ,ou du 16° folide, foient D, E. Pour 
trouver Le côté homologue à l’un des cô- 
tés de la pyramide donnée FGHI , coms 
me au côté FG , portez la longueur de 
ce côté FG fur la ligne des folides AB , 
AC, de côté & d'autre, de Den E, en- 
forte que la diftance DE ,de 16à 16 , foit 
_ égale au même côté FG; alors la dif- 
tance BC, de $4à 54, donnera la longueur 
du côté KL , homologue au coté FA. 
On trouvera de la même façon le côté 
LM , homelogue au côté GH, & pareil- 
lement la hauteur NO , homologue à la 
hauteur IP, & ainf desautres, & lapy- 
ramide KLMN fera celle qu’on cherche, 
c’eft-à-dire, qu’elle fera femblable à la 
pyramide donnée FGHI , & que cette 
pyramide FGHI fera à la pyramide 
KLMN, comme 16à 54. | 
Démonftration. 

Car dans les deux triangles ifofceles 
femblables ABC, ADE , on connoît { par 
4 , 6) que les quatre lignes DE, BC, 
AD, AB, font proportionnelles, & 
(par 37, 11°) que leurs cubes font auffi 


but C'erm'r'A s. tot 
proportionnels ; & parce que les deux 
cubes AD , AB font entre eux comme 
16 $4, pat la conftruction de la ligné 
des folides , les deux cubes DE, BC, ou 
FG , KL , ferorit aufli entre eux comme 
16 à $4, «& ( par 8, 12) la pyramyde 
_ FGHI fera à la pyramide KLMN auf 
comme 16 à $4, parce que ces deux 
pyramides font femblables par la conf- 
truction , (& par Defr9, 11 ): ce qu'il 
Jalloit démontrer, * 


Rermarqué. 

Siles deux termes de la raifon donnée 
font trop gtands , on prendra leurs fou- 
multiples, en les divifant chacun paruh 
même nombre tel que l’on voudra : s'ils 
font trop petits, on prendra leurs mul- 
tiples , en les multipliant chacun par un 
même nombre tel que l'on voudra, pour- 
vü que le plus gtand nombre qui viendra 
ne furpafle pas 64, parce que dans le 
compas de propottion le plus grand fo- 
lide n’eft que 64 

Siles deux termes de la raifon donnée 
ont leurs racines cubiques exactes, on 
fe fervira de ces racines cubiques à la 
place des deux nombres donnés; mais 
au lieu de travailler {ur la ligne des fo- 
| l ii 


102. HN. IT'S TA. GT 
lides , on travaillera fur la ligne des par- 
ties égales : car ainfi les côtés homolo- 
gués des deux pyramides femblables fe- 
ront dans la raifon de ces racines cubi- 
ques, & (par 8, 11 ) les deuxpyrami- 
des feront dans la raifon des deux nom- 
bres donnés. | 
Enfin, fi les deux termes de la raifon 
donnée font des fractions de différente 
efpece, on les réduira en deux autres | 
fractions de même dénomination ; & en 
négligeant le dénominareur commun , 
on fe fervira des deux numérateurs à la 
place des deux fractions données , pour 
travailler fur la ligne desfolides, com- 
me il a été enfeigné. 


Corollaire, 


On pourra de la mème façon à une 
fphere donnée trouvér une autre fphere 
en raifon donnée, en travaillant par le 
diametre de la fphere donnée, pour avoir 
le diametre de la fphere qu’on cherche ; | 
& pareillement à un cone ou à un cy- 
lindre donné, trouver un cone eu un 
cylindre femblable en raifon donnée, en! 
travaillant par le diametre de la bafe & 
par la hauteur du cone ou du cylindre 
donné, pour avoir le diametre de labafe 
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Ëcla hauteur du cone ou du cylindrée 
qu'on cherche. 

On pourra aufli de la même façon , à 
quelque autre corps donné que ce foit, 
trouvet un corps femblable en raifon 
donnée , en travaillant féparément pouf 
chaque côté du folide donné , pour avoit 
le côté homologue du folide qu'on cher- 
che. | 
Aïinf vous voyez qu’on peut , à l’aide 
de ce problème, augmenter ou diminuer 
un folide donné, & par conféquentune : 
fphere donnée, &auffiun cone & un cy- 
lindre donnés felon uneraifon donnée, 
parce que cette raifon donnée peut être 
de plus grande ou de moindre inégalités 


PROoSLEME Il 


Trouver la railon de deux folides fëmbla- 
bles donnés. PL IV, fig. 10. 


Portez la longueur d’un des côtés du 
lus petit des deux folides donnés fur la 
ligne des folides du compas de propor- 
tion de part & d'autre , à un même 
nombre tel que l’on voudra; & le com- 
pas de proportion demeurant ainf ou- 
vert, portez fur la même ligne des fo- 
lides la longueur du. côté homologue de 
Liv 
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l'autre folide donné, pour voir à quel 
nombre égal de côté & d’antre certe lon- 
gueur répond, & ce fecond nombreavec 
le premier auquel répond lecôté homo- 
looue du premier folide , feront les deux 


termes de la raifon qu’on cherche. 


PI. IV, 
fie, 19: 


Remarque. 


Reprenons la figure précédente , & 
qu'il faille trouver la raifon des deux 
pyramides femblables données FGHI, 
KELMAN. Suppofons que les deux lignes 
AB , AC foient chacune la ligne des 
fofides du compas de proportion , dont 
le centre eft A. Ayant porté la longueur 
du côté FG de part & d'autre fur laligne 
des folides au nombre 16 , par exem-. 
ple, enforte que la diftance DE de 16 
à 16 foit égale au côté FG, laiffez te 
compas de proportion ainfi ouvert, & 
portez la longueur du côté KL, homo-. 
logue au côté FG , fur la mème ligne 
des folides, à un même nombre de côté 
& d'autre, comme deB en C, où foit 
par exemple le nombre 54 : cela étant , 
je dis que le folide FGHI eft au folide 
KLMN , comme 16 à 54, dont la dé- 
monftration eft la même que celle du. 
problème précédent, 
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Remarque. 


Si le côté du plus grand folide donné 
_eft trop grand pour pouvoir être appli- 
qué fur le compas de proportion , qui fe- 
roit trop peu ouvert, il faut porter la 
longueur du côté du. plus petit folide 
donné fur la ligne des folides, le plus 
proche du centre qu'il fera poffible , afin 
que le compas de proportion étant ainfi 
plus ouvert, on puifle y porter la lon- 
gueur du côté homologue du plus grand 
folide donné. 
Mais file côté du plus petit folide don- 
né fe trouve trop grand pour pouvoir 
être appliqué fur la ligne des folides à 
un même nombre de part & d'autre, 
comme nous avons dit , il le faudra por- 
tèr depuis le céntre fur la mème ligne 
des fohdes, & aufli le côté homologue 
du plus grand folide donné, pour avoir 
les deux nombres des côtés homologues. 
des deux folides donnés, & ces deux 
nombres en exprimerontla raifon.. 
Que fi ces deux côtés homologues fe 
trouvent encore trop grands, on fe fer- 
vira de leurs moitiés ou de leurs tiers : 
& pour ne pas tomber dans cette diff- 
culté, fi l’on peur, on fe fervira dans 
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chaque folide donné des deux côtés hoë 
mologues les plus petits, lorfque les deux 
folides donnés feront irréguliers. 

Ce problème fe peut aufli réfoudre 
par le moyen de la ligne des parties éoas 
les du compas de proportion, fçavoir 
en cherchant à deux côtés homologues 
des deux folides donnés unetroifñiemeli- 
gne proportionnelle, & à ces trois li- 
gnes une quatrieme proportionnelle 
comme il a été enfeigné au problème VÉ 
du chapitre fecond ; parce que ( par 33, 
11)les nombres des parties égales que 
contiendront la premiere & la quatrieme 
proportionnelle, feront les deuxtermes 
de la raifon qu'on demande, | 


Corollaire, 


Comme les fpheres font dans la rai: 
fon des cubes de leurs diametres , ( par 
18, 12) on voit atfément que l’on peut 
par le moyen de ce 5roblème trouver 
avec la mème facilité la raifon de deux : 
fpheres données | en fe fervant de leurs 
diametres comme de deux côtés homo- 
logues. Et pareïllement on pourra trou- 
ver la raifon de deux cones ou de deux 
cylindres femblables donnés, en fe fer- 
vant des diametres de leurs bafes , &c, 
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ProBsLEemE III. 


Ouvrir le compas de proportion de facon 
que les deux lignes des folides fajjent 
un angle droir. 


Ayant pris fur la ligne des folides , 
depuis le centre du compas de propor- . 
tion , le côté du 15° folide , appliquez- 
en la longueur fur la mème ligne des 
folides , de part & d’autre, de 3 à 8, & 
le compas de proportion fe trouvera ou- 
vert à un angle de 90 degrés à l'égard 
de la ligne des folides, parce que le 
quarré du côté du 15° folide, eft à peu 
près égal au quarré du côté du 3° folide 
&c au quarré du côté du 8° folide , fans 
qu'il s’en manque feulement une millié- 
me partie de la longueur du compas. de 
proportion, ce qui eft de petite confé: 
quence pour. la pratique, comme l’on 
peut voir dans les tables des folides, 
qui vous feront connoîïtre que l'on peut 
aufli appliquer la longueur du plus grand 
& 64° fohide , prife depuisle centre {ur 
Ja ligne des folides , de part & d'autre, 
de 3 à $2, ou de 9 à 46, ou bien en- 
core de 16 à 30, fans que l'erreur foit 
feulement d’une milliéme partie de la 


longueur du plus grand folide. 
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PROBLEME IV. 


Trouver un folide [emblable & égal à deu 
folides femblables donnés. PLIV fig. 20. 


Suppofant que l’un des côtés du pre- 
mier folide donné foit d’un nombre 
de folides tel que l’on voudra, appli- 
quez-en la longueur fur la ligne des fo: 
lides du compas de proportion , de part 
& d'autre , à ce nombre fuppofé, &le 
Compas de proportion demeurant aïnfi 
ouvert, portez la longueur du côté ho-. 
mologue du fecond folide donné fur la 


_ mêmelignedes folides , enforte que certe 


longueur réponde de côté & d’autre à 
un même nombre; alors la diftance 
du nombre égal à la fomme de ces deux 
nombres , ptife de part & d'autre fur la 
ligne des folides | donnera le côté ho- 
mologue du folide qu’on cherche. 


Exemple, 


Pl. IV. Qu'il faillettouver le côté homologue. 


Bg. 20, 


d’un folide femblable & égal à deux fo- 
lides femblables donnés , dont deux cô-… 
tés homologues foient les lignes HI, 


KL, Suppofons que les lignes AB, AC: 


pip Com P Ais: 109 
foient chacune la ligne des folides du 
compas de proportion , dont le centre 
eft À. Suppolons encore que les deux 
points F, G foient chacun le point, par 
exemple du 8° folide, auquel on appli- 
quera, fi l’on veuc, la longueur du côté 
HI, enforte que la diftance FG , de 8 à 
8 , foit égale à cecôté HI, pour appli- 
quer enfuité fur la même ligne des foli- 
des la longueur de l’autre côté KL , de 
part & d'autre ; de D en E, enforte que 
les points D, E foient chacun également 
éloignés du centre À, c’eft-à-dire d'un 
mème nombre de folides, qui foit , par 
exemple 27 , enforte que la diftance DE 
de 27 d.27 foit égale à cet autre côté 
KL, Cela fait , & le compas de propor- 
ion demeurant ainfi ouvert, je dis que 
la diftance BC, de 3, à 35, quieft la 
fomme des deux nombres précédens 8, 
27 , qui expriment la raifon des deux fo- 
lides donnés, eft égale au côté homolo. 
ue d’un folide femblable & égal aux 
deux folides donnés, dont deux côtés 
homologues font HI, KL, 

d Démonftration, 


Cat dans les triangles ifofceles fem: 


plables ABC , AFG, ona(par4,6) 
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cetre analogie, AB, AF::DE , FG; 
c'eft pourquoi ({ par 27 , 11) où aura 
celle-ci AB, AF::BC, EG; & fil 
la place des deux premiers termes AB > 


A E, on met les deux nombres 3, 52 
qui font en même raifon, parce que AB 
elt le coté du 3 5° folide , & AF le côté 
du 8°, on aura cette autre analogie, 35, 
8 :: BC, FG, & en divifant , on aura! 
celle-ci, 27, 8 :: BC F6; FG si 
&c fi à la place des deux premiers rermes! 
27, 8, on met les deux cubes AD. 
À F, qui font en même raifon, parce! 
que AD eft le côté du 27° folide, &ck 
AF le côté du 8°, ou bien firà la places 
de ces deux AD , AË, on met les deux* 
DE : FG , qui font en même raifon , 4 
caufe des triangles ifofceles femblables# 
ADE , AFG , on aura cette autre ana" 
logie, DE, FG::BC— FG, FG 
où l'on voit que le cube DE, ou IKM 
eft égal à la différence des deux BC M 
FG ou HI, & par conféquent le cube 
BC eft égal à la fomme des deux HI 
KL D'où 1lfuit( par 33, 11)'que lan 
ligne BC eft un côté homologue d’uns 
folide femblable & égal aux deux Hbc 
| \ | 310 
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femblables donnés, dont deux côtésho- 
mologues font les lignes HI, KL : ce 
qu'il falloit démontrer. 


* Remarque. 


Pour n'avoir pas un nombretrop grand 
dans la fomme des deux nombres qui ex- 
-priment la raifon des deux folides don- 
aiés ; on donnera au côté du premier fo- 
lide donné un nombre de folides le plus 
petit que l’on pourra, afin que l’autre 
nombre des folides du côté homologue 
du fecond folide foit aufñi plus petit, & 
qu'ainf la fomme de ces deux nombres 
e puiffe trouver fur la ligne des folides, 


Corollaire, 


Il fuir aifément de la pratique de ce 
parine que l’on peut ajouter enfem- 
ble plus de deux folides femblables don- 
nés, favoir en ajoutant enfemble les 
deux premiers , & en ajoutant à la fom- 
me letroilieme , & ainf enfuite. 

On peut auf facilement trouver une 

AT à. A 1 
fphere égale à slufienrs fpheres données , . 
en travaillant par leurs diametres,, confi- 
déréscomme des côrés homologues d’au- 
hor. ON : 

gant de fohides femblables , & trouver 


. 
5 
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pareïllement un cône où un cylindre 
égal à plafieurs cônes, ou à plufienrs cy- 
lindres donnés, favoir en travaillant par 
les djametres de leurs bafes & par leurs 
hauteurs, &c. 

On peutauffi, à limitation de ce pro- 
blème , trouver un folide femblable & 
égal à la différence de deux folides fem-. 
blables donnés, fi au lieu d'ajouter en- 
femble les deux nombres de leur raifon, 
on Ôte le plus petit du plus grand , &c. 


LEMME,. 


Si de quatre lignes les trois premieres 
font proportionnelles , 6 que le cube de 
la troifieme foit égal au folide fous la 
premiere & le quarré de la quatrieme,, 
ces quatre lignes feront dans une pro 
portion continue, PI, IV , fig. 21. 


Je dis que fi des quatre lignes FG 
KL, DE, HI, les crois premieres 
FG, KL , DE font proportionnelles 


& que le folide FG+-HI , fous la pre“ 
miere FG, & le quarré de la quatrieme 
HI , foit égal au cube de la troifieme 
DE, ces quatre lignes FG, KL, DE, 
HI, feront continuellement proportiont 
nelles, | j 


Démonftrationt 
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Démonftration. 


Puifque , par la fuppofition, le folide 


FG-HHI eft fuppofé égal au cube DE , 
On aura ( par 34,11 ) cette analogie 


ÆEG , DE : : DE, HI ; & fi on donne 
aux deux premiers termes FG , DE, la 
hauteur commune DE, on aura cette au- 
tre analogie FGDE, DE:: DE, Hi; 
& fi à la place du plan EG + DE, on 
met le quarré KL qui lui eft égal ( par 
17; 6 ) à caufe des trois proportionnel- 
les EG , KL , DE , on aura cette autre 
analogie KL, DE : : DE, HI, où l’on 
Yoit( pat 22, 6 } que les trois lignes 
KL , DL, HI font proportionnelles ; 
& parce que les trois lignes FG, KL, 
DE, font aufli proportionnelles , par la 
fuppofñition , il eft de nécefiré que les 
quatre FG , KL , DE, HI foient con- 
tinuellement proportionnelles : ce qu’il 
falloir démontrer. | 


Es 


114 Us40c: 
PROBLEME V. 


Entre deux lignes données , trouver deux 
moyennes proportionnelles. PIXV 68.22: 


Ayant porté chacune des deux lignes 
données fur laligne des partiès égales du! 
compas de proportion, où fur quélqu'au- 
tre ligne divifée en parties évales , pour 
fçavoir le nombre des parties égales que 
chacune contient, appliquez la longueur 
de la plus grande ligne donnée, de part 
& d'autre, fur la ligne des folides du com- 
pas de proportion , à un nombre égalà 
celui de fes parties égales ; & le compas 
de proportion demeurant ainfi ouvert, 
prenez fur la même ligne des folides de 
côté & d'autre la diftance du nombre 
égal à celui des parties égales de l’autre 
ligne donnée , pour avoir la plus grande 
des deux moyennes proportionnelles 
qu’on cherche, entre laquelle & la plus 
petite ligne donnée, une moyenne pro: 
portionnelle fera la plus petite des deux 
moyennes qu'on cherche. 


FE xemple. 


PI. 1V, Qu'il faille trouver deux moyennes 
fig. 22 proportionnelles entre les deux ligne: 
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donnée FG ,. HI, dont la plus petite. 
FG contienne , par exemple. 20 parties 
égales, & la plus grande HI en contienne 
45: Suppofons que les lignes AB , AC 
foient chacune la ligne des folides du 
compas de proportion , dont le centre 
éft À ; que les points B, C foient 
chacun le 45° folide , & les points D, 
E chacun le 20° folide. Appliquez la 
longueur de la plus grande ligne H1 
fur la ligne des folides , de part & d'autre, 
aux points B, C , enforte que Ja diftance 
BC , de 4ç à 45, foit égale à la plus 
grande ligne donnée HI, & alors la dif- 
trance DE , de 10 a 20, ferala plus oran- 
de des deux moyennes proportionnelles 
qu'on cherche, c’eft-à-dire , la troifieme 
des qnatré continuellement preportion- 
nelles, dont G'eft la premiere, & HI 
la quatrieme ; &fi éntte cette troifieme 
trouvée. DE :& la. premiere FG; on : 
trouve une moyenne proportionnelle , 
on aura la feconde. 


Dérmnonftration. 


Car dans les triangles 1fofceles fem- 
blables ABC; ADE, on a{par:4, 6 ) 
cette analogie AB, AD :: BC, DE, 
ou AB , AD :: HI,.DE, à caufe de 

K 
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BC égale à HI par la conftruétion ; 
c'eft pourquoi ( par 37, 11 ) on aura 
à — 3 — 3 —3 —3 

celle-ci, AB,:AD::HI, DE; &f 
à la place des deux premiers termes AB, 


AD , on metles deux nombres 45 , 20, 
qui font en même raifon,par la conftruc- 
tion de la ligne des folides , ou bienfià 
la place de ces deux nombres 453 20, 
on met les deux lignes HI, FG, qui 
font aufli en même raifon , on aura cette 
autre analooie HI, FG :: Hi, DÉ 2 
& enfin fiaux deux premiers termes HI, 
FG , confidérés comme des hauteurs , 


on donne la bafe commune Hi ; On aura 
cette derniere analogie HI , FG +. 
HI :: HI, DÉ, où l’on veit que le 
folide FGHI eft égal au cube DE ; d'où. 
il fuit, par le lemme précédent , que la! 
Ligne DE eft la plus grande des deux 


moyennes proportionnelles qu'on cher-. 
che ; ce qu’il falloir dérmonrrer. 1 


Remarque. 
Siles nombres des parties égales des … 


deux lignes données font trop grands ," 
on fe fervira de leurs moitiés ou de leurs! 
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tiers, comme il faudroit fe fervir des dou 
bles ou des triples des deux mêmes nom- 
‘bres , s'ils étoient trop petits. 

Or comme l’ufage de deux moyennes 
Proportionnelles entre deux lignes don- 
nées eft abfolument néceflaire pour la 
réduction d’un folide en cube , Nousajou- 
terons ici une mérhode facile pour les 
trouver géométriquement. 


PROBLEME VI. 


Trouver géométriquement entre deux lignes 
données deux moyennes proportionnel- 


des. PI, IV, fig. 23. 


Pour trouver deux moyennes propor- PI. IV ; 
tionnelles entre les deux lignes données"ig 3. 
AB , AC, divifez l’une de ces deux, 
comme AC, en deux également ; au 
point D, & lui tirez par ce point D Ia 
perpendiculaire DE , égale à Ja moitié 
de l'autre ligne donnée AB, pour dé- 
ecrire du centre E par les points A, C, 
une circonféréence de cercle AIFK. 
Après cela décrivez par le point À fur 
J'axe ACla parabole FAM , dont le 
parametre foir AC, & par la fection F 
du cercle & de la parabole , tirez la droi- 
te FG perpendiculaire à l’axe AC, & 


Lei 
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les deux lignes AG , FG feront les deux 
moyennes qu'on cherche, de forte que 
les quatre lignes AB, AG , FG, AC e: 


ront dans une continuélle proportion. 
: Démonfiration. 


Car fi on.tire Le diametre IK perpen: 
diculairé à la ligne FG, ou parallele à 
l'axe AB, les deux lignes LF, LH ferent 
_ égales entre elles ( par 3 , 3.) enfuite de 
quoi on connoîtra aifément que la fom- 
me des deux lignes FG, GH eft cgaleà | 
l.ligne. AB. sie un TR 

Cela étant fuppofé,: on'confidérera | 
que par la propriété de la+ parabole on a 
cette analogie, AC ,.FG :: EG, AG, &c | 
que par la propriété du cercle , on a celle- | 
«CG, GH :: FG, AG. C’eft pourquoi | 
on aura celle-ci, AG, CG :: EG * 4h 
en compofant on aura celle-ci AG, AG :: 
FG , AB, parce quela ligne AB eff 
égale à la fomme des deux FG, GH. De : 
cette derniere analogie & de la premiere, 
il fuit que les quatre lignes AB, AG, » 
EG, AC, font dans une proportion cons 
tinue : ce qu’il falloit démonirer, ! 
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Remarque. 


Nous avons donné dans notte grand 
traité d’algebre douze manieres diffé- 
rentes & très- fimples pour la folution de 
ce problème ; mais comme celle-ci me 
femble la plus facile de routes , je l'at 
rapportée ici préférablement à à toutes les 
aûtres. 

Cependant comme il eft dite 
de tracer une parabole toutes les fois 
que l’on veut trouver entre deux lignes 
données deux moyennes en proportion 
continue ,je vêux vous enfeigner ici une 
autre méthode pour la mèmefin , qui :eft 
indépendante du compas de proportion, : 
&t que , bien qu’elle foit méchanique , je 
préfere dans la pratique à toute autre ; 
tantfpour la sq que pour la facilié. 
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PROBLEME VII. 


Trouver fans le fecours du compas de 
proportion & d'une maniere plus fa- 
cile deux moyennes proportionnelles 
à deux lignes données. Planche IV , 
figure 24. 


* 

Pour donc trouver entre les deux li- 
gnes doñnées AB , AC, deux moyen- 
nes en continuelle proportion , l’on en. 
fera le parallelelograme rectangle AB, 
CD, dont le centre E fe trouve dans 
la rencontre des diagonales AD , BC, 
& lon décrira de ce centre E une cir- 
- conférence de cercle de telle grandeur 
que la ligne droite FG tirée par les deux 
points F, G, où cette circonférence 
coupe les deux lignes AB, AC, pro- 
longées autant qu’il en fera befoin, pale: 
pat l'angle droit D; car alors les deux 
. lignes FC, BG feront les deux moyennes 
qu'on cherche ; de forte que les quatre 
lignes AB, CF, BG, AC feront dans 


une proportion continue, 
Démonftration, 


Si l’on tire du centre E les deux 
Ç rayons 
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rayons EG, EF, & les droites EH à 
ET, perpendiculaires aux. deux A B al 
AC , qu'elles diviferont en deux épale- 
mentaux points H,], à caufe des déux 
triangles if6fceles A EC >» AEB, l’on 
confidérera que puifque les deux lignes 
EF, EG font égales entre elles , com- 
me étant les rayons d’un même cercle 4 
leurs quarrés feront auf égaux , & la 
fomme EH 2 FH fera par conféquent 
égale à la fomme GI+EI (par 47,1) 
C'eft pourquoi ( par 4, 2) la fomme 

EH EC + CH + 2HCF fèrs égale 
a la fomme EI + BI+ BG + 2IBG £ 
& fi l'on ôte de la fomme EH FC 
Pro CH 2HCP 5 x fomme” EH Ad 
CH , & de la fomme EI + BI + BG 
-21BG , la fomme El-+BI, égale a. 
14 fomme précédente EH-+-CH, cha- 
que fomme étant égale au quarré de la 

moitié dela diagonale BC ( par 47,1), 

& que l’onchange 2HC'en AC, &BI 

en AB, l’on connoïîtra que la fomime 

FC + ACEF eft égale à la fomme BG 

+ABG, & (par 3,2) que le rectan. 

le AFC eft égal au rectangle À GB, 
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D'où l’on tire ( par 14,6) cette ana. 
Jogie AF, AG ::.BG, CE, laquelle, 
enschangeant les deux premiers termes 
AF, AG en ces deux BD, BG, qui : 
font en même raifon (par4,.6) à cau- 
{e des deux triangles équiangles FAG , 
DBG , fe changera en celle-a, BD, . 
BG::BG, CF, qui fait connoître que . 
les trois lignes BD, BG, CF, ou AG 
BG , CF, font proportionnelles ; & 
fi Von change lès deux premiers ter- 
mes BD, BG de l'analogie précé- 
dente ‘aux deux CF, CD, qui font en 
même raifon (par 4 3 6), à caufe des: 
deux triangles équiangles FCD, DBG,. 
l'on aura cette autre analogie, CF, 
CD :: BG, CE, par où l’oniconnoit 
que les trois lignes! BG )GF, CB:; ou 
BG, CF, AB, font aufli proportionnelles, 
& que par conféquent les quatre AC 1 
BGACE, AB; font continuellement. 
proporcionnelles : ce qu'il falloir faire & 1 


démontrer, 


4 
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Proszeme VIII. 


Trouver le côté d’un cube égal au paral- 

llipipede HBC ;dans laquelle H Jignifie 
°- fa hauteur 6 B", C les dimenfions de 
: ATTAE ANR | 


Pour celail fautchercher une moyenne 
proportionnelle entre les deux dimen- 
-fions B & Cdela bafe,que nous nomme- 
rons M ; enfuite entre cette moyenne M 
& Ja hauteur H , il faut chercher deux 
moyennes proportionnelles P &S : la 
premiere P fera le côté du cube égal au 
 parallelipipede , c’eft-à-dire que PPP= 
HIBC.:: | 


Démonftration. 


 Puifque M eft moyenne entre B & GC, 
Æ@n aura Bb, M :: M, C.D'oùl'on'tire 
MM=BC ss & en multipliant px H, 
il viens MMH=—BCH ; & comme 
æ & S fontmoyennes continues entre M 
& H, nous avons — M ;,P,S,H:ce 
qui donne MH —PS, MSP : 
d'où l’on tire MH=S, &S—pp, 


Re Ar 
Partant M H = pp ; & MMH—PPP: 


DUR | 
Li 
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d'où l'on voit que PPP=BCHT , puif- 
que MMH—BCH : donc la premiere 
des deux moyennes eft le côté du cube 


que l’on cherche. 


CHAPITRE VIL 


Ufage de la ligne des Metaux, 
PrRrorLEzME À, 


Etant donné le diametre d’une fpheré quel 
conque faice de l'un des fix métaux, par à 
exemple , d'argent ; trouver Le diametre 
d’une fphere d’or du méme poids. | 


7 
Il faut prendre le diametre donné ,* 
& onvrir le compas de proportion aux 
points où eft marqué le caraétere des 
l'argent de la grandeur de ce diametre 3" 
& filon prend alors l'ouverture quis 


F 


répond au caractere de l'or , elle fera le” 
diamecre que l’on cherche, Re 
Ÿ 
Démonftration. ; 

Par la conftruction de la ligne des 
métaux , les diftances depuis le centr@ 
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de la charniere jufqu'aux caracteres de 
ces métaux, font des diametres de corps 
femblables & d’égale pefanteur , qui fe- 
_ roient faits de ces métaux; & comme 
les ouvertures qui répondent à ces mé- 
taux font en même raifon que ces diame- 
tres, formant avec eux des triangles fem- 
blables , il s’enfuir qu’elles fonc aufli des 
diametres de corps femblables, éganx en 
pefanteur & faits de ces métaux : donc 
l'ouverture qui répond au caractere de 
l'or eft le diametre que l’on cherche. 


PROBLEME Il. 


Trouver le rapport fpécifique des fix mé- 
taux , par exemple , de l'argent à l'or. 


Il faut prendre fur la ligne des métaux 
le diametre de l'argent , & le porter à 
une ouverture des folides, comme, pa. 
_ exemple, au ç0° ; enfuite, fans changer 
… l'ouverture du compas de proportion , 
il faut porter le diametre de l'or pris fur 
la ligne des métaux , enforte qu'il con- 
‘vienne à quelqu'un des folides, comme 
“il arrive ici à peu-près au 27° folide ; 
c'eft ce qui fait voir que la pefanteur fpé- 
cifique de l’argent eft à celle de l'or, 
comme 2 7 eft à so, & quelque chofe de 

Li) 
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plus,à caufe que l'ouverture ne s’eft point 
rencontrée précifément au 27° folide, 


Dermonjftration. 


Lo 72) 


Nous fçavons par la conftruétion de M 


la ligne des méraux,que leurs pefanteurs 
{pécifiques font en raifon réciproque des 
cubes de leurs diametres marqués fur cet- 
te ligne ; & commeon a porté ces diame- 


tres à l’ meta des folides, celui d’ at- 


gent au $ 0°, &c que celui d’or s’eft trouvé 


convenir au 27° folide , il eft clair que 
ces deux ouvertures formant des trian- « 


gles femblables avec les diametres des 
folides so & 27 , elles feront en même 


raifon; & comme les cubes de ces dia-w 
metres font entre eux en même raifon“ 


que le $o® & le 27° folides , il eft clawe 


encore que lescubes des ouvertures qui 
répondent à ces deux folides font auffi 


dans la même raifon qu'eux; mais les cu-! 
_ bes de ces ouvertures , qui font les dia- 
metres de l'argent & de l'or, expriment 


en raifon inverfe le rapport de leurs 
rgravités fpécifiques : donc le 50° & le 


27° folides expriment auffi en raifon Ë 
inverfe leurs gravirés fpécifiques , par! 


conféquent à celle de l'argent & à celle, 
de l’or, comme 27 eft à so. 
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Hush JT : 


Ayantun corps fait de l'un des fix métaux, 
comme d’étain , d’un poids , par exem- 
ple, de 36 livres ; trouver le poids d’un 

corps. d’arsent, qui feroit de même 
volume que celui d’étain. 


Pour le trouver, ouvrez le compas de 
proportion enforte que fon ouverture 
au 36° folide foit égale au diametre pris 
fur laligne des métaux qui convient à 
l'argent, & partez «enfuire le diametre, 
qui eft celui de l’étain, à l'ouverture des 
folides , en reémarquant auquel il con- 
vient, fans changer l'ouverture du com- 
pas de proportion , qui eft ici au $o°, 
& quelque chofe de plus : céla étant, 
je dis que le poids du corps d'argent de 
mème volume que celui d'étain, qui pefe 
36 livres, en pefera 0, 


: Démonftration. 


Ayant fait voir dans la démonftration 
précédente que les folides aufquéls ré- 
. pondent les diametres des métaux , ex- 
. priment dans un ordre renverfé le rap- 
_port de la pefanteur css de ces 
iv 
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métaux; il s'enfuit que le diametre de 
l'argent étant l'ouverture du 36° corps, 
& que celui d’étain s'étant trouvé con-. 
venir à peu pres an ço°, les pefanteurs 
ou gravités fpécifiques de ces deux corps 
font entre elles comme so eft à 36: & 
à caufe que la pefanteur du corps d'étain 
eft de 36 livres, celle d'argent fera par 
conféquent de so livres. 


Pin obnR:2 ie tete Do 


Trouver le rapport du poids de deux 
corps femblables , dont Pun foit, par 
exemple, d'étain, & lautre d'argent , 
leur diametre étant donne. | 


Pour cela ouvrez le compas de propor- 
tion de. maniere que l'ouverture des 
points des caracteres de l’étain foir égale 
‘au diametre de la boule d’étain, & fans 
changer cette ouverture , prenez celle 
qui répond au figne de l'argent ; fi elle 
fe trouve plus grande ou plus petite 
que le diametre de la boule d'argent , 
cette boule fera plus ou moins pefante 
que celle d’étain ; car par la conftruction 
de la ligne des métaux, elle feroir: de. 
même poids que celle d’étain, fi fon 
diametre étoit égal à cette ouverture : 
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d’où l’on voit que fi l’on porte cette ou- 
verture fur l’ouverture de quelque fo- 


ide, & qu’enfuite l’on cherche a quel fo- 


fe à 


lide convient Le diametre du corps d’ar- 
gent , les folides alors marqueront leur 
rapport, & par conféquent celui de la 
boule d’argent à celle d’étain : ceci n’a 
pas befoin d'être démontré. 


PR o!8 LE ME V: 


Le diametre d'une fphere de cuivre & fon 
poids de dix livres étant donné, trou- 
ver le diumetre d’une fphere d'or pe- 
J'ans 15 livres. 


Il faut chetcher une boule d’or égale 
à celle de cuivre, par le problèmel, 
& ouvrir le compas de proportion au 
10° folide de la grandeur de ce diame. 
tre; fi l’on prend l'ouverture du 1 $° fo- 
lide, elle fera le diametre que l’on cher. 
che , comme il eftaifé à démontrer. 


Remarque, 


: L'on peut faire fur tousles corps fem- 
blables, de quelques métaux qu'ils foienc 
des fix , ce quenousavons fait en parti- 
culier fur des fphériques , en fe fervant 


130 | USAGE 
deleuts côtés homologues, cotime nous 
nous fommes fervis des diamerres. 1 
Quant à l’ufage de la ligne du poids 
des boulets, l’on fenraffez qu'il faat por: 
ter deflus la longueur de leur diametre 
pour en connoître le poids; il en eft dé 
même pour celle du calibre des canons, 
c'eft pourquoi nous ne nous étendrons : 


pas davantage la-deffus, 


Fin de l’ufage du compas de proportion. 
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LAN T E" 
DE L'INSTRUMENT 


DOM ER S El 


Lo inftrument eft appellé sniver/el, 
parce quil fert univerfellement pour 
toutes les opérations de la géométrie 
pratique , comme pour mefurer des an- 
gles fur la terre ou en l'air, ou bien 


| pour y faire tel angle qu’on voudra: 


pour tirer des lignes paralleles à des li- 


genes données fur la terre, ou bien pour 
Teur tirer des perpendiculaires : pour me- 


furer toutes fortes de lignes droites fur 


_ Ja terre avec beaucoup de facilité & 


une très-grande juftefle, fans aucune 


fuppuration, & même pour en mefurer 


lufeurs à la fois fans aücune peine, 
quand elles font accefibles d’un côté : 
pour lever promprement & exactement 


‘unplan qui eft fur laterre, ou bien pour 


tracer fur la terre un plan qui eft fur le 


PL V. 


132 USAGE DE L'INSTRUMENT 
papier , avec une facilité & une exaébi- 
tude admirable ; comme aufli pour le- 
ver la carte d’ x pays, & plufieûrs au- 
tres ufages que nous expliquerons dans. 
cetraité , après avoir enfeigné la maniere 
de le conftruire: | | 


CONS TRUC TA T ON 


De linflrument univer[el. 


Pise en prernier lieu le cadrew 
rectangulaire ABCD de laiton, ou de! 
quelqu'autre matiere folide , dont lai 
longueur AB foit d'environ un pied , 
& la largeur BC d’environ 8 pouces , 
& dont chaque regle foit à peu près large 
de fix lignes, excepté celle qui eft ter-! 
minée par les deux lignes paralleles AB, 


EF, qui doit être un peu plus large À F 


comme de 9 lignes, pour y pouvoir tirer! 
environ parle milieu de fa largeur, ou 
un peu plus proche de la ligne ÆE, une 
ligne droite parallele aux deux À B 1 
EF, comme IK, se fera terminée aux. 
dut points | , K, par les deux lignes | 
prolongées EH M SG Cette digne IK, 
que nous appellerons ligne de conduite j 
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doit être divifé en un certain nombre de 
parties égales , qui peut être telque l’on 
voudra; maisle plus grand eft le meil- 
leur , comme, par exemple 400 ; ce qui 
{e peut faire fans peine fur une longueur 
de 12 pouces. KO 

On ajoutera aufli aux trois autres re- 
gles BC, CD, AD d'autres divifions , 
qui ne peuventipas être égales, parce 
qu'elles doivent marquer les degrés du 
demi-cercle, dont le centre fera pris au 
point L, milieu de. la ligne de con- 
duite IK. 

On ajoutera encore au-dedans du ca- 
dre EFGH un parallelogramme retan- 
gle qui foit environ de la même gran- 
deur , & qui fe puiffe ôter & remettre 
quand on voudra , afin que ce parallelo- 
oramme pulffe contenir & reflerrer dans 
l'entre-deux EFGH une feuille de pa- 
pier que l’on ajoute fur la furface, pour 
Yÿ pouvoir tracer les rayons vifuels qui 
fe tirent le long de la ligne de foi d’une 
alidade, qui eft deflus ce papier, & qui 
eft femblable à celle des demi-cercles 
ordinaires ; avec cette différence , que 
cette alilade doit être non - feulement. 
mobile autour de fon centre, mais que 
ce centre doit être auf mobile fur la liyne 
de conduite IK , enforte qu'il puiffe fe 


\ 
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mouvoir & s’arrèter à telle divifion que 
l’on voudra de la ligne IK, ce quele 


fieur Chaporot a très bien exécuté ; car. 


c’eft en cela que confifte la plus grande 
dificulté de l’inftrument. : 
Outre les pinnules ordinaires qui 


doivent être aux extrèmités de l’alida- 


de, laquelle ne doit pas être moindre 


ue la diagonale du cadre, ou que la. 


DO 


diftance des deux points À, C,ilyen 
doit avoir aufli aux deux RER de 
Ja ligne de conduite IK , donc les divi- 


fions doivent être tranfportées fur la li. 


gne de foi de l’alidade, pour rendrelu-. 


fige de, cet inftrument aufi commode 
& aufli univerfel qu'il eft pofible, com- 


me vous allez voir dans les problèmes" 


fuivans, après que nous aurons dit que 3 


pe Le comme Îles autres, un 
genouil: attaché au-deflous du parallelo- 


gramme précédent , avec un pied pout. 
le foutenir , & que ce parallelogramme, 


qui doit être ajouté avec fa feuille de  pa- 


pier dans l efpace vuide EFGH, peut être 


et amv, 


de laiton ; mais pour rendre l'inftrument” 


moins pefant ; j'aimerois mieux le faire, 
debois de noyer ou de poirier. 
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bin Pro B8LE5ME4, 1. 


Mefurer un angle acceffible [ur La terre, 


«. 
] 


; mL As al 2 à 


.. Pour connoître la quantité de l'angle 
donné ABC ,. dont la pointe B eft ac- 
ceffible fur lacerre , coulez l’alidade de 
| l'inftrament univerfel le long de la ligne 
de conduite , & l'arrêtez lorfque fon 
centre répondra précifément fur le cen- 
tre L des degrés; & ayant appliqué le 

même centre L fur la pointe B de l’an- 
gle donné ABC, enforte que la ligne 
de conduite BD réponde fur la ligne 
MHBC ( ce qui arrivera lorfque regar- 
[dant par les pinnulés de la ligne de 
conduite LD, on verra l'extrémité C 
Me la ligne BC ); tournez Falidade vers 
Me point À , enforte que par les pinnu- 
les vous. voyez ce point À, &\alors la 
Migne de: foi montrera fur le bord de 
MHinftrument au point E le normbre des 
|degrés de l’angle propofé ABC , en les 
[comptant depuis D. 


118 1 .! Autrement. 


Si les deorés du demi-cercle n’étoient 


PI, VI; 
fio. 1. 


le] 
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pas marqués fur l'inftrument univerfel, : 
on ne laifleroït pas de pouvoir conhoï=. 
tre la quantité de l’angle propofé ABC, 
en tirant fur la furface de l'inftrument 
la droite LE le long de la ligne de foi , 
lorfque l’alidade eft tournée versle point 
À , fans qu'il foit befoin que fon centre, 
foit au milieu L de la ligne de conduite 
D , & en mefuranr avec un rapporteur 
la quantité de l'angle DLE , qui don- 
nera celle du propofé ABC. 


P'K'o'8: LE ME diI. 


Mefurer un angle inacceffible fur la terre. 


PLAVI fig th. | 


LE Propofons l'angle inacceflible BAC ,4 
-  * * dont chaque ligne AB, AC puifle êtres 
fo, 3, q D ? P 
i vue de loin , autrement on ne pourroit 
pas mefurer cet angle. Choififlez fur 
terre deux points commodes comme D,’ 
E, qui doivent être proches de l’anglen 
A, autant qu'il fera poñlible ; enfortew 
que le point D foit en ligne droite avec 
la ligne AC , & que pareillement le. 
oint E foit en ligne droite avec la His 
gne AB , & imaginez-vous la ligne droi-à 
te DE, pour mefurer, par le problème 
précédent , la quantité des deux angles 
accefhbles 
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acceflibles ADE , AED, dont la fomn- 
me fera Otée de 180 degrés, pour avoir 
au refte la valeur de l'angle propofé À. 


Autremént. 


Ayant placé l'inftrument univerfel, 
enforte que fa ligne de conduite répon- 
de fur la ligne ED , & le centre e de 
lalidade fur le point E, tournez l'ali- 
dade vers le point À , & tirez fur la fur- 
face de l'inftrumentle long de la ligne de 
foi la droitee EF. Après cela coulez l’ali- 
dade le long de la ligne de conduire, 
& l’arrêtez au point d, éloigné du pre- 
mier € , d'autant de parties égales que la 
ligne DEgura de toifes > ou de pieds ; 
& ayant tanfporté l'inftrument univer- 
fel à l’autre extrémité D de la ligne DE, 
enforte que le centre d de l’alidade ré- 
ponde fur cette extrémité D, & la ligne 
de conduite fur la ligne DE , tournez 
auf l’alidade vers le point À, & tirez 
pareillement fur la furface de l’inftru- 
ment, le long de la ligne de foi, la droite 
4G, qui rencontrera la premiere e Fen 
quelque point , comme en 4, & mefu- 
rez avec un rapporteur, où autrement, 
l'angle cad, quieft égal au propofé 


BAC. : : 
| M 
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Remarque. 


Vous prendrez garde que le nombre 
des parties égales de la ligne de foi, qui, 
feront comprifes entre les deux points 
d ,a ,repréfente la longueur de la ligne 
DA ; & que'pareillement le nombre des 
parties égales de la ligne de foi, qui fe- 
ront comprifes entre les deux points €,4; 
le centre de l’alidade érant remisene;, 
donne la longueur de la ligne EA. Ainf 
vous voyez que par cette feconde mé 
rhode on connoît trois chofes à la fois 3 


l'angle À, & les deux lignes AD, ÀE, 
P hall LE 500 
ROBLENE, 


Faire à un point donné d'une ligne dons 
née fur la terre , un angle d'autant de 


degrés que lon voudra. PI: VI , fig: 2 


PI, VI, Qu'il faille tirer au point B de le 
fig. 1. ligne donnée BC fur la’ terre , unk 
ligne qui falle avec la mème ligne BC: 

un angle de so degrés : par exemple 

Ayant avancé le centre de l’alidade di 
l'inftrumenc univerfel au centre L de 

degrés ; & ayant touiné l’alidade en 


forte que la ligne de foi LE foit & 
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PontE, de so degrés , en les comptant 
depuis D; appliquez linftrument en- 
forte que le centre L réponde perpendi. 
culairement fur le point donné B, & la 
ligne de cenduire LD fur la ligne don- 
née BC, & faites planter un piquet fur 
terre en ligne droite avec la ligne de foi 

> Comme en À; alots Imapginant 
fur terre la ligne droite AB, on aura 
l'angle ABC de so degrés |, comme il 
étoit propofé. 


: PROBLEME IV. 
Divifer un angle donné, inacce[fible [ur La 
| terre, en deux également. Planche VI 
figure 3, : 


… Pour divifer en deux également l’an- PL VI; 


iole donnéinacceflible fur la terre BAC, 8; 2. 
c'eft-à-dire , pour tirer fur terre une 
hgne droite, laquelle étant prolongée 
divife cet angle donné BAC én deux 
angles évaux ; choififlez fat terte deux 
points autant proches qu'il fera pofli- 
ble de l'angle À , comme D, E, enforte 
que le point D foit en ligne droite avec 
lrKése AC, & le point E en ligne, 
droite avec l'autfe ligne AB dé l'an 
gle: donné BAC , & méfluréz exae- 
M ij 
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ment la diftance DE , qui foit, par exem- 
ple , de 200 pieds. 

Cette préparation étant faite, arrètez 
l'alidade de linftrument univerfel en 
quelque point de la ligne de conduite , 
comme en e; & ayant appliqué l'inftru- | 
ment en telle forte que ce point € ré- 
ponde perpendiculairement fur le point 
E, & la ligne de conduite fur la ligne 
DE, tournez l’alidade vers le point À , 
& tirez fur la furface de l’inftrumentle 
long de la ligne de foi la droitee F. 
Après cela comptez fur la ligne de con- 
duite 200 parties égales depuiseen d, 
pour les 200 pieds de la ligne DE; &. 
ayant pofé le centre de l'alidade au 
point d, appliquez de nouveau linftru- 
ment univerfel , enforte que ce point d 
réponde fur le point D, & la ligne de. 
conduite de fur la ligne DE, & tour- 
mez l'alidade vers le point À , pour ti- 
rer , comme auparavant, fur la furface 
de l'inftrument , le long de la ligne des 
foi, ladroite dG, qui coupera la pre 
miere e F en quelque point, comme en“ 
a, où fe faitla repréfentation de l'angle“ 
donné À. | ii 

Enfin divifez en deux également. lan-h 
ele ead par la droite ah; & ayants 


pris fur la ligne DE la partie DH, 
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d'autant de pieds que la partie d4 con- 
tiendra de parties égales de la ligne de 


Conduite , & ayant avancé le centre de 


lalidade fur le ‘point À, appliquez pour 
une troifieme foisl’inftrument univerfel, 
enforte que ce point 4 réponde fur le 
point H , & la ligne de conduite de fur 
la ligne DE, & tournez l’alidade vers 
Je même point À , enforte que la ligne 
de foi couvre précifément la ligne À a; 
alors fi vous faites planter fur terre 
plufieurs piquets qui foient en ligne 
droite avec la ligne de foi de l’alidade i 
ces piquets feront fur terre une ligne 
droite , laquelle étant prolongée divifera 


| l'angle propofé BAC en deux également, 


Remarque. 


Si au lieu de divifer Pangle ead en 
deux également, on le divifoit entrois 
par deux lignes tirées de l'angle a, & que 


| l’on travaillit pour chaque ligne comme 
nous avons fait pour la ligne a À, on di- 


viferoit l'angle propofé BAC en trois 


| parties égales. Âinfi on voit que par 
certe méthode on peut divifer un angle 


inacceflible fur la terre en autant de pare 
mes égales qu'on voudra. 


- 
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PROBLEME V. 


Divifer une ligne donnée inacceffible [ur : 


La terre en deux également. Planche VI, - 
figure 3. À 


£ PL. VI, Pour divifer en deux parties égalés 
AVANTRE: ligne donnée AB , inacceflible {ur la 
terre, choifffez à volonté deux points 
commodes fur la terre, comme Dis 
qui doivent ètre autant proches de la 
ligne propofee AB qu’il fera poflble , 
e dont la diftance DE doit être con-. 
nue exactement : nous la fappoferons ici 
de 200 pieds. | Ike 
_ Cette préparation étant faite, arrètez 
le centre de l’alidade de l’inftrament uni- 
verfel en quelque point commode de! 
la ligne de conduite ; comme er d, & 
ayant appliqué linftrament en telle forte 
que ce point d réponde fur l'extrémité 
D de la ligne DE, & la ligne de con- 
duire fur la même ligne DE, tournez 
lalidade fuccéffivement vers les extré- 
mités À , B de la ligne donnée AB , &. 
itez fur la furface de l'inftrumentle long 
de la ligne dé foi, les droites d F,dG. ! 
Après cela prenez fur la ligne de coli 
duite, depuis dene 200 parties égales 
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pour les 200 pieds de la ligne DE; & 
ayant appliqué l’'inftrument univerfel 
enforte que ce point e réponde fur l’au- 
tre extrémité E de la ligne DE , & la 
ligne de conduite de fur la même ligne 
DE ; & ayant arrêté le centre de l’ali- 
dadeu même point e ,tournez comme 
auparavant l’alidade vers les extrèmités 
À , B de la ligne donnée AB, & tirez 
fur la furface de l'inftrumentle long de 
la ligne de foi les droites eH, el, qui 
couperont les deux premieres DEF, DG 
en deux points, commea, #, par où 
vous tirerez la droite ab , que vous divi- 

ferez en deux égaiement au pointo. 
Enfin tournez l’alidade, dont le cen- 
tre doit toujours demeurer en e, vers le 
pointo, enforte que la ligne de foi foit 
fur ce pointo , & faites planter fur terre 
plufñeurs piquets en ligne droite avec la 
ligne de foi; ces piquets feront fur 
terre une ligne droite, laquelle étant pro- 
 Jongée divifera la ligne propofé AB en 
-deux parties égales. 


Remarque. 


Le nombre des parties égales de la 
Hone de foi qui fe trouvent comprifes 
encre les points e, 0, repréfentant la dif- 
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tance du point E au pointO, milieu de 
la ligne AB , on voit aifément que fi on 
prend fur terre en ligne droite avec la 
ligne de foi , la ligne EO , d'autant de 
pieds que la lignee o comprendra de 
parties égales, lorfque cela fera pol- 
ble, on aura en O le point de milieu 
de la ligne propofée AB. 
Si au lieu de divifer la ligne ab en 
deux également, on la divifoit en trois 
parties égales , par exemple, par deux 
points marqués entre fes deux extrèmités 
a,b,& que l’on travaillât pour chaque. 
point comme nous avons fait pour le 
pointe , on diviferoit la ligne propofée 
AB entrois parties égales. Ainfi vous 
voyez que par cette méthode on peut 
divifer une ligne donnée inacceflble fur. 
ja terre en autant de parties égales que 
l’on voudra, fans la connoîïtre. 


PROBLEME 
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PROBLEME VI. 


Retrancher d'une ligne donnée inacceffible 
Jur la terre une partie d'une grandeur 


donnée. PI, VI , fig. 3. 


Qu'il faille retrancher de la ligne pr, VI, 

donnée AB, inaccefible fur la terre, fe. :. 
depuis À vers B ;> Une partie qui foit, 
par exemple , de $o pieds. Ayant choif, 
Comme auparavant , deux points com- 
modes fur la terre » Comme D, E, dont 
la diftince DE fera fuppofée de 200 
pieds ; & ayant arrêté le centre de l’ali- 
dade d’an inftrument univerfel en quel- 
que point de la ligne de conduite j 
Comme end, appliquez l'inftrument en- 
forte que le point d'réponde fur l’extré- 
mité D de la ligne DE, & la ligne 
de conduite fur la même ligne DE, 
tournez l'alidade versles extrémités À, 
B de la ligne donnée AB, pour tirer 
fur la furface de linftrument, le long de 
la ligne de foi, les rayons vifuels ZF, 
adG. 


Après cela avancez le centre de lali- 
dade de 200 parties égales , que vous. 
compterez fur la ligne de conduite de- 
Puis dene, pour les 200 pieds de Ia 


PI, VI 
fig: 3. 
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ligne DE, & ayant arrêté le centre de 


* J’alidade au point e, & l'inftrumentuni- 


verfel étant appliqué en telle forte que 
ce point € réponde fur l’autre extrémité 
E, de la ligne DE, & la ligne de con- 
duire de fur la mèmeligne DE , tour- 
nez l'alidade vers les mêmes extrèmités 
A ,B, de laligne donnée AB, pour ti- 
rer pateillement {ur la furface de l'inftru- 
ment, Le long de la ligne de foi,les rayons 
vifuels eH, el, qui rencontreront les 
premiers dE, dG, en a& en b, par. 
où vous tirerez la droite ab, qui repré- 
fentera la ligne donnée AB fur la terre. 

Cela étant fait , retranchez de laligne 
a bla partie ao de 50 parties égales priles 
fur la ligne de conduite de, pour les ç0 
pieds que l'on veut retrancher de la li- 
gne propofée AB ; & ayant tourné l’alt- 
dade vers le pointo, enforte que la li-. 
gne de foi tombe précifément fur ce point 
o , faites planter fur terre plufieurs pi-" 
quets qui foient en ligne: droite avec 
Ja ligne de foi, & ces piquets feront une 
ligne droite, laquelle étant prolongée. 
retranchera de la ligne donnée AB la 
partie AO de 50 pieds, comme il étoir 
propofé. | | 
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Remarque. 


Lorfque la ligne donnée AB , fera ac 
ceflible entre fes deux extrémités À, B 
On pourra trouver le point O, éloigné 
de fon extrémité À de SO pieds, en 
COmptant depuis’ E jufqu'à ©, ‘autant 

€ pieds que la ligne eo comprendra de 
parties égales de la ligne de foi. 

Si on vouloit retrancher de là ligne 
propofée AB, plufieurs parties d’une 
grandeur donnée , il n'y auroit qu'à re- 

trancher de la lione 46 aûtant de parties 
égales prifes fur la ligne de conduite d es 
& travailler comme auparavant. 


PENE 


» flo. 3° 


_— 


ProsLrEeme VII. 


Prolonser une ligne donnée fur La terre | 
R 5 , » 
quand ü y à quelque empêchement. 


hi PI. VI, fig. 4: 


ms | 


1] feroit facile pat la vue de prolon- 
ger la ligne donnée AB fur la terrefig 
au-delà du point B, fi la mutaille FD 
rie fervoit d’obftacle, Dans ce cas, Hi] 
fuffra de trouver au-delà de la muraille 
FD : deux points comme E, H, qui 
foienc en ligne droite avec la ligne pro- 


».  Ny 
. 4e Ne 


" 


PI. VI, 
, de 
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Pl. VI , pofée AB ; car ainfi on pourra prolon- 


fig. 4. 


ver à la vue la droite EH , & par con: 
féquent la ligne AB , auñfi loin que l'on 
voudra: 

Nous avons déja réfolu ce problème 
dans notre géométrie pratique ; pat le 
moyen du demi cercle, ce que nous. 
pourrions faire de même ici, parceque 
les degrés du demi cercle font auflhi mar- | 
qués fur notre inftrumentuniverfel : mais 
nous le réfoudrons autrement & plus fa- 
cilement par le moyen des parties égales 
qui font marquées fur la ligne decondui- 
re & fur l'alidade, foit que la ligne pro- 
pofée AB {oir acceffible où inaccefble, 
en cette forte. tr + 

Ayant pris , comme dans les deux pro- 
blèmes précédens , deux pointsà volonté 
fur terre, comme M, N, dont la dif- 
rance MN foit, par exemple ; de 200 

ieds , &ayant arrèté le centre de l’ali- 
dade de l'inftrument univerfel en quel- 
que point de fa ligne de conduite , com 
me en 77 ; appliquez l'inftrument enforte 
que ce point 77 réponde fur l’extrèmité M 
delaligne MN,&la ligne de conduite fut 
la même ligne MN, &\ tournez J’'ali 
dade vers. deux points commodes de ke 
ligne AB, comme: vers: les points À & 
B, pour tirer fur la furface de l’inftru: 
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‘ment le lono de la ligne de foi les deux PI, VI, 
rayons viluels 1, 72K,:. fig: 4. 
Après cela , portez le centre de lali- 
dade depuis #7 en , la partie mn de la 
ligne de conduite étant de 200 parties 
égales pour les 200 pieds de la ligne 
MN ; & ayant appliqué l’inftrumenc 
univerfel enforte que le point » ré- 
ponde perpendiculairement fur l’autre 
extrémité N de la ligne MN , & la li- 
gne de conduite #77 fur la même ligne 
M N, tournez l’alidade vers les mêmes 
points À ,B, pour tirer pareïllement fur 
la furface de l’inftrument, le long de la 
ligne de foi , les deux autres rayons vi- 
fuels2L, »P, qui couperont les deux 
premiers 1 ,#7K en deux points, com- 
me &« , b, par où vous menerez la droite 
ab, que vous prolongerez au-delà de 
autant qu'il vous plaira. | 
… Aprèscela, choififfez fur la ligne a % 
prolongée deux points à difcrérion un 
peu éloignés entre eux, commee, À ; & 
‘ayant avancé l'alidade vers e, enforte 
que la ligne de foi couvre ce pointe, 
comptez en ligne droite depuis N juf- 
quenE , autant de pieds que la ligne 
ne contiendra de parties égales de la 
ligne de foi; & ayant de la même façon 
‘avancé l’alidade en # , enforre que la li- 


Ni 


PI. VI 
fig. 4. 


> 


PI, VI, 
Ég. s, 
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gne de foi tombe précifément fur ce 
point À,, comptez en ligne droite depuis 
N en H, autant de pieds que la partie 
n h contiendra de parties égales de la 
ligne de foi; & les deux points E, H 
feront en ligne droite avec la ligne pro- 
pofée AB. 


ProsLzeME VIIL 


Tirer par un point donné fur la terre à 
une ligne donnée acceffible d'un côté, une 


parallele. PL, VI, fig. s. 


Que la ligne donnée foit AB accef- 
fible vers À, & que le’ point donné 
foit C, par lequel il faillé tirer à la li- 
gne donnée AB une parallele. Imagi- 
nez-vous une ligne droite tirée fur la 
verre par le point donné C, & par l'ex 
rrèmité accefhible À de la ligne ‘AB. 
Mefurez ( par Probl. 1, ) l'angle BAC, 
& faites ( par probl. Il, } au point don- 
né C, l'angle FCG, égal aù précédent 
BAG, par la ligne CF, qui fera paral- 
lele à la propofée AB. 


Autrement. 


Ayant arrêté le centre de l’alidade de 
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l'infirument univerfel en quelque point 
de la ligne de conduite, comme en D, 

7 & l’inftrument étant appliqué en telle 

forte que ce point D réponde perpen- 

_ diculairement à l'extrémité A de la li- 

_ gne donnée AB, & la ligne de conduite 

fur la ligne AC , tournez l’alidade vers 

le point B, enforte que parles pinnules 

VOUS voyez ce point B, qui eft l’autre 

extrémité de la Hgne donnée AB , & 

laiflez l’alidade dans cette fituation : ou 
bien, parce qu'elle pourroit varier , tirez 
pour une plus grande sûreté fur la fur- 
face de l’inftrament , le long de la ligne 

_ de foi , la droite DE. 

+ Après cela appliquez de nouveau l’inf 
trument univerfel , enforte que le point 
D réponde perpendiculairement fur le 

| point donnéC, & la one de conduite 

dur la ligne AC, & faites planter fur terre 
quelques piquets qui foient en ligne 

_ droite avec la Hgne de foi de l'alidade 

arrêtée fur la ligne DE, & ces piquets 

feront fur terreune ligne droite CF, qui 


{era parallele à la ligne donnée AB. 


| 

| 

| 

| | Remarque. 

| Si la ligne donnée AB étoit entiére- 
| ment acceflble, au lieu de tirer du poinr 
N iv 


PI. 


fig. s 


YIs 


PL VI, 
fig. je 


Oo 


PI VI, 
fe. 6 
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donné C, par l’extrèmité À , une ligne 
droite , on la pourroit tirer du même 
point donné C, par tel autre point que 
l’on voudroit de la ligne donnée AB, : 
felon qu'il fembleroit plus commode, & 


Ÿ 


travailler, comme il vient d’être enfei- . 


gné, en prenant cet autre point pour le 
point À. 


PROBLEME IX. 


Tirer par un point donné fur la terre à 
une ligne donnée inacceffible,une paral- 


lele, PL VI , fig. 6. 


Que la ligne donnée inacceflible foit 
AB, & que le point donné foit C, par 
lequel il lui faille tirer une parallele. 
Prenez à difcrétion un point fur terre , 
comme D, par lequel & par le point 
donné € , il faut imaginer la ligne. 
droite CD, & en mefurer exaétement 
la grandeur ,-que nous fuppoferons de 
100 pieds. | 

Cette préparation étant faite , arrêtez. 
le centre de l’alidade de l’inftrumentuni- 
verfel en quelque point de la Hone de 
conduite , commeen d, & l'inftruments 
univerfel étant appliqué en'telle forte 


que le centre d réponde fur le point 
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D,&la ligne de conduite far la ligne 
CD, tournez l’alidade vers les extrèmi- 
tés A, B de la ligne donnée AB, & 
 urez fur la furface de l’inftrament , le 
long de la ligne de foi, Les droites dE, 


PI. VE, 
fig. 6, 


Après cela , tranfportez l’inftrument 
vers le point donné C, & le centre de 
lalidade , qui étoit en d ,étantavancéen 

.<de 100 parties égales de la ligne de 
conduite ,pour les 100 pieds que nous 
avons donnés à la ligne CD , appliquez 
linftrument enforte que le point c ré- 
ponde fur le point donné C, &la ligne 
de conduite cd fur la ligne CD, & l’a- 
Ifdade. étant pareillement tournée vers 

les mêmes extrémités À , B de la ligne 
donnée AB, tirez fur la farface de l'inf- 
trument, le long de la ligne de foi, les 

“droitescL,cM, qui rencontreront les 

: deux premieres dE , 4Fen deux points , 
comme, À que vous joindrez fi vons 
voulez par la droite a 4. AR 

Enfin faites planter fur terre plufeurs 

 piquets qui foient en Hygne droite avec 
les deux pointsa, b, & ces piquets fe- 

“sont la ligne droite GH, qui fera pa- 
tallele à la ligne donnée AB, & elle fe- 
roit celle qu'on cherche , fi ellé palloie 
par le point donné C ; & comme elle 


s“ 


. PI, VI 
fic. 6, 


o 
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n'en fera pas beaucoup éloignée , il né 
: fera pas difficile de tirer par ce point C 

la droite IK, parallele à la ligne GK: 

car ainfi elle fera aufli parallele à la li 


gne propofée AB. 
PrrRoBLEME À. 
Tirer par un point donne fur, une ligne 


donnée acceffible fur la terre, une per 


pendiculaire, PI, VIX, &g. 7. 


PLYII, Que la ligne donnée foit AB, & qu'il 


fig. 7. 


Jui faille tirer par le point donné C une 
perpendiculaire. Faites ( par Probl. HE, ) 
au point donné C , avec la ligne don- 
née AB, un angle de 90 degrés , par 
la droite CD, qui fera perpendiculaire 
à la propofée AB. 


PrRoBstrEemMe XI. 
Tirer par un poine donné hors d'une l- 


gne donnée acceffible fur la terre ,une 


perpendiculaire, PI. VH, fig. 7. 


Pl. VIT, Que la ligne donnée foit AB, &le 


fig, 7. 


point donné E, hors de certe ligne , 
par lequel il lui faille tirer une perpen- 
diculaire. Ayant pris à difcrétion un 
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point comme € far la ligne donnée AB, 
urez-lui (par Probl. X, ) par ce point 
C la perpendiculaire indéfinie CD (par 817 
Probl. VIII, ) tirez par le point donné 
Ela droite EH , parallele à la ligne CD , 
 & cette droite EH fera perpendiculaire 


PI, VIL, 


à la propofée AB. 
Fa PROBLEME XII. 


Tirer par un point donné hors d’une lisne 
… donnée inacceffible fur la terre, une per: 


pendiculaire, PI. VU, fig. 7. 


… Que la ligne donnée inacceflible foit PI, Vir, 
AB , & qu'il lui faille tirer par le poinc fig 7: 
donné E une perpendiculaire, Tirez 
(par Probl. IX,) par le point donné 
Ela droite FG, parallele à la ligne don- 
nce AB, & (par Probl. X,) tirez 
par le même point donné E la droite 
EH, perpendiculaire à la parallele FG , 
_& certe droite EH fera aufli perpendicu- 
Jaire à la ligne propofée AB. 


Autrement, 


« Choififfez fur terre un point commo- PI, VIL; 
de , comme C, autant proche qu'il fera fig. 8. 
poñible de la ligne donnée AB, & éloi- 
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pi, var, gné confidérablement du point donné É 4 


fig. 8. 


comme de cent toifes, enforte que l& 
Higne CE foit de cetre longueur , & ar- 
râtez le centre de l'alidade de l'inftru- 
ment univerfel en un point commode de 
ha ligne de conduite, commeenc, pour 
appliquer en premier lieu linftrunrent 
univerfel, enforte que ce point € ré 
ponde perpendiculairement au point es 
pris à difcrétion fur la rerre, & fa ligne 
de conduite fur la ligne CE. Apres on 
tournera l’alidade vers les extrèmités À 
B de la ligne donnée AB, & on tireræ 
fur la furface de l’inftrument le long de 
la ligne de foi, les rayons vifuels cE,«G. 


Après cela retirez le centre de lali- 


dade de 100 parties égales de la ligne 
de conduite , pour Les 100 toifes de la 
ligne CE, depuiscene, & appliquez 
de nouveau l'inffrument en telle forte 

ue le point e réponde fur le point don: 
né E, &la ligne de conduitece fur la 
Hgne CE, afin que lalidace érant tours 
née vers les mèmes extrèmités À, B dé 
la ligne donnte AB, on puifle tirer fuf 
Ja furface de l'inftrumenr, le lons de [a 
ligne de foi, les rayons vifuels «H, eE, 


qui couperont les premiers cF, cG en 


deux points, comme 4, à, par où vous 
irerez la droite a 6. " 


Li 
* 
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de étant avancée fur le point D, enforre 
quela ligne de foi foit précifément fur la 
ligne eD, faites planter fur terre quel- 
ques piquets qui foient en ligne droite 
| avec la ligne e D ou avec la ligne de 
| foi, & ces piquets feront fur terre la li- 
 gne droite EK perpendiculaire à Ja pro- 
| polée AB. 


PROBLEME XIII. 


| 


| Mefurer une ligne [ur la terre , acceflible 
des deux côtés. PI. VII, fig. 9. 


Si la ligne AB , que je fuppofe accef. 
fible en À & en B, fe pouvoit toute 
parcourir , il feroit facile de la mefurer 
avec un cordeau ou avec une chaîne, 
Mais fi on ne peut pas la parcourir en 
tiérement, àcaufe de quelque précipice, 
jou de quelqu’autre empêchement qui 
{ rencontreroit entre fes deux extrèmi- 
tés À, B, alors on la pourra mefurer 
avec l'inftrument univerfel en cette 
forte. 

.… Ayantchoïf fur certe un point à vo- 
Jonté, comme C, mefurez avec la chaf- 
ne, ou autrement, la-quantité des deux 


Enfin tirez du point e la droite e D PL VI 
| perpendiculaire à la ligne ab, & l’alida- f 


œ 
g. 8. 


[, 
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Hi lignes CA , CB. Nous fappoferons la li- 
É > gne C À de 100 pieds, & la ligne CB 
L der20, & parce queces deux lignes font 
prefque égales ; il fera bon d’arrècer le 
centre de l'alidade de l’inftrument uni 
verfel environ au milieu de la ligne de” 
conduite, comme , par exemple , au 
point c. 
Cette préparation étant faite , appli 
quez l'inftrument univerfel comme il 
vous plaira, pourvu que néanmoins le! 
point c réponde perpendiculairement au 
point C ; &ayant tourné l'alidade vers 
le point À , tirez {ur la furface de l'inf- 
trament , le long de la ligne de foi, la 
droite c a , longue de 100 parties égales. 
de la ligne de foi pour les 100 pieds de. 
la ligne CA. | +] 
Tournez auff l'inftrument versle point 
-B, fans en changer la fituation , & tirez. 
fur la furface de l'inftrument , Le long des 
Ja ligne de foi, la droite cb , longue de 
120 parties égales de la ligne de foi ;. 
pour les 120 pieds de la ligne C B: 
Après quoi fi vous portez avec un com 
pas , ou autrement, la diftance des deux 
points a, b fur les parties égales de la li: 
gue de foi, où bien de la ligne de con- 
duite , vous y trouvérez le nombre des. 


pieds de la ligne propofée AB: . 
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PROBLEME XIV. 


Mefurer une ligne fur la terre acceffible 
dun côté, PI, MED Aa 


Pour mefurer fur terre 12 ligne AB, px VI; 
que je fuppofe acceffible vers À , choi-fig. ;, 
fiflez à volonté un point far la terre un 
peu éloigné du point À, plus ou moins, 
felon la longüeur de la ligne donnée AB, 
Mais 1] vaudra mieux le prendre un peu 
plus éloigné que trop proche » pour em- 
 pécher que les rayons vifuels ne fe cou- 
Pent trop obliquement fur la furface de . 
linftrument univerfel » comme H , & 
mefurez exactement la ligne AH, que 
hous fuppoferons de 20e pieds, "2 
Cette préparation étant faite, arrêtez 
Jecentre de l'alidade de l’'inftrument uni- 
werfel en quelque point de la ligne de 
Conduite , comme en D, & appliquez 
linftrument en telle forte que ce point 
D réponde fur l'extrémité À de la. li- 
gne donnée AB, &la ligne de conduite 
fur la ligne AH}, après quoi l’alidade 
étant tournée vers l’autre extrémité B , 
de la ligne donnée AB, vous tirerez fur 
a furface de l’inftrument , le lono de la 


igne de foi , la droite DE, 


PI. VI 
fig. s. 


60 USAGE BE L'INSTRUMENT 

. Après cela , avancezle centre de l’ali- 
dade de 200 parties égales de la ligne 
de conduite, pour les 200 pieds de la 


ligne AH , depuis D enl, & l'inftru- 
ment étant appliqué enforte que le point 
1 réponde fur le point H, & la ligne de. 


conduite DI, fur la ligne AH , tournez 
l'alidade vers la mème extrèmité B de 


la ligne donnée AB, & tirez fur la fur- | 
face de l’inftrument, lelong de la ligne | 


Ù 


de foi, la droite HL qui coupera la 
premiere DE en quelque point, comme 


en K. 
Enfin portez la longueur de la ligne 


DK fur la ligne de conduite DI, pour. 


ÿ 


fcavoir le nombre des parties égales 


qu'elle comprendra, & ce nombre don+ 


nera celui des pieds de la ligne donnée 
AB. Ou bien remettez le centre de lali- 
dade au point D: & l’alidade étant tour 
née vers le point B, enforte que la li= 
gne de foi tombe précifément fur la ligne 


DE, le point K vous montrera fur les 


parties égales de la ligne de fo1, lenomi 
bre des pieds de la ligne propofée AB, 
parce que cette ligne AB fe trouve re= 


préfentée fur la furface de l’inftrument 
par la ligne DK. À 


PROBLEMI 


UNIVERSEL FC 
PRoBLEME XV. 


Mefurer une ligne inacce[fible far F4 térré, 
Pl: VI > fig. Dr ul, 


- Pour mefurer fur terre la ligne inac- . PL VH, 
cefible AB, choififféz à volonté deux 58 8- 
points éloignés entr'eux autant que vous 
pourrez, & autant proches de la ligne 
à mefurer AB qu'il vous fera pofhble,, 
afin que les rayons vifuels fe coupent 
moins obliquement, & de peur que 
Jeurs inrerfe@ions ne fe faflent hors du 
plan de l’inftrument univerfel : comme 
CE; dont la diftance. CE doit être 
exattement connue, comme de 2cotoi- 
des ; & ayant arrêté le centre de labs 
dade de linftrument univerfel en un 
point commode de la ligne de conduite, 
comme en c , appliquez l’inflrament en 
telle forte que le point c réponde per= 
pendiculairement fur le point C ; & la 
digne de conduite far la ligne CE, & 
Ayant tourné l’alidade vérs les deux ex- 
trémités À ,B dela ligne mefurer AB, 
tirez fur la furface de l’inftrument , le 
dong de l4 ligne de foi >lesdeuxrayons 
MOIS GE GG et inch nt ot 
ot Après.cela ; faites une. f sit cfa 
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PI. VII , tion, mais auparavant avancez le centre 


fig. 8. 


de l’alidade de 200 parties égales de la 
ligne de conduite , pour les 2co toifes 
de la ligne CE, depuis c en €, pour'ap- 
pliquer de nouveau l’inftrument univer- 
{el , en telle forte que Le pointe réponde 
face point E , & la ligne de conduite 


ec fur la ligne EC, après quoi l’alidade | 


étant pareillement rournée vers les mè- 
mes extrèmités À, B de la ligne don- 
née AB, ontirera fur la furface de Finf- 


trument ,-le long de laligne de foi , les 
deux rayons vifuels e H , e l, qui coupe-. 


ront les deux premiers cE, «G en deux 


points, comme a; à, dont la diftance 
3 s. 


ab étant portée fur la ligne de conduites 


donnera,dans le nombre des parties épa= 
les qu’elle comprendra, le nombre des 


toifes de la ligne propofée AB. 


Remarque. : 

En appliquant l’'alidade fur les lignes 
ea, eb on trouve fur les divifions de 
la ligne de foi, la quantité des hgnes 
EA, EB; de même en appliquant l’a 
lidade far les lignes ca, cb, on trouve 
far les mèmes-divifions de la ligne de 
foi la quanuté des lignes CA;-CB. 
Ainf vous voyez que: par cètte maniere 
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Ôh peut mefurer fur terre plufieurs lignes 


a la fois. 
Sila ligne à mefurer étoit plus lon- 
 gue, comme AK , il faudroit prendre 
fur terre la ligne CE auf plus grande 
À proportion, Pour éviter la trop grande 
 obliquité des rayons vifuels ; & pour 
_émpêcher qu’ils nefe coupent hors de Ja 
 furface de l'inftrument univerfel. 

… Or comme dans ce cas il pourroit ar- 
river’ que la ligne CE contiendroit plus 
de pieds ou de toifes » que la ligne de 
Conduite ce ne contiendroit de par- 

ties , ou que le point ede la feconde fta- 
uon fe trouveroit trop pet de l'ex. 
trêmité de la lione de conduite , ce qui 
 Pourroit empêcher les rayons vifuels de 
s entrecouper fur la furface de Pinftru- 
ment ; 1l vaudra mieux mefurer la grande 
ligne AK en deux fois >{çavoir , enme- 
furant féparément les paities AB, BK. 
Voili ce que nous croyons le plus com- 
mode dans la pratique , laiffanc à chacun 
Ja liberté de travailler comme il en- 
tendra. 

Si de chacun des deux points de ftation 

C,E ,onne pouvoit pas voir les deux 
extrémités À, B de la ligne à méfurec 
AB s comme fi du point C on ne pon- 
Yoir voir que l'extrémité À, & que du 
ke a) © 1j 


PI. VH; 
fig" 8, 
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_PLVII, point E, on ne pût voir que l’autre ex 
fig. 8  trèmité B, ators on mefurera ( par Probl. 
XIV )les lignes CA, EB ; & ayant pris 
la ligne ca d'autant de parties égales 
de la ligne de foi que fa ligne CA con- 
tiendra de toifes, & pareillement Ja li- 
gne eb d'autant de parties égales de læ 
hyne de foi que la ligne EB contien- 
dra de toifes, on aura, comme aupæ 
ravant, les deux pointsa b , dont la dif 
tance étant portée fur la ligne de conduite | 
ou fur la ligne de foi, fera connoître » 
dans le nombre des parties égales qu'elle 
comprendra,la quantité de a ligne pro- 
| DONC DEP | 
PILVH, Lorfquil fera permis de faire unefta-. 
1819 on en ligne droite avec la ligne à me= 
furer AB, comme en €, on poutframe-, 
furer certe ligne inacceflible AB plus fa- 
cilementen cette forte. 

Ayant arrèté le centre de l'alidade de 
Pinftraument univerfel en quelque lieu. 
de la ligne de conduite , comme enc, 8e. 
ayant choifr far térre un pointà volonté, 
comme D, éloigné du point € d'une. 
quantité confidérable 8e proportionnée à. 
Ja longueur de toute là ligne CB',com= 
me de 200 toifes ; appliquez l'inftru 
ment univerfelenforte que le point cré- 
ponde pérpendiculairement fur le poing 
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CE, & la ligne de conduite fur la ligne 


PI. VIF, 


} CD; & ayanr tourné l'alidade vers le fig. 10ù 


point B, enforte que par les pinnuleson 


Voie tour le long de la ligne propofée 
AB , tirez furla furface de linftrument, 


le long de la ligne de foi, la droite CE. 


_ Après cela tranfportez votre inftru- 
ment vers D, après avoir avancé le cen- 
tre de l’alidade de 200 parties égales de 


ha ligne de conduire, depuis c en d, pour 
les 200 toifes de h ligne ED, & appli- 


quez l'inftrament en telle forte que le 


point d réponde fur le point D, & la 
ligne de conduite fur la ligne CD , afin 
que lalidade étant tournée vers les deux 
extrémités À, B de la ligne à mefurer 
AB , vous tiriez fur la furface de l’inftru. 


ment , le long de la ligne de foi, les droi- 


tes dF, dG, qui rencontreront la pre= 


| 
| 


| 
: 
| 


+ 


.miere cE en deux points, commez,b, 


dent la diftance a à étant portée fur la 


ligne de conduite cd, fera connoître, par 


le nombre des parties égales qu’elle com- 
prendra, le nombre des toifes de la Lgne 


| prop ofée AB. 


L 


= 


166 Usace DE L'INSTRUMENT 


PROBLEME XVI. 


Mefurer far la terre une ligne acceffiblé 
inclinée à Phorifon. PL VI fig. 11. 


pi vit, _ Laligne AB repréfente le penchant 
fg ur. d'une colline , & on la fuppofe accefl- 
ble vers À, enforte que quand on aura | 
fait vis-à-vis deux flations aux points 
C, D , dont le premier C doit être un 
peu éloigné de la ligne à mefurer AB, 
& le fecond D , autant proche de la mê- 
me ligne donnée AB qu'il fera poffible, 
on puiffe mefurer avec la chaîne, ou au- 
trement, leslignes CA, DA, dont la: 
premiere CA fera fuppofée de 200 toifes, : 
& la feconde DA de 10, pour avoir @ 
D de r90. aie 
Cette préparation étant faire, arrêtez 
le centre de l’alidade de linftrumentuni- 
verfel en un point commode de la lignes 
| de conduite, comme en d, & l'inftru-. 
| ment étant appliqué en telle forte que ce 
| point d réponde fur le point D, & la 
ligne de conduite fur la ligne CDA, & 
de plus que l'inftrument foit élevé à an- 
oles droits fur l'horifon , & l'alidade. 
étant tournée vers l’extrèmité B de la 
ligne à mefurer AB , cirez fur la furface 
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de linffrument, le long de la ligne de 
foi, le rayon vifueldE. Marin 

. Après cela avancez le centre de l'ali- 
dade de 190 paîties égales ; depuis d en 


PL VIF, 
fig, xt 


€ spour les 190 toifes de la ligne CD, . 


& le centre de l’alidade étant arrêté en 
€; appliquez de nouveau l’inftramenc 
univerfel , enforte que ce poiñt «réponde 


fur le point C, & la ligne de conduite. 


fur la ligne CD, & de plus que l’inftru- 
ment foit élevé à plomb fur Le plan de 
lhorifon ; parce que la ligne CDA eft 
fuppofée horifontale , c'eft-à dire paral- 
lele à lhorifon , afin que lalidade étanr 
tournée vers la même extrémité B de la 
ligne à mefurer AB , on tire far la fur- 
face de l’infirumenc, le long de la ligne 


de foi , Le rayon vifuelcF, quirencon- | 


trera le premier dF en quelque point 


comme en à. \ 

Enfin , prenez fur hRligne de conduite 
cd la ligne da de dix parties égales, pour 
les ro toifes de-la ligne DA, & tranf- 
portez.la diftance'des deux points a , & 
fur la même ligne dé conduite cd , pour 
avoir, dans Le nombre des parties évales: 
qu'elle comprendra, le nombre des toifes 
de läligne propofée AB: 


f 
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Remarque. 


PL VII, : Lorfaue la ligne des farions CD fera 
fs. 11. Hhorifontale, comme dans cette figure ,1 
la ligne de conduite doit être dans cha 

ue fation parallele à l'horifon , afin! 

qu’elle foic aufli parallele à la ligne CD ; 

ce qui doi toujours étreamfi. 

Si la ligne à mefurer AB éroit inac- 

cefible, ce qui empècheroit de pouvoir! 
connoître avec la chaîne la quantité desi 

lignes CA, DA il faudroir mefurer ces: 

Hgnes CA, DA, commeila été enfet- 

gné au Probl. XIV, pour acheverle refte 
comme il vient d’être dit. n°? L 


à 


LL Pro SLEME XV EE D -3 


Mefurer une hauteur acceffible. PI. VIE D 
figure 12. | 

) ne 

| Pour mefurer la hauteur AB ; que jé 

PL VII fuppofe acceffible , &. dans un terreiré 

812 égal & parallele à l’horifon, faires fur cé 

rerrein une ftation en quelque lieu com 

mode un peu éloigné de la hauteur ABY 

comme C, & mefurez avec un cordeatt 

ou autrement la ligne BC, quenous fups= 
poferons de 200 pieds. Ne 

| Cette 
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Cette préparation étant faite, arrêtez 
le centre de l’alidade de linftrument uni- 
verfel au pointe, éloigné de l'extrémiré 
& de la ligne de conduite « 4 de 200 
parties égales, pour les 200 pieds de la 
igne BC, & appliquez l’inftrument en- 
forte que le point c réponde fur le poine 
C, & la ligne de conduite c 4 fur la li- 
gne CB, & de plus que le plan de l'inf- 
trument foit perpendiculaire à l'horifon, 
& la ligne de conduite c B., parallele au 
même horifon, & par conféquent à la li- 
gne CB, qui eft fuppolée aufli parallele 
à l'horifon. 

Après cela, l'alidade étant cournée 
vers le fommet À, enforte que par les 
pinnules vous voyiez ce fommet À , ti- 
rez fur la furface de l’inftrument , le long 
de la ligne de foi, la droite ca qui don- 
nera le point a fur le côté perpendicu- 
lire de l’inftrument, & portez la ligne 
ba fur la ligne c5, pour connoître le 
nombre des parties égales de cette ligne 
ba, & ce nombre fera connoître la hau- 
teur AB qu'on cherche. 


Remarque, 


Pour faire que cette méthode réuffifle 
foujours, 1l faut être éloigné de la hau- 
P 


PL VIII, 


fig, 12, 


PE VIN, 


fo. [Le 


PI. VIII, 
fig, 13. 
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teur ÀB, d'une quantité un peu plus 
grande que certe hauteur, c'eft-à-dire ,! 
que la ligne BC doit ètre plus grande 
que la hauteur AB; autrement. la-ligne 
ca ne cotiperoit le coté perpendiculaire 
BD quau dehors. de l'inftrument ; de 
forte qu'on ne pourroit. pas avoir: le 
point a, ce qui empècheroir.dé pouvoir 
connoîtrefans-calcul la! hauteur, À B..:2 
Si la ligne BC n'Étoit pas horifonta-: 
le, enforte-que l'angle ABC ne für, pas: 
droit ; la méthode précédente ne pour- 
roir plus fervir, &alors il faudroit me- 
furer la hauteur AB, en failant: deux. 
ftaions, par. une méthode tout-à-fait 
fernblable à celle dent nous:nous fom- 
mes fervi. au Problème. XVI, pour me-n 
furet une ligne inclinée. 


PR Oo. B-L E:M:E XVIII 


Mefurér une hauteur inacceffible. Plans! 


che: VAL, : Go23e 08 

Quoique la hauteur À B: foit inaccefs. 
fible , néanmoins fi fa bafe B eft vifble,. 
& que le terrein-fur. lequel on fait fa fta- 
tion en quelque point commode, com=| 
nie en: D; foié au-niveau:d ea bafeB, 
enforte, quérbangle: À BD foit d£oits! 


Li 
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ON pourta mefurer cette hauteur AB 
comme fi elle étoit accefhble, parce que 
la ligne BD fe Pourra mefurer (par 
Probl, XIV), &' la hauteur AB (par 
Probl. XVII 

Mais fi la bafe B de la hauteur à me- 
furer AB, n’eft pas vifble, comme fi le 
point A repréfentoit le fommet d'une 
Montage, ou d’une tour environnée de 
maifons , alors on ne pourra pas mefurer 
la ligne DB par les méthodes précé- 
denres, Parce que fon extrémité B ne 
fera pas vifible , & on aura befoin de 

eux ftations Qui foienr en lione droite 
& au niveau dela bafe B ; pour mefurer 
la hauteur A-B!en cette forte. 

Ayant arrêté le centre de l’alidade de 
Finftrument univerfel en quelque lieu 
commode de la ligne de conduire , com- 
Me encu& ayant choifi. fur le niveau 
-de: la Campagne deux points qui: foient 
ren lione droite avec la bafe B de la 
hauteur à mefurer À B, (ce qui fera f3- 
Cile, bien que certe bafe B ne fois pas 
vifible) corimeC, D, qui doivent être 
‘un peu éloignés entr'eux, comme dé 200 
pieds, plus ou moins, felon que la hau- 
teur À P:féra plus grande ou plus petite 
élevez à plomb l’inftrumenr univerfel, 
€nforte que le point c PRE perpen- 

ij 


PL VIN, 
AE D 
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PL, VIIL, diculairement fur le point C, & que la 


fig. 13. 


ligne de conduite foit parallele à la ligne 
BC, & l’alidade etant tournée versle fom- 
met À, tirez fur la furface de l’inftru- 
ment, le long de la ligne de foi, la 
la droite CE. 

Après cela avancez le centre de l’ali- 
dade de 200 parties égales de la ligne de 
conduite, depuis c en d, pour les 200 
pieds de la ligne CD, & ayant élevé à 
plomb l'inftrument univerfel, enforte. 
que le point d réponde perpendiculai- 
rement fur le point D, & que la ligne de 


conduite cd foit parallele à la ligne CD, 


tournez l’alidade vers le fommet À , & 
tirez fur la furface de l'inftrument , le 
long de la ligne de foi, la droite dF qui 
couperala premiere cÉen quelquepoint, 
comme en 4. 

Enfin mettant un pied du compas fur 
le point «, décrivez de ce point a com- 


me d’un centre, un arc de cercle, qui 


touche & rafe la ligne de conduite cd, 
& portez l'ouverture du compas fur la 
même ligne de conduite cd, pour fça- 
voir de combien de païties égales fera 
cette ouverture, parce que d'autant de 


| pieds fera la hauteur propofée AB. 
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Remarque, 


Comme l’inftrament univerfel eft cou: 
jours élevé au-deflus de la cerre de 3 ou 
de 4 pieds, étant foutenu par un pied 
qui eit à peu près de cette hauteur , il eft 
bien évident que la hauteur que l’on 
trouve, ne fe prenant que depuis la Li- 
gne de conduite, qui eft auñli élevée au- 
deffus de la terre d'environ 3 ou 4 pieds, 
eft d'autant moindre que celle que l’on 
cherche, & qu'ainfi on lui doit ajouter 
ces 3 ou 4 pieds, pour avoir route la 
hauteur propofée au-deflus de la terre, 


PROBLEME XIX, 


Mefurer d'en-haut une ligne inacceffiste. 
Planche VIN, fig. 14. 


Premierement, fila ligne inaccefible PI. VHE, 
eft horifontale, comme AB, au pied fg. 14. 
de laquelle il y ait une tour AC, enforre 
que l'angle BAC foit droit, on pourra 
aifément mefurer cette ligne AB par 
une feule ftarion faite au fommet C de 
la hauteur AC ; qui doit être connue ; 
ce qui fera facile ; {çavoir ; en faifant det- 
cendre un filet avec un plomb jufqu'à 

Pi 


PL VIII, 
fig, 14. 
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ce qu'il rencontre la terre, & en mefu- 


rant la longueur de ce filet , laquelle don- 


nera la hauteur AC, que nous fuppofe- 
rons de 100 pieds, pat le moyen de la- 
quelle on mefurera la ligne propofce AB 
en cette forte. 
Ayant arrêté le centre de l’alidade de 
linftrument univerfel au point &; éloi- 
gné de l’extrêmité a de la ligne de con- 
duite ac, de 100 parties égales, pour les 
100 pieds de la hauteur AC, élevez à 
plomb l'inftrument univerfel, enforte 
que le point c réponde au point C,& 
que la ligne de conduite ac foit en ligné 
droite avec la hauteur AC, & tournez 


l’alidade vers l'extrémité B de la ligne à 


mefurer AB, 8 virez fur la furface de 


Pinftrument, le long de la ligne de foi, 
la droite ch qui donnera le point D fur 


le côté a D, parallele à Fhorifon & à la | 


ligne AB. 


Enfin portez la longueur de la ligne. 


ab fur la. ligne de conduite ac, & le 
nombre des parties égales qui fe trouve- 
tont comprifes dans cette longueur , don:, 


era le nombre des pieds de la ligne pro- 
pofée AB: 7 | L 


Il peur arriver que la ligne cé cou. 
pera le côté a D'au-dehors de linftru-. 
ment ; fcavoir, lorfque la ligne à mefu- 


| 
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ter AB fera bien orande à l'égard dela pi vrtr l 
- hauteur AC, ce qui empêchera de pou- fig. 14 
voit avoir le point à fur cé co aD, & 
parconféquent de pouvoir connoitte fans 
calcul la ligne propofée AB. Dans ce cas 
on mefurera cette ligne AB par deux 
ftations faités dans la hauteur AC, par 
une méthode tout-à-fait femblable à celle 
que nous allons enfeigner pour mefurer 
Ja mème hgne AB, quand elle n’eft pas 
horifontale ; c'eftà-dire, lorfque l'angle 
BAC n'’eft pas droit, ce qui arrive préf. 
que toujours. | 
S1 la hauteur AC n'eft pas précifément 

à l'extrémité de la ligne horiloutale à me- 
furer, comme feroit EB > On appliquera 
l'inftrument univerfel comme aupara- 
Vant, pour tirer {ur la furface de l’inf- 
trument, non-feulement la ligne cb, 
mais encore la ligne ce, lorfque lali- 
dade fera tournée vers l’autre extrèmiré 
E de la ligne à mefurer EB. Après quoi 
on portera Ja longueur de la ligne e 8 fur 
la ligne de conduire ac, & le nombre 
des parties égales qu’elle comprendra 
fera le noinbre des'pieds de la ligne pro- 
pofée EB. ‘© dé | 

© Sécondement; fi la ligne à mefurer pi: 
ét pas horifonrale , mais inclinée À l'ho- Ég. 15: 
rifon, comme EB, on la mefurera pat 


P'iv 
\ 


\ 
\ 


) 


| 


176 USAGE DE L'INSTRUMENT 


pi. vin, deux ftations, que l'on fera dans la 


fig. 15 


hauteur AC, comme C, D, donc la dif- 


rance CD, qui doit ètre autant grande | 


que l’on pourra, fera ici fuppofée de 100 
pieds, après quoi on travaillera en cette 
forte. 

_ Ayant arrêté le centre de l’alidade en 


quelque lieu commode de la ligne de : 


conduite de l’inftrumentuniverfel, com- 


me en d , il faut élever à plomb linftru- 


ment, enforte que ce point d convienne : 
avec le point D, & la ligne de conduite : 


avec la hauteur AD, & l’alidade étant 
/ ; A a à À 
rournée vers les deux extrêmités E, B de 


} 


la ligne à mefurer EB, tirez fur la fur. 


face l’inftrument , le long de la ligne de 
foi. les droites dF, dG. 


Après cela avancez le centre de l’a- 


lidade de 100 parties égales de la ligne 
de conduite, depuis d en c, pour les 
100 pieds de la ligne CD : &c ayant faic 
une feconde ftation en C, enforte que 
le point c convienne avec le point C, 
& la ligne de conduite cd avec la ligne 
CD, tournez l’alidade vers les mêmes 
extrémités E, B, de la ligne donnée EB; 
& tirez fur la furface de l’inftrument, le 
long de la ligne de foi, les droites cH, 
ci, qui couperont les deux premieres 
dE, dG en deux points, comme €, à. 
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Enfin portez Îa diflance des deux pl. vint, 
points e, &, fur la ligne de conduire fig. 15. 


ou bien fur la ligne de foi, pour fçavoir 
Je nombre des parties égales de certe 
diftance\e  , & ce nombre fera connoi- 
tre le nombre des pieds de la ligne pro- 
pofée EB. 


Corollaire. 


C’eft de la même maniere que l’on 
méfurera une ligne verticale, ou une hau- 
teur, lorfqu'on verra les deux extrèmi- 
tés, c’eft à-dire, le fommet & la bafe : 
& comme il fe peut faire qu’on n’en ver- 
ra que le fommet, alors où la mefurera 
comme nous allons enfeigner dans le 
Problème fuivanc, après avoir dit que 
la méthode précédente fuppofe que la 
hauteur AC: & la ligne à mefurer EB, 
font dans un même plan. 


Pir os Lie dis XX: 


M efurer d'en-haut une hauteur inacceffible. 
Planche. IX, fig. 16. 


_ Pour mefurer de la hauteur AC la PTS 
hauteur: inaccefhble EB, dont le fom-fg,16, | 


mer:B: eft fuppofé feulement vifible, 
(autrement cette hauteur EB fe pourroit 


| 
| 


PI. 


fo 


red 


IX, 11619 
blème XIX.) on choifira fur la hauteur 


16. 
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mefurer comme il a été enfeigné au Pro- 


AC'deux points commodes pour y faire 


deux ftarions ,comme C, D, dont la dif- 


tance CD doit être exatementconnue, 
comme de:100 pieds, aufli bien quela 
hauteur AD, que nous fuppoferons de so 
pieds. Cette hauteur fe connoïtra par le 
moyen d'un filet avec un plomb que l'on 
fera defcendre depuis le point D jufqu’à 
ce qu'il rencontre la terre: car la lon- 
gueur de ce filet fera connoître la hau- 
teur AD, comme nous avons déja dit 
ailleurs. 1 : 

Cette préparation étant faite, arrètez 
le centre de l’alidade de l’inftrament uni- 
verfel au point d, éloigné de l’extrèmité 
a de la ligne de conduite de $o parties 
égales ; pour lés $o pieds de la hauteur 
AD ; & ayant élevé à plomb l'inftrument 
univerfel, enforte que le point d con- 
vienne-avec le ‘point D, &'la-lione de 
conduite a d'avec la hauteur AD, & la 
lidade étant tournée vers le fommet B 
de la hauteur à mefurer EB, tirez fur la 
furface de l’inftrument, le long de la 
ligne de foi, la droite dH:° "1" °° 

Après cela changez , Comme à l'ordi 
naire , Le centre de l’alidade, en le hauf2 
fant depuis d'en'c, enforte que cd foit 


| 
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de 100 parties égales pour les r00 pieds 
de la ligne CD, &e centre de Palidade 
étant arrêté en cs & l’inftrument univer- 
{el étant élevé à plomb, enforte que le 
point c convienne avec le. point C, & la 
ligne de conduite a c avec la hauteur 
AC, tournez l’alidade vers la mème ex- 
trèmité E de la hauteur à mefurer EB, 
& tirez fur la furface de’ RIRES 
le long de la ligne de foi, la droite cF 
qui coupera la derniere d'Hien quelque 
pe comme en #, 

\ Enfin mettez la pointe d’un compas 
au point b pour en décrire avec l'autre 
pointe un arc de cercle qui rafe le côté 
ag, qui eft perpendiculaire à la ligne de 
conduite ac, & portez l'ouverture du 
compas fur la même ligne ac,& le nom- 

bre des parties égales € qui fe trouveront 
comprifes dans cette ouverture , donnera 
le nombre des pieds de la ligne propo- 
féc ÉB. 


Rlaratie. | 


du même point b un arc de “éerét qui 
rafe la ligne de conduire ac, & poitez 
Vouverture du compas fur la mème ligne 


de conduite ac, & le nombre des par- 


Si vous voulez fçavoir la diftance AE 
EL deux hauteurs AC, EB, décrivez 


Pi, 0, 
fig. 16. 


PI, IX, 
fig. 17- 
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ties égales qui fe trouveront comprifes 
dans cette. ouverture, donnera le nom- 
bre des pieds de la ra ÀËE qu'on 
cherche. 


PROBLEME XXI. 


Mefurer une profondeur. Matébe IX 
‘figure 17. 


Pour mefurer la profondenr AB du 
foffé BCDE, choiffflez fur terre deux! 
points RER CR PA comme F, G qui doi- 
vent être de niveaü, & dont da premier! 
F doit être autant proche du point B, 
& le dernier G autant éloigné du mème: 
point B, qu'il fera poffible , pour y faire 
deux ftations, ce qui ne feroit pas né= 
ceffaire fi on fçavoit la largeur CD du 
foifé ; mais comme on la fuppofe ici in< 
connue , il faudra faire deux ftations aux 
points F, G, dont la diftance FG fera 
ici fuppofée de 60 pieds; après quoi on 
cherchera premierement la ligne BO , ou 
la hauteur de l'œil par deflus le fond du 
fofté , en cette forte. 

À Lécrdt le centre de l’alidade de l'inf. 
trumentuniverfel en un point commode 
de la ligne de conduite, comme en fs 
& ayant élevé à plomb l’ inftrument unie 


| 
| 


| 
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verfel, enforte que le point f réponde p1, 1x, 
perpendiculairement fur le point F, & fig. 17. 
la ligne de conduite fur la ligne FG, 
tournez l’alidade vers le point B, enforte 
que par les pinnules on voye ce point, 
& tirez fur la furface de l’inftrument le 
long de la ligne de foi la droite fH. 

Après cela, avancez le centre de l’ali- 
dade de 60 parties égales de la ligne de 
conduite depuis fen g , pour les 6o pieds 
de la ligne FG, & le centre de l’alidade 
étant arrêté en », & l’inftrument uni- 
verfel étant élevé à plomb, enforte que 
Je point g réponde fur le point G, & la 
ligne de conduite f? fur la ligne FG, 
tournez l’alidade vers le mème point B, 
& tirez fur la furface de l’inftrument, le 
long de la ligne de foi, la droite g1 qui 
tencontrera la premiere FH enun point, 
comme #, | 

Enfin mettant la pointe du compas au 
point #, décrivez de ce point 4 un arc de 
cercle qui rafe la ligne de conduite fr, & 
portez la même ouverture du compas fur 
la même ligne de conduite fz, pour fça- 
voir de combien de parties égales fera 
certe ouverture, & ce nombre donnera le 
nombre des pieds de la ligne BO, de la- 
quelleGtant la longueurAO,oula hauteur 
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PLIX , de l'œil au deffus du point B, laquellene 


fig. 17. 


peur être que de ; ou de 4 pieds, le refte 
donnera le nombre des pieds de la pro= 
fondeur AB qu’on cherche. f 


+ 
Remarque. 


Si vous voulez fcavoir la longueur de 
la ligne AD, quieft égale à la largeut 
CD du foffé, moins le ralud AC, dé: 
crivez du même point À un arc de cercle 
qui rafe la ligne perpendiculaire gK, & 
portez l'ouverture du compas fur la ligné 
de conduite f pour avoir dans le nom: 
bre; des parties évales qu'elle comprens 
dra,le nombre des. pieds de toute la le 
gne ÂG, de laquelle dtantiles 6e pieds 
de la ligne FG , &.encore les pieds de là 
petite partie DF, le refte donnera le 
nombre des pieds de la ligne AD, la: 
quelle eft auff. épale à. la largeur inté: 


rieure BE du fofé , plus le-talud AC. ' 


FN 


A 


à 72 
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4 k PR Oo 8LEM E X DE OR FRAME, 
Tracer un plan Jar la terre. Planche IX, 
| | : figure 18. 


… Pour tracer un plan far la térre, c’eft- 
â-dire, pout décrire fur la rerre un vlan 
qui foit femblable à un plan. décrit fur 
le papier , comme cde , atrachez ce plan 
bcde fur la furface de l'inftrument un1- 
ver(el; &, ayant choifi un point, com- 
mode fur le terrein, que je fuppofe li- 
bre. &. délivré de tour empêchement, 
comme À, faites .ainf. R 
Ayant arrêté le ceñtre de l'infirumenc 
univerfel.en.un point commode de la 
ligne de conduite , comme en à , & l'inf- 
rument univerfel étanr appliqué hori- 
ontalement «en telle forte que le point 
& réponde perpendiculairement fur le 
point À , & quel: ligne de conduite foit 
journée à droite où à gauche, felon que 
jus trouverez à propos , afin que le plan 
ropolé 4 cde fe puifle tracer fur la terre 
iuicôré qu'il vous plaira s arrêtez l'inftru- 
Mentjuniverfel dans cette fituation., : & 
aires ainfi… 


» Tournez l'alidade vers un des angles 


PL SS 
fig, 18. 


lu plan propofé 5 cde, comme vers 
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rl. 1X, l'angle à, enforte que la ligne de foi 


fig. 18. 


tombe exactement fur cet angle à, & 
voyez fur les divifions de la même ligne. 
de foi, de combien de parties égales ce 
point à elt éloigné du point «, pour 
compter fur la terre en ligne droite au- 
tant de pieds depuis À jufques en B, & 
le point B repréfentera le point à du 
plan propofé bcde. 
Tournez enfuite l’alidade vers l’autre 
angle c, & travaillez pour cet angle EC? 


2 Ju a L 
comme il a été fait pour l'angle #, pour” 


avoir de la mème façon fur terre la re- 
préfentation de l'angle cen C, où vous 
ferez planter un piquet. Si vous en 
faites autant pour les autres angles d, 
e, vous aurez fur terre leur repréfentas 
tion aux points D, E, & le plan propofé 
bcde fe trouvera tracé fur la terre & res 


préfenté par le plan BC DE. 
Remarque. 


Si le lieu où l’on veut tracer le plan 
eft empèché, comme fi on vouloit tra= 
cer une fortification autour d’une ville; 
il faudroit connoître les angles & les éd- 
tés du plan propofé, faire fur terre 
les mêmes angles, (par Probl. HT) & 


"2 


4 
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ES les côtés d'autant de toifes fur 
la cerre qu'ils auront été trouvés fur le 


papier. 
PROBLEME XXIIL 


Lever le plan d'une place accefible fur la | 
hu éerre, PI. IX, fioure 13. 


4 


: Par une opération contraire à celle Pi. 1x, 

du problème précédent , on levera aifé-fg. 18. 

ment un plan fur la terre, quand il fera 

‘acceflible, & qu'on pourra le voir & 

‘aller au-dedans, comme BCDE, en 

 choififfant, comme auparavant, un point 

commode fur terre, comme À. & en 

appliquant l’inftrument univerfel com- 

me 1l a été dit, après quoi on travaillera 

en cette forte. d 
Tournez l’alidade vers les angles du 

plan propofé BCDE , comme vers l’an- 

gle B, enforte que par les pinnules vous 

| voyiez cet angle B, & marquez fur la fur- 

face de l’inftrumenr, le long de la ligne 

de foi , le point #, éloigné du centre », 

d'autant de parties égales de la ligne de 

foi que l’angle B fera éloigné du point 

À , & ce point à fur l'inftrument fera 

la repréfentation du point B fur la terre. 


Q 


PI. IX, 
. fig. 18, 
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Tournez enfuite l’alidade vers l’un des 
autres angles du plan propofé BCDE, 
comme vers l'angle E, & travaillez pour 
cet angle E comme il a été fait pour. 
l'angle B, & vous aurez fur la furface 
de l’inftrument univerfel la repréfenta- 
tion de l'angle E en e. Si vous en fai- 
tes autant pour les autres angles D, C, 
vous aurez leur repréfentarion d, €, ëe 
le plan propofé BCDE fe trouvera re- 
réfenté fur l’inftrument par le petit plan 
femblable 2cde. E 


AN AI 
FA PT 
DNS 


ge D _. 


GUN VER SÆ Le: | 87 


M'RNO EUR EUbae CL AL. 


Lever Le: plan d’une place inacceffible. fur 


 da-terre. PLIX fig, 19. 


Pour ie plan DRE A ENS CDEF à 
c'eft-à-dire pour décrire fur le papier un 
plan plus perit & femblable au propofc 


CDEF, qui eft fuppofé inaccefhble , at- 


tachez le papier {ur la furface. de. l’inf- 
trument univerfel au-déflous de. l'ali- 
dade ; & ayant choifi fur verre deux 


PI, IX, 


fie, 19: 


points commôdes, comme À, B, qui 


doivent être autant proches duplan pro 
| poié CDEF qu'il fera poflible, & autant 
éloignés entre .eux que vous pourrez, 
comme de 200.toifes, faites ainf. 

« Ayant arrêté le centre de l’alidade en 
quelque point de la ligne de conduite, 
Comme en a, & ayant appliqué horifon- 
talement l’inftrument univerfel en telle 
forte que le point a réponde perpendi- 


deconduite fur la ligne AB , tournez fuc- 
ceflivement l’alidade Vers les angles C, 
D, E,F du plan propofé CDÉF , & 
tirez fur le papier appliqué au-deflous 
de l’alidade , le long de la ligne de for. 


Qij 


culairement fur le point À, & la ligne 


Pl. IX, 
fig. 19. 
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de la même alidade, les rayons vifuels 
area, dj fa. 

Après cela avancez le centre de l'ali- 
dade de 200 parties égales de la ligne de 
conduite de a en #, pour les 200 roifes! 
de la ligne AB, & le centre de l’alidade 
étant arrêté en b, & l’inftrument unt- 
verfel étant appliqué en telle forre que” 
le point réponde fur le point B, & la! 
ligne de conduite ab fur la ligne AB; 
tournez pareillement l'alidade vers les 
angles C, D, E; F du plan propofé CD 
EF, & tirez fur le papier, le long de la’ 
ligne de foi, les rayons vifuels #$ , 86. 
B7, 88 , qui rencontreront les premiers 
at ,4a1,4a3 ,a4 en des points, comme ch 
d,e, f, que vous joindrez par des ligness 


droites, pour avoir fur le papter le plam 


cdef plus petit ; mais femblable au pro" 
pofé CDEF. | : 


Fin de Pufage de l'Inffrument univerfel} 


sou $ 


fé £ ; 20 ie .: 
RER SA SA SA Su RQ 


TRAIT É 
DE LA DIVISION 
"DES CHAMPS. 


L À divifion des champs fert pour par- 
tager une piece de terre entre deux ou 
plufieurs perfonnes, enforte que cha- 
cune en ait une portion égale, ou telle 
autre partie.que l’on voudra. Pour proct- 
der par ordre, nous commencerons par 
le triangle, qui eft la premiere des figu- 
ses, pour aller enfuite aux figures de 
quatre cotés, & après aux polygones, 
comme vous allez voir'dans les chapi- 
tres fuivans, | 


ARE 


Ex 


390 De La Division 


CHAPITRE PREMIER. 


De la divifi o72 ds ask 
Pros L@MiE 


Divifer de triangle donné, ABC en autant 
dé parties égales qu’on ‘voudrà, par des’ 
lignes tirées de l'angle donné À. fe X, 
figure 1. 


Si vous voulez le divifer en trois trian+ 
gles égaux, par exemple, divifez le côté 
BC oppolfé à langie À entrois parties. 
égales aux points DE, & menez les. 
droites AD, AE, & les:trois rianglés. 
BAD, DAE EAC feront Cgaux (part 
la He du 1). af 


Remarque. 


Il eft évident (par la 1. du 6.) que fl 
on vouloit divifer le triangle donné ABC" 
en plufieurs parties inégales felon aie 
ratfon donnée , il faudroit divifer le côté. 
BC, felon cette même raifon, en autant 


de parties inégales, | 


A 


PrRoBLzEeMeze II. 


Divifer le triangle donné ABC en au- 

tant de parties égales qu'on voudra 
par des lignes paralleles au côté BC. 
PLX, fig. 2. | 


Si vous le voulez divifer en trois par- 
tes égales, par exemple, divifez l'un 
des deux autres côtés AB, AC , comme 
AC, en trois également aux deux points 
D,E, & coupez le même côté AC aux 
deux points F, G, enforte que la partie 
ÀF foit moyenne proportionnelle entre 
AC & CD, & la partie AG moyenne 
proportionnelle entre AC & CE. Après 
céla tirez par les deux points F, G au côté 
BC les paralleles FH, GI, lefquelles di- 
iferont le triangle propofé ABC en trois 
parties égales. 


Deérmonftrarion. 


: Car puifque les deux triangles AH, 
ABC font femblables , ils font dans la 
raifon des quarrés AF, AC, qui eft la 
mème que celle des lignes CD, AC, à 
caufe des trois propôrtionnelles GD, 


AF, AC; & parce que CD eft le tiers de 
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7 X, ÂC, le triangle AHF eft aufli le tiers du | 
De 2 
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triangle ABC. 3 on | 

Pareillement de ce que les triangles 
AIG, ABC font femblables , ils font! 
dans la raifon des quarrés AG, AC, qui 
eft la même que celle des lignes CE, 
ÂAC, à caufe des trois proportionnelles 
CE, AG, AC, & parce que CE ef 
les deux tiers de AC, le triangle AIG 
eft aufli les deux tiers du triangle ABC. 
D'où il eftaifé de conclure que les deux: 
trapézoides BIGC, HIGF font chacun 
le tiers du mème triangle ABC, &: 
qu'ainfi le triangle propofé ABC eft di 
vifé en trois parties égales par les deux! 
lignes GI, FH, qui font paralleles au 
côté BC. Ce qu’il falloir faire & démon- 
érer, ÿ 

Remarque. 


Si on vouloit divifer le triangle ABC: 
en deux fois plus de parties, il faudroit 
divifer en deux également le triangle 
AHF par une ligne parallele au côté 


_ HF, comme il vient d’être enfeigné ; 


& aufhi en deux également chacun des! 
deux trapézoïdes HIGE, IBCG, par 


une ligne parallele au côté IG, comme 


_ à fera enfeigné au Probléme X , Chapi- 


tre IT. ë 
| PROBLEME 
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Prog8LEeMmE III. 


Divifer en deux également le triangle 
… ABC, par une ligne perpendiculaire au 
côté AB. Planche X , figure s. 


Ayant divifé le côté AB en E, en- PIX, 
forte que le quarré BE foit égal à la fig, 3° 
moitié du rectangle fous le côté AB & 
le fegment BD terminé par la perpen- 
diculaire CD , tirez du point E au côté 
AB la perpendiculaire EF, qui divifera 
en deux également le triangle propolé 
ABC. | 


Demonftration. 


Dans les triangles femblables CDB ; 
FEB , on a cette analogie BD , CD :: 
BE,.EF; c’eft pourquoi fi aux deux pre- 
miers termes BD, CD , on donne la 
hauteur commune AB, & aux deux der- 
niersla hauteur commune BE, on aura 


celle-ci ABD , ABCD ::BE , BEF, 
où l’on voit que puifque le rectangle 
ABD eft double du quarré BE, il fauc 
que le rectangle ABCD foit aufli double 
du rectangle BEF ; & en prenant leurs 
moitiés , on connoïtra que le triangle 


ABC eft double du triangle FEB: 
R 
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ce qu’il falloit faire & démontrer. 
Pour trouver le point E , divifez le 
fegment BD en deux également au point 
G, &rirez par ce point G au même feg- 
ment BD la perpendiculaire GH, qui 
fera terminée en H par un demi-cercle 
décrit à l’entour du côté AB, & il ny 


aura plus qu’à faire BE égale à BH, dont 
le quarré ou le rectangle ABG eft bien 


la moitié du rectangle ABD. 
Remarque. 


On peut de la même façon divifer le 
triangle donné ABC , en autant de par: 
ties égales qu'on voudra, par deslignes 
perpendiculaires au côté AB : comme fi 
on le vouloit divifer , par exemple, en 
trois parties égales , 1l faudroit premies 
rement prendre la ligne BG , égale au 
tiers du fegment BD , pour avoir le 
quarré BE, égal au tiers du rectangle 
ABD , & par conféquent le triangle 
BEF éval au tiers du propofé ABC. HI 
faudroit enfuice prendre la ligne BG 
égale aux deux tiers du fegment BD, 
&c. Mais il ne faut pas que le point Æ 
sombe au-delà du point C. | 
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PROBLEME IV. 


Divifer le triangle donné ABC en deux 

* également par une ligne tirée du poine 
donné D fur le côté BC. Planche X, 
figure 4. 


Ayant tiré du point donné D, à PL X. 
Pangle oppofé À , Ja droite AD , tirez fe, 2 
par le point E, milieu de BC, à la ligne 
AD la parallele EF, & menez la droite 
DF, qui divifera le triangle propofé 
ABC en deux également. 


Démonftration. 


Car fion joint la droite AE , on con= 
noîtra ( par la 1 du G)que le triangle 
BAE eft la moitié du triangle ABC, & 
parce que Île trapeze ABDF eft égal au 
triangle BAE ( comme nous avons dé 
montré dans notre géométrie pratique }), 
1l s'enfuit que le trapeze ABDF eft auf 
la moitié du triangle ABC, & qu’ainfi le 
triangle propofé ABC fe trouve divifé 
en deux également par la droite DEF : ce 
qu'il falloir faire & démontrer. 


R i 


PIX; 
£a. ÿe 
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Remarque. 


* On peut par cette maniere divifer le | 
triangle donné ABC en plufieurs parties. | 
égales par plufieurs lignes tirées du point 
D : comme fi on le vouloit divifer en 
trois parties égales , 1l faudroit faire BE 
égale au tiers de BC, pour avoir le tra- 
peze ABDF égale au vers du triangle 
ABC , & enfuite faire BE égale aux deux 
tiers de BC, &c. Maïs cela fe concevra 
mieux dans le problème fuivant. 


PROBLEME V. 


Divifer le triangle donné ABC en autant. 
de parties égales que l'on voudra, par. 
des lignes tirées du point donné D, fur 
Le côté donné BC. PL X , fig. se 


Pour le divifer en trois parties égas 
les , par exemple, divifez le côté don, 
né BC aufli en crois parties égales aux 
deux points E, F3; & ayant tiré la 
droite AD , tirez-luti par les deux points 
E,F, les paralleies EG, FH, pour 
avoir fur les côtés AB, AC les deux 


points G, H, pat lefquels on virera au 


point donné D les droites DG, DH, 


Des CHAMPS. 
qui diviferont le triangle propofé ABC 


‘en trois parties égales. 
Démonflration. 


Car fi on mene les droites AE , AF, 
on connoîtra (par: , 6 ) que chacun des 
deux triangles BAE, CAF, eft le tiers 
du triangle ABC ; & parce que le trian- 
gle BAË eft égal au triangle BGD, 
caufe des triangles égaux CO DOE, 
parties des triangles « égaux GAE, GDE, 
“le triangle BGD fera aufls le tiers a 
mtriangle "ABC. Par un femblable raifon- 
Mmement, on connoitra que le mars 
ACAF eft aufli éval au triangle DHC , 
caufe des deux “triangles égaux APE 
DPF, parties des triangles € égaux AFH, 
‘DFH , & que par conféquent le trian- 
gle DHC eft auffi le riers du triangle 
“ABC. D'où il fuit que le trapeze AG 
-DH eft aufli le tiers du même triangle 
"ABC , & qu'ainh les deux lignes DG, 
‘DH, He le trianole propofé ABC 
en trois parties égales : ce qu’il falloie 
fairé & démontrer. 


Remarque. 
Sion vouloir divifer le triangle donné 


ABC en deux fois plus de parties, on 
R 1j 


PI. 


fig. 5. 


X 


PLX , 


fig. 6. 


devroit divifer (par le probl. 1) chacun 
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des deux triangles DGB , DHC en deux 
également par des lignes tirées de l’an-| 
gle D, & aufli le trapeze AGDH en deux. 
également par une ligne tirée du même | 
angle D, comme il fera enfeisné cé PT 


ble VII du chap. II. 


PROBLEME VI. 


Tirer du point donné VD , au-dedans du 
criangle donné ABC , trois lignes, 
enfortelq que l’une paffe par l’angle donné 
À , G que les trois divifent Fr triangle 
Dies ABC en trois parties égales 


Planche X, fig. 6. 


Ayant fait BE égal au tiers de BC, 
tirez à la ligne DE, par l'angle don 
À , la parallele ÂF ,& à la ligne DC 

ar le point G, milieu de AF, la parals 
lele GH. nb tirez du point done D, 
par les trois points À, F, H, les lignes 
DA, DF, DH, qui diviferonc. lé triatl 
gle propofé ABC en trois parties égaless 


… Dérmnonftration. 


Car il eft déja bien évident que letras 


peze ABFD ef le tiers du triangle ABC, 
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& nous démontrerons au probléme VII 
du chap. II, que l’autre trapeze ACFD 
eft divifé en deux également par la droite 
DH. D'où il fuit que le triangle propofé 
ABC fe trouve ainfi divifé en trois par- 
vies égales. Ce qu’il falloir faire & dé- 
moïirer. 


PrRoBLEME VII. 


Divifer le triangle donné ABC en trois 
parties égales , par trois lignes tirées 
aux trois angles À, B, C. Planche X;, 
figure 7. | | 


Ayant pris fur l’un des côtés, comme  PLX, 
fur BC, fa troifieme partie BD, tirez fig. 7° 
parle point D ,au côté adjacent AB, la 
parallele DE , & par fon point de mi- 
lieu F , tirez les troislignes FA , FB, EG, 
qui diviferont le triangle propofé ABC 


en trois parties égales. 
Démonftration. 


Caril eft déja bien évident que le trian- 
ele AFB eft le tiers du trianole ABC , 
parce qu'il eft égal au triangle ABD , 
| qui eft le tiers du triangle ABC, (par 1, 
_6.) I eft évident aufli que chacun des 

1V 
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deux autres triangles AFC , BFC , ef 
le ciers du même triangle ABC , parce 

qu'ils font égaux entr'eux , à caufe des 

‘deux triangles égaux CFD , CFE, & des 

deux égaux AFE, BFD , ( par la 38 du 

1. ) D'où il fuit que les trois lighes FA, 

FB, FC, divifent le triangle propofé 

ABC en trois parties égales, Ce qu’il fale 

doit faire & démontrer. | 


PROBLEME VIII. 


Rerrancher du triangle donné ABC un 
triangle éoal au donné CDE, &! 
ayant un angle égal à lun de ceux 
du triangle donné ABC. Planche X };, 
figure 8. 


.PLX, Ayant fait au point D l’angle CDE 
8. 8 égal à l’angle ACB, par la droite DF, 
qui fera terminée en E par la ligne EF, 
parallele au côté CD, faites CI égale à 
DF, & CH égale à CD , & menez la 
droite HI, qui retranchera le triangle! 


CLH, égal au triangle CDE. 
Demonftration. 


Car on connoït{parla 4 dur, ) que! 


le triangle CIH eft égal au triangle CDF! 
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&c parce que le triangle CDF eft égat 


au triangle CDE , ( par 37,1, ) il fuit 
que le triangle CIH eft auffi égal au trian- 
gle CDE, Ce qu’il falloir faire & dé- 


montrer. 
PROBLEME IX. 


Retrancher du triangle donné ABC un 
triangle égal au donné CDE , par 
uñe ligne tirée de l'angle donné B. 


PI. X, fig. 8. 


Ayant fait une conftruction fembla- 
ble à celle du problème précédent, & de 
plus ayant tiré par le point I, à la ligne 
BH, la parallele IG, menez la droite 
BG , qui retranchera le triangle CBG, 
égal au donné CDE. 


Démonftration. 


Car, à caufe des deux paralleles CD, 
EF, le triangle DCF eft égal au donné 
CDE, (par 37,13) & à caufe des qua- 
tres proportionnelles CB , CH, CI, CG, 
ou CB, CD, DF, CG, & des deux an- 
gles égaux, BCG, CDF, le triangle 
BGC fera égal au criangle CFD, & par 


PI. X, 
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conféquent au donné CDE, (par 15 , 6.) 
Ce qu’il falloir faire & démontrer. | 


PROBLEME X, 


Retrancher du t'iangle donné ABC un 
triangle égal au donné CDE , par 
une ligne tirée par le point 1 donnés 


fur le côté BC. PI. X , fig. 8. 


PIX, Ayant fait au point D l'angle CRE 
fig. 8. égal à l'angle ACB , parla droite DF ter- 
minée en F par la ligne EF, parallele au 

côté CD, cherchez aux trois lignes IC, 

CD, DF, une quatrieme proportion<k 

nelle CH, & menez la droite HI qui re 
tranchera le triangle CHI égal au donné 

CDE, & la démonftration s’en fera coin=" 

* me au probléme précédent. 


Ne 
ee 
FN 
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PrRoBzEemE XI. 


Retrancher du triangle donné ABC un 
triangle éval au donné CDE , par une 
ligne parallele au côté donné BC, 


PE X , fig. 0. 


Ayant trouvé entre la bafe BC & la, DL X; 
hauteur AF une moyenne proportion- ‘BA 
nelle HI , & pareillement entre la bafe 
CD & la hauteur EG, une moyenne 
proportionnelle LM , cherchez aux trois 
lignes HI, LM, AB, une quatrieme 
proportionnelle AN, & tirez par le point 
N , au côté donné BC , la parallele NO , 
qui retranchera le triangle ANO, égal 
au donné CDE. 


Démonftration. 


Car puifque les quatres lignes HT, 
LM, AB, AN, font proportionnelles, 
on aura cette analogie HI, LM:: AB, 
AN s & fi à la place du quarré HI on 
met le rectangle AFBC , qui lui eft égal 
à caufe des trois proportionnelles AF, 
HI, BC, & à la place du quarré LM, le 
rectangle EGCD , qui lui eftégal , parce 
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; rl. X ,que la ligne LM , a été faite moyenne 
89: proportionnelle entre les deux EG, CD, ; 
& enfin qu'à la place des deux quarrés 
AB, AN, on metre fes triangles fembla= 
bles ABC, ANO , qui font en mêmes, 
raifon , { par la 19 du 6 ): on connoî-,. 
tra que le rectangle AFBC eft au rectans | 
gle EGCD , commele triangle ABC ,au, | 
triangle ANO ; & encore fi à la place des, 
deux rectangles AFBC , EGCD , on met 
leurs moitiés ou les triangles ABC," 
CDE , on connoîtra que lesquatretrian-" 
gles ABC, CDE:: ABC, ANO, font 
proportionnels, & que par conféquent 
le triangle ANO doit être égal au trian-W 
ole donné CDE, Ce qu'il fallo faire & 


démontrer. 


SC — 


y Remarque. 


. Ce problème fe peut refoudre autre- 
ment & plus facilement en cette forte. 
Ayant trouvé à la hauteur CP, à la bau-, 
teur EG & à la bafe CD une quatrieme « 
proportionnelle AQ, cherchez entre 
AB, AQ une moyenne proportionnelle 
AN, & tirez par le point Naucôté don- ! 
né BC la parallele NO , qui retranchera 
le triangle ANO , égal au donné CDE. 
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Démonfiration. 


Car puifque les quatre lignes CP, 


| rectangle CPAQ , fera égal au rectangle 
| CDEG , c'eft pourquoi leurs moitiés ou 
| les triangles AQC, CDE feront aufi 
| égaux ; & parce que les triangles fembla- 
| bles ABC, ANO font dans la raifon des 
| quarrés AB, AN, qui eft la même que 
celle des lignes AB, AQ , ou des trian- 
lgles ABC, AQC, le triingle ANO fera 
légal au triangle AQC , & par conféquent 
| au triangle donné CDE. 


Nous pourrions ajouter ici plufieurs au- 
tres problèmes touchant la divifion des 
hrriangles par des lignes tirées d’un point 
Ldonné au-dedans & au-dehors du triangle 
Mpropofé : maïs comme ces fortes de problé- 
mes font plus curieux qu'utiles , & que 
L {eur conftruttion eft plus embarraffée, 
| nous les laifferons pour venir plutôt à le 
D divifion des figures de quatre côtés. 


EG , CD, AQ font proportionnelles, le fig. 9° 


PLX; 


PI. pet 
fig. 10, 
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CHAPITRE II. 


De la divifion des quadrilateres. 
PROBLEME Î. 


Divifer leparallelogramme donné 4BCD: 
en autant de parties égales qu'on voudra, 
par des lignes paralleles au côté donné 


AD ou BC. PI. X, fig. 10. 


5: vous le voulez iCe en trois pars. 
ties égales, par exemple, divifez le 
côté AB, en trois également aux points 
E ,F, par où vous tirerez à l’autre côtés 
AD les paralleles EG, FH, qui divife-k 
ront le : parallelogramme proposé ABCD: 
en trois parties égales, comme il eft évi-" 


dent, (pa 36,1.) 


css 


REA 
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Pirio 5 nlecutes LI 


Divi[er le parallelogramme donné ABCD 
en trois parties égales , en commençant 


par l'angle donné A. PL 10, fig. 11, 


Ayant fait les deux lignes CE, BF pl. > 4 
égales chacune au tiers du côté AB ,me- fig. 11. 
nez les droites AE, EF, qui diviferont 
Je parallelogramme propofé ABCD en 


trois parties égales. 
Dérmonftration. 


Car il eft déja bien évident (par 1, 
6 ) ,; que le parallelogramme EFBC eft 
le tiers du propofé ABCD,{ par 34,1 a 
& que l’autre ADEF eft divifé en deux 
également par la diagonale AE, Donc, 
Xe. | 
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PrRoBsLEeME IIl. 


… Divifer le parallelogramme donné ABCD 


PIX: 
fig. 12. 


en trois parties egales ; en commencant F 
par de point E donné fur le côté AB: 
Pi. x 31 fig. 1:25 > 


Ayant divifé le coté AB en trois pars 
ties égales aux points F, G,f& ayant tiré 
par le point F, au côté AD , la parallele 
FH, faites Di égal à EG, & divifez 1C: 
èn des également au point K, & EB 
en deux également au point L, pour tirer 
les droites El, KL, qui diviferont le 
parallelogramme propolé ABCD en trois 
parties égales. | 


He ere 


Car rs 1 on tire par le point F au côté) 
AD la panne FH, la ligne DH fera 
égale à la ligne AF, & par "con féquentäl 
la ligne EG: & fi du deux lignes égaless 


: EG, DI, a Ôte les deux égales EG 


DH, il reftera la ligne EF égale à LA 
ligne HT, ce qui fair queles Hobs trian= 
gles équiangles OEF, OHI , font égaux 
(par 26,1 ),& que par téhféquent le 
trapézoïde AEID eft égal au parallelo: 


grammes 
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gramme AFHD, & conféquemmenrt 
au tiers du parallelogramme propofé 
ABCD : & parce que l’autre trapezoïde 
EBCI fe trouve divifé en deux également 
par la droite KL, comme nous le démon - 
trérons au probléme VI ; il s'enfuit que 
le parallelooramme propolé ABCD 
eft divifé en trois parties Cgales par les 
lignesIE , KL, Ce qu'il falloir faire & dé- 


_ A0ntrer, 


ARpO BELLE AE I V. 


Divifer Le parallelogramme donné ABCD 
en trois parties égales , par deux lignes 
zirées de l'angle donné A. Planche X ’ 
figure 13. 


Ayant fait la ligne CE égale autiers PI X, 
du côté CD , & ayant tiré par le point 8. 13. 
F, milieu de la ligne BE, à la diagonale 
ACOfta.patallele, FGivménez les deux 
lignes AE, AG , qui diviferont le paral- 
lelogramme propofé ABCD en trois par- 
ties égales, : 


Démonflration. 


Caräl aéré démontré au probléme IT, 
que le triangle ADE ef égal au tiers 
S 
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du patallelogramme propofé ABCD, &c 
:1 fera démontré au Probléme VII , que 
la ligne AG divife le trapeze ABCE en 
deux également. D'où il fuit, que les 
lignes ÂÀE, AG divifent le parallelo- 
‘gramme propofé ABCD en trois parties 
égales. Ce qu’il falloit faire & démontrere 


PROBLEME V. 


Divi{er le parallelogramme donné 4ABCD 
en trois parties égales , par deux lignes 
tirées du point donné E [ur le côté don= 


né AB, PI. X , fig. 14. 


$ PI X, Ayant fait les lignes AF, DG égales 
814 chacune au tiers du côté AB, & la ligne 
GH égale à la ligne EF , tirez par le point 
I, milieu de la ligne BH, à la ligne 
EC, la parallele IK , & menez les deux 
lignes EH, EK qui diviferont le paral 
lelogramme propofé ABCD en trois paf: 
ties égales. k 


 Démonffration. 


Carila été démontré au probléme TI 
que le trapezoïde AEHD eft le tiers di 
parallelogramme ABCD , & le refke f 
démontrera au probléme PILE. À 
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P'rR'o B:LUMME (VI 


Divifer le trapézoïde donné ABCD en 
autant de parties égales qu'on voudra. 


PL X, fig. 15. 


Si vous le voulez divifer, par exem- ) L. 
_ple , en trois parties égales , divifez cha- fig. rh ; 
 Cun des côtés paralleles AB, CD, en 
trois parties égales ,aux points E,F,G, 
H, & menezles droites EG > FH qui di- 
viferont le trapezoïde propofé ABCD, 
en trois parties égales , puifque ces trois 
parties font compofées de triangles 
égaux, &c. | 


PROS LE MISE 


Divi{er le trapeze donné ABCD en déux 
également , par une ligne droite tirée de 


l'angle donné D. Planche XI, fig. 16, 


Ayant tiré par le point E, milieu de PI. XI; 
la diagonale AC, la droite EF, paral- fig. 16. 
lele à l’autre diagonale BD, menez 
la droite DF, qui divifera le trapeze 
propofé ABCD en deux parties égales. 


Si 
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Dérnonftration. 
; PI. XI, Car fi aux triangles égaux DEA; 
8-16 DEC, on ajoute les triangles égaux | 
AEB , CEB, on aura le trapeze ADEB, 
égale au trapeze CDEB, & à caufe du 
trapeze ADEB égal au triangle ADF, & 
du trapeze CDEÉB égal au trapeze. CD- 
FB , parce que les deux triangles DEO ; 
BFO font égaux ,comme l'on connoitta 
en Ôrant des deux triangles égaux DEB , 
DEB, le triangle commun DOB, il 
s'enfuit que le triangle ADF eft égal. 
au trapeze CDFB, & qu'ainfi la ligne 
DE divife le trapeze donné ABCD 
en deux également. Ce qu’il falloit faires 
& démontrer. ;: 


PrRosLtEeME VIII. 


Divifer le trapeze donné ABCD en deux 
également , par une ligne droite tirée 
du point E, milieu du côté AB.PI, XI 
fig. 17: fl 


PI. XI, Ayant tiré par l’angle D , au côté 
$817* donné AB, la parallele DF, urez 
par fon point du milieu G à la ligne EC 


la parallele GH , & menez la droite EH 
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qui divifera le trapeze propofé ABCD 


en deux également 
Dérmonffrarion. 


Cat fi aux deux trapezoïdes AEGD , 
BEGF , qui font égaux, ( par le problè- 
me VI) , on ajoute les triangles GCD , 
GCE, qui font aufli égaux, ( par 38 1), 
on aura le pentagone AEGCD égal au 
trapeze EGCB, ou le trapeze AEHD 
égal au trapeze EHCB, à caufe des deux 
triangles écaux EGO , CHO , comme 
l’on connoîtra , en Ôrant des deux trian- 

“gles égaux EGC, EHC, le triangle 
commun EOC, ou des deux égaux 


: EGH, CGH, le commun GOH, &c,. 


Exemple. 
Ce problème fe peut réfoudre autre. ge LE 
. ment & très-facilement en cette forre. ?’ 
Ayant tiré des deux points À , B, fur le 
côté CD les deux perpendiculaires AF, 
BG , cherchez aux trois lignes AF + 
BG , BG, CD une quatrieme propor- 
tionnelle DH, & menez la droite EH, 
qui divifera le trapeze propofé ABCD 


en deux parties égales. 


fe: 19: 
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Démonftration. 


Car puifque , par la conftru“tion, nous 
avons cette analogie, AF+BG, BG::. 
CD , DH, en divifant on aura celle-ci 
AF, BG::CH,.DH,.& le rectanglen 
AFDH fera égal au rectangle BGCH , 
& par conféquent le triangle AHD au 
triangle BHC; & à caufe de l'égalité 
des deux criangles AËH , BEH , 1l s’en- 
fuit que le trapeze ADHE eft égal au 
trapeze BCHE, & qu’ainfi la ligne EH 
divife le trapeze propofe ABCD en 
deux parties égales, Ce qu’il falloir faire 
6 démontrer. 

Ce même problème fe peut auf réfou- 
dre par le moyen du fuivant, qui eft plus, 
général. 


PROBLEME I X. 


Divifer le trapeze donné ABCD en deux 
également > par une ligne droite tirée 
du point E donné fur le côté CD. PH À 
XI, fig, 19. 


Ayant tiré de A C,ala diago 


PL XI, le DB, la parallele CF, qui ren 


conrre le côté AB, prolongé en FA 
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divifez ÀF en deux également au point PI. XI» 
G; & ayant tiré de l'angle D à la ligne fig. 19. 
EG , la parallele DH, menez la droite 
EH qui divifera en deux également le 


-rapeze propofé ABCD, 
| Démnonftration, 


Car, icaufe du‘triangle ADF égal au 
trapeze ABCD , ( comme nousavons dé- 
montré dans notre géométrie pratique), 
fa moitié ou le triangle ADG fera aufli ! 
la moitié du trapeze ABCD & parce 
que ce même triangle ADG , eft égal 
au trapeze ADEH, à caufe des paral- 
lelés EG, DH, il fuit que ce trapeze 
ADERH eft auffi la moitié du donné 
ABCD, & que par conféquent la ligne 
DG divife le trapeze donné ABCDen 
deux parties égales, Ce qu’il falloit faire 
6 démontrer. 


PI. XI, 


fig. 20. 
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PROBLEME X. . 


Divifir le trapeze donné ABCD en deux 
également ; par une ligne parallele au 
point donné 4 D, Planche XI, 
figure 20. | N : 


Ayant tiré par l’angle C à la diago= 
nale DB, la parallele CE, qui rencons 
tre ici le côté AB, prolongé en E, & 
ayant divifé AE en deux également au, 

point F, prolongez le côté CD, jufqu'à 
ce qu'il rencontre le côté AB prolongé, 
en G, & abaiflez du point F fur AG la 
perpendiculaire FO , qui fera finie en 
O par un demi-cercle décrit à l’ens 
tour de AG. Faites enfin GH égale à 
GO , & tirez par le point H, au CÔTÉ 
AD , la parallele H1, qui divifera le tras 
peze propofé ABCD en deux parties 
égales. | | 
Démonftration. 


Car à caufe du triangle ADE égal 
au trapeze ABCD , (comme nous avons 
démontré dans notre géometrie pratique) 
fa moitié, ou le triangle ADF, fera égale 
au trapeze BCDF: & parce que le 
triangle AOGeft rectangle, (par 31,3 3) 

les 


-\ # 
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Îles deux triangles AOG, FOG feront pl. XI ; 
femblables, (par 8. 6.) &c.(par 4. 6.) Ag. 20. 
| la ligne GO , ou fon égale GH , fera 
moyenne proportionnelle entre le$ deux 

AG, GF; c’eft pourquoi la raifon de ces 

deux lignes AG, GF, fera égale à celle 

des deux quarrés AG, GH, (par Corell, 

20. 6.) laquelle raifon eft la même que 

celle des triangles femblables ADG, 

HIG ; (par 16. 6.) & comme la raifon 

des mêmes lignes AG, GF, eft aufli 

égale à celle des deux triangles ADG, 

FDG, (par 1. 6.) on conclut aifément 

“que la raifon des deux triangles ADG, 

-HIG eft égale à celle des deux triangles 

ADG, FDG, & par conféquent le trian- 

gle HIO eft égal au triangle FDG ; c’eft 
pourquoi fi de chacun on ôte le trian- 

gle commun BCG, il reftera le trapeze 

BCIH , égal au trapeze BCDF, ou à la 

moitié du trapeze donné ABCD. D'où 

1l fuit que la droite HI divife le trapeze 
propofé ABCD en deux parties égales, 

Ce qu'il falloir faire & démontrer. 


Remarque. 
Ce problème fe peut réfoudre autre. pl. x1, 


ment & aflez facilement, pourvu que fig. 21. 
don fçache réduire un trapeze en trapé- 
| RE | 


fig. 22, 
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PI, x1 ,zoide, & divifer un trapézoïde en deux | 
“enfeignerons ici briévement. 
-ABCD en trapézoïde, tirez de l’angle| 


finie en E par la ligne DE, parallele à la 


CFD, on ajoute le trapeze ABCF, on 


donné ABCD, Ce qu’il falloir faire 6 


également par une ligne parallele à l'un 
des deux côtés paralleles. Ce que nous 


Pour réduire premierement le trapeze, 
À au côté BC la parallele AE, qui fera | 


diagonale AC, & menez la droite EC, | 
& le trapézoïde ABCE fera égal au tra, 
peze propofé ABCD. : 


Démonftration. 


Car fi des deux triangles égaux AEC,! 
ADC, (par la 37. du 1.) on ôre le 
triangle commun AFC, on aura le trian« 
gle AFE égal au triangle CFD ; & {à 


chacun de ces deux triangles égaux AFE, 


aura le trapézoide ABCE égal au tra pezel 


démontrer. « { | 
Quoique cette méthode foit courte & 
facile, néanmoins elle ne fe trouve pa 
propre pour notre deffein, qui eft dé 
divifer un trapeze en deux également 
parce que dans cette réduétion il ya deu 
| 


côtés qui changent. C'eft pourquoi noël 
gnfeignerons ici une autre méthode pou! 
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| téduire un trapézoide, en changeant feu- 
lement un côté. 

Pour donc réduire le trapeze ABCD 
| en trapézoïde, prolongez les deux côtés 
| AD, BC, jufquà ce qu'ils fe rencon- 
rent en E, & coupez Île côté AE en FE, 
iMenforte que Le côté BE foit au côté ÂE, 
| comme le rectangle CED au quatré EF, 
| ce qui eft facile. Après cela menez la 
| droite GF, & lui tirez par le point D 
| la parallele DG. Enfin menez la droite 
| FG qui fera parallele au côté AB, & je 


propofé ABCD,. 


Démonftration. 


EFC, EDG, le rectangle FEG fera 
légal au reétangle CED , & l’on pourra 
faire cetre analogie FEG, EF::CED:; 
EF, & à caufe que EF eft une hauteur 
commune aux deux premiers rectangles, 
on pourra faire celle-ci EG; EF: 
ICED, EF; & fi au lieu des deux der- 
niers termes CED, EF, on met les deux 
lignes BE, AE, qui font en même rai. 
fon par la conftruction, pe TRE 
CS #1 


Car à caufe des triangles femblables 


PI. XÏ: 
fig. 22 


trapézoide ABGF fera égal au trapeze 


Pi. XI, derniere analogie EG, EF ::BE, AE, 


kg. 22 


‘maniere de divifer en deux également le 
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laquelle fait connoître (par 6. 6.) que | 
le petit triangle EFG eft femblable au 
grand EAB, & que par conféquent 1eh 
côté FG eft parallele au côté AB ; &, 
qu'ainfi la figure ABGF eft un trapé- | 
zoïde , lequel eft égal au trapeze propofé | 
ABCD , à caufe de légalité des deux, 
triangles FDE, FGC, (par 37.1.) def- | 


_ quels ôtant le triangle commun FOC ;» 


il reftera le triangle FOD égal au trians) 
ogle COG, c'eft pourquoi fi à chacun de’ 
ces deux triangles égaux FOD, COG, on, 
ajoute le pentagone commun ABCOF el 
on aura le trapeze ABCD égal au tra! 
pézoïde ABGF. Ce qu’il falloit faire & 
démontrer. ; il 

Il ne-refte plus qu'à vous enfeigner [al 


trapézoïde ABGF, par une ligne paral- 
lele au côté AB, ce qui fe fera en cette 
forte. RTE 
Coupez le côté AE en H, enfotte 
que le quarré EH foit la moitié de la 
fomme des deux EA, EF, & menez pari 
le point H, à la ligne AB, la parallele 
HI, qui divifera le trapézoïde ABGR, 
& par conféquent le trapeze propoié 


ABCD en deux également. | | 
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Démonffration, 


EF eft double du quarré EH, par la conf- 
Wrruction, les trois quarrés EF, EH , EA, 
& par conféquent les triangles fembla« 

bles EFG , EMI, EAB qui font en même 
Wraifon, (par 19. 6.) feront en propor- 
tion arithmétique : cet pourquoi l’excès 
du fecond fur le premier, fcavoir, le 
urrapeze HIGF fera égal à l'excès du troi- 
Wieme fur le fecond , c'eft-à-dire , au tra- 
peze ABIH. Ainf la ligne HI divife en 
“deux parties égales le trapézoïde ABGE, 


M par conféquent le trapeze propofé AB- 


"CD. Ce qu'il falloit faire & démontrer, 


| : 
Corollaire, 


“ Jlfuitde la pratique de ce problème, 
& du problème VI, une maniere aifée 
| pour divifer un trapézoiïde donné en 
iquatre parties égales par deux lignes per: 
Ipendiculaires entr’elles, 


CA 
Cy 


Ti 


Car puifque la fomme des quartés EA, j PI XF; 
‘+ So 22e 


AT - 
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ProBreME XI. 


Divifer le triangle donné ABCD eæ| 
crois parties égales, par deux lignes 
. ‘zirées de Pangle donné D. Planche XI, | 
figure 23. ! 


PI, XI, Ayant tiré de l'angle C à la diagonales| 
fg.23. : BD, la parallele CE qui rencontre le) 
côté AB, prolongé en E, divifez la Honen 

AE en trois parties égales aux points Fu 

G, & menez les droites DF, D5, qui 
-diviferont le trapeze propofé ABCD en“! 

trois parties égales, à caufe du trianglen 

ADE qui eft égal au trapeze ABCD 5 

& qui eft divifé en trois également pa, 

les droites DF, DG : il faut prendre 

garde que le point G ne doit pas paffers 
au-delà du point B. +| 


PROBLEME XII. | 


PL. XI, fig. 24 ÿ | 


_ PLXI, Ayant tiré de l'angle C, à la diagass 
58.24  nale DB, la parallele CF qui rencontré} 
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le côté AB prolongé en F, faites AG. PI, XI ; 

| égale à un tiers de AF, & ayant tiré À fig. 24. 
la ligne GE la parallele DH, & à la li- 

ivgre BE la parallele CI, faites HK égale 

| à la moitié de HI, & menez les droires 

EH, EK, qui diviferonr le trapeze pro= 

| pofé ABCD en trois parties égales. 


_ Déronfirations 


[h Car puifque le triangle ADF eft égal 
bau trapeze ABCD, & que le triangle 
MADG en eft le tiers, {pat 1. 6.) à caufe 
“de {a bafe AG égale au tiers de la bafe 
MÂF, (par la conftruétion) le trapeze 
MADEH , qui eft égal au triangle ADG, 
Ma caufe de la ligne EG parallele à la dia- 
lgonale DH, fera aufli le tiers du tra- 
peze ABCD; & parce que le trapeze 
Mreftant BCEH fe trouve divifé en deux 
légalement , par la droite EK, parce 
qu'elle divife en deux également le 
triangle HET, qui eft égal au trapeze 
(BCEH , il s'enfuit que les deux lignes 
(EH , EK, divifent le trapeze propofé 
/ABCD en trois parties égales, Ce qu’il 
falloit faire & démontrer. | 


qu 


pl XI; Ayant tiré pat l'angle C, à la diago=ll 
EG 2 Fan 
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PROBLEME X TEL 


Divifer le trapeze donné ABCD en trois 
parties égales ; par deux lignes paral=| 
leles au côté donné AD. Planche XI, | 
fig. 2$4 L AI 


nale DB, la parallele CE qui rencon=| 
-tre ici le côté AB, prolongé en E, & 
ayant fait AF égale au tiers de AE, pros 
Jongez le côté CD jufqu'à ce qu'il ren 
contre le côté AB prolongé en G, & 
ayant cherché entre AG & GF une 
moyenne proportionnelle GH,, tirez par! 
le point H, au côté AD, la parallele 
HI. Après cela tirez par le même poine| 
C, à la ligne IB, la parallele CK ; & 
ayant divifé HK en deux également au 
point L, cherchez entre HG & GL une, 
moyenne proportionnelle GM , pour ti-\ 
rer par le point M au même côté AD; | 
la parallele MN, &-le trapeze propofel 
ABCD fe trouvera divifé en trois parties 
égales par les deux paralleles HI, MN, 
Ÿ 
Démonftrarion. ; 


Car on démontrera, comme dans 14 


1 
À 
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: Probléme X, que je trapeze ADIH eft 
- le tiers du propofé ABCD, & que la 
ligne MN divife en deux également le 
trapeze HBCI, qui eft égal aux deux 
tiers du propofé ABCD. D'où il eft aifé 
- de conclure que les deux lignes HI, MN 
divifent le trapeze ABCD en trois par- 
ties égales. Ce qu’il falloir faire & dé- 
| \HOntrer, 


PROBLEME XIV. 


WDivifer le trapeze donné ABCD en rrois 

; parties égales, par deux lignes tirées des 
deux angles oppofés B, D. PI. XII ù 
fig. 26. À 


Ayant tiré de l'angle C à la diagonale PI, XIIS 
DB la parallele EE, qui rencontre le fg.26 
Lcôté AB, prolongé en E, faites AF égale 
Là un tiers de ÀE, & menez la droite 
| DF, laquelle étant prolongée rencon- 
| trera la parallele CE auf prolongée en 
[1G ; & ayant divifé la ligne FG en deux 
hégalement au point H, menez la droite 
MBH , & les deux lignes DF, BH, divi- 
|feront le trapeze propofé ABCD en 
Mtrois parties égales, | 


î 


; 
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Défnonftration, 


Car puifque la bafe AF du triangle. 
ADF eft le tiers de la bafe AE du trian- 
gle ADE, qui eft égal au trapeze ÂB- 
CD, ce triangle ADF fera (par 1. 6.) 


. . nl ? 
le tiers du triangle ADE, & par confe- 


quent du trapeze ABCD: pareillement 4 
parce que la bafe FH du triangle FB4 
eft là moitié de la bafe FG du triangle 
FBG, qui eft égal au trapeze FBCD ou 
aux deux tiers du trapeze ABCD, ce; 
triangle FBH eft la moitié du triangle 
FBG ou du trapeze FBCD , & par con-# 
féquent le tiers du trapeze ABCD. D'où! 
il fuit que le trapeze propofé ABCD « 
eft divifé en crois parties égales par les! 
deux lignes DF, BH. Ce qu’il falloisi 


_ faire & démontrer. 


PROBLEME X V. 


Divifer Le trapeze donné ABCD en deuse 


parties , dont la raifon foit égale a celle | 
des deux lignes données AG, GH,4 
PL XII, fig. 27. | 


PL XII,  Ayanttiré des angles À, C fur la dia:! 
üg. 27e gonale DB, les perpendiculaires AE! 
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M CE, & ayant prolongé AFen I, enforte PI XII; 
h queiFT foit égale à CE, divifez AI en L, fig. 27. 
_enforte que Îes quatre lignes AH, AG, 

I" AT; AL foienr proportionnelles ; & parce 

que le point L tombe ici fur la perpen- 
diculaire AF du triangle ADB, divifez 

fon côté AB en M, enforte que les 

quatre lignes AF, AL, AB, AM foient 
proportionnelles, & menez la droite 

| DM qui divifera le trapeze propofé AB- 

: CD, en deux. parties ADM, BCDM, 

| dont la raifon eft égale à celle des deux 

lignes données AG , GH. 


Démonftration: 


. Car puifque (par 1: 6: ) le trianolé 
ADM eft au triangle BDM comme AM 
\à BM, en compofant, le triangle ADM 
fera au triangle ADB , comme AM à 
k AB, ou comme AL à AF; & pareillement 
puifque le triangle ADB eft au triangle 
| CDB, comme AFà CE, ou FI, en com- 
pofant, le triangle ADB fera au trapeze 
-ABCD, comme AF à AT; & fi à la place 
b du triangle ADB & de la ligne AF, on 
met le triangle ADM, & la ligne AL, 
| qui font en même raifon, (comme il 
vient d’être démontré) on connoîtra que 


le triangle ADM eft au trapeze ABCD , 
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Pl. XII, comme AL à AÏ ; c'eft pourquoi, eñ 


fig. 27° 


divifant , le triangle ADM ef au trapeze 
BCDM, comme ÀL à LI, ou comme 
AG à GH. Ce qu’il falloit faire & dé-. 
montrer, 

Remarque. %* 


_ On voit aifément que par le moyen | 
de ce problème, on peutretrancher d'un 
trapeze donné telle partie que l’on vou- 
dra, & de plus réfoudre le Problème î 
VII & divifer un trapeze donné en au-. 


__ fant de parties égales que l’on voudra. 


PROBLEME XVE 


f C À 
Retrancher d’un trapeze donné une figure 
égalé à une autre figure donnée. | 


Si l’on réduit en triangle le trapeze! 


 propofé, comme nous avons fait dans, 


plufieurs Problèmes de ce Chapitre, & , 


que de ce triangle on retranche une fi-# 


gure égale à la donnée par les préceptes 
du Chapitre précédent, Le problème fera” 
réfolu. # | 4 

Ou bien on confdérera la raifon de lan 
figure donnée au trapeze donné, & à 
l'aide du problème précédent on diviss 


fera le trapeze donné felon cette raifon.b 


CHAPITRE IIL 
De la divifion des Polysones, | 
Pros Lex e TI 


Divifer un polygone régulier en deux éva- 
lement par une lione tirée du miliex de 


l'un de [ès côtés. PI. XI, fig. 28 6 29. 


| Pen fi le polygone réou- 
ler eft compofé d’un nombre pair de 
* côtés, comme l’exagone ABCDEF , on 
1: divifera deux de fes côtés oppofés & pa- 
 ralleles, comme AB, DE, chacun en 
| deux également aux points G, H, par 
L où l’on menera la droire GH ; qui divi- 
L fera en deux patties égales l’exagone 
k propofé ABCDEF. | WT 
Mais file polygone propofé eft com- 
| pofé d’un nombre impair de côtés, com- 
| me le péntagone ABCGE, on divifera 
| l'un de fes côtés comme AB, en deux 
bégalemeht au point F, par où on tirera 
à l'angle oppofé G la droite GE, qui di- 
 vifera le pentagone propofé ABCGE en 
| deux parties évales. AUS 
Nous ne donnons pas la démonftra- 
tion de ces deux pratiques, parce qu’elle 


PLANTE à 


fig. 28, 


PL XI13 
fig, 29. 


#50 DE LA DIVISION 

eft évidente ; car on voit aifément que 
chaque polygone fe trouve divifé en 
deux trapezes égaux, puifque les angles 
_& les cotés de l’un font égaux aux an 
gles & aux côtés de l’autre. 


LEMME. 


Réduire un polygone propofé en triangles 
| Planche. XI, fig. 30. : 


PL XII, Pourréduireen triangle un polygone, ! 


Eg. $Qs 


comme , par exemple, le pentagone AB-. 
CDE , tirez à l'une de fes diagonales, 
comme à la diagonale DB, par l'angle | 
voifin C, la parallele CF, quirencontre, 
1c1 le coté oppofé AB, prolongé en T,4 
& menez la droite DEF pour avoir le 

trapeze AEDF égal au pentagone pro- 
pofé ABCDE , à caufe du triangle DOC 

égal au triangle BOF; c'eft pourquoi il 
n’y a qu'à réduire en triangle ce trapeze 

AËEDF ce qui fe fera en tirant à fa dia= 
gonale EF par l'angle D la parallele DG,4 
qui rencontre ici le côté AF prolongé” 
en G, par où vous menerez la droite” 
EG, & vous aurez le triangle A EG égaln 
au trapeze AEDPF ou au pentagone pros“ 
pofé ABCDE, à caufe du triangle EODA 
égal au triangle FOG. ”: À 


# 
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Ainfi vous voyez que l’on peut aifé- 
| ment réduire en triangie tel polygone 
que l'on voudra, parce qu'on le peur 
toujours réduireen une figure d’autant de 
cÔtés moins un, & cette autre figure en 
| Une autre d'autant de côtés moinsun , & 
- continuer ainfi jufqu’au triangle. Com- 

me ici de la figure de cinq côtés ABCDE, 
nous en avons fait une de quatre AEDF, 
| &c de celle-ci une de trois AEG. 


- À 


PRoBLEME II, 


Divifér un poly2one régulier en deux éras 

lement par une ligne parallele à Pur 

de fes côtés. PI. XIL, fs. 31 & 32+ 

Premierement fi le polygone réoulier PL XII, 

eft pair, comme l’exagone ABCDEF, & fig. 31. à 
L qu'on le veuille divifer en deux égale- 
ment par une ligne parallele au côté 
| donné AB, on tirera cette ligne par les 
| deux angles F, C, qui font diamétrale- 
ment oppofés & également éloignés du 
L côté donné AB. La démonftration en eft 
trop claire pour en parler ici davantage. 

Mais fi le polygone propofé eft impair, PI XI 
comme le pentagone ABCDE, on le fig. 32. 
divifera en deux également par une ligne 

parallele au côté donné AB, par une 


PL XII 
fig. 2 3e 
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méthode qui convient à toute forte del 

polygones, comme vous allez voir. 
Ayantréduit, par le lemme précédent, 


_ Je pentagone propofe ABCDE au trian- 


le FCH, comme ici par le moyen des 
deux lignes BF, DH, paralleles aux 
deux diagonales CA, CE, divifez la 


‘bafe FH en deux également au point G; 


& menez la droite CG, pour avoir le 
triangle FGC égal à la moitié du trian- 

le FCH, ou du pentagone propofé 
ABCDE. Tirez enfuite par le point OC, 
au côté donné AB , une ligne parallele, 
qui fe trouve ici la même que la diago= 
nale CE, parce que le pentagone pro: 
pofé ABCDE eft réoulier. Ainf cette 
parallele donnera fur Le côté AE prolon: 
gé, quandilen fera befoin , le pointE, & 
le côté BC, prolongé , donnera fur le mé: 


- mecôté AE, aufli prolongé, le point I. 


C’eft pourquoi vous chercherez entre les 


ligneslE, IG ,une moyenne proportion: 
nelleIN, & vous tirerez par le point N au 
côté donné AB la parallele NO, qui di 
vifera le pentagone propofé ABCDE er 
deux parties égales. ; | 


- Démonftration, 


Car à caufe des triangles femblable: 
ICE, 
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WUICE, ION, on connoît (par ro. Ou: DE XU; 
que la raifon du triangle ICE au trian- fig. 32e 
| gle ION, eft égale à celle du quarrélE 
. au quarré IN; & fi à la place des deux 
quattés IE, IN, on met les deux lignes 
BIE, IG, qui font en même raifon , à 
|" caufe des trois proportionnelles IE, IN, 
1G, & encore fi à la place des deux li- 
gnes IE, IG, on met les deux triangles 
M ICE, ICG, qui font en même raifon 
( par 1. 6. ) on connoîtra que la raifon 
du triangle ICE au triangle ION, eft 
| égale à celle du triangle ICE au trian- 
"gle ICG, & que par con féquent le trian- 
gle ICG eft égal au triangle ION ; & 
ù fi de chacun on ôte le triangle commun 
LIBA , il reftera le trapeze ABCG égal 
Lau trapeze ABON,, c'eft--dire au trian- 
tgle FCG, ou à la moitié du pentagone 
| propofé ABCDE, | 


TRE AMENER € FIEF. 


| Divifér un polygone régulier en quatre 
parties égales par deux lignes perpen- 
diculaires entr’elles, Planche XII , f- 
gures 33 & 34. 


_ Premierement file polygoneréoulier pl. XIT,; 
left pair, comme l’exagone ABCDEF, fg. 32 
| divifez deux de fes côtés oppofés & pa 
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salleles, comme AB, DE, chacuñ et. 
deux également aux points G, H, 8e me 
nez la droite GH, & le diametre CE 
Ïl eft évident que ces deux lignes CF, 


: GH, font perpendiculaires entr’elles , & 


qu’elles divifent l'exagone propofé AB. 
CDEEF en quatre parties égales. 


Pt, X11, Mais fi le polygone propofé eft 1m 


êg. 34 


“ies épales, 


‘pair, comme le pentagone ABCDE,;°* 
divifez l’un de fes côtés, comme AB, en 


deux également au point F, par lequel 


\ 


vous tirerez à l'angle oppofé D la droite 
DE, qui fera perpendiculaire au même: 
‘côté AB , & divifera le pentagone pro- 
pofé ABCDE en deux parties égales, 
Après cela, divifez (par le Probl. IL} 
le même pentagone ABCDE en deux 
‘également par la droite GH, parallele 
au mème côté AB , ce qui fera que cette 
parallele GH fera perpendiculaire à la 
ligne DF, & que ces deux perpendi= 
culaires DE, GH, diviferont le penta- 
gone propofé ABCDE en quatre pars 


EL: 


bEs CHAmMprs. 234 
LÉ Ÿ: , 
| à PrRozmLzLEemME I V. 
| | Divifer ur polygone régulier en deux éga- 
lement , par une ligne tirée d’un poine 
sonné fur l'un de fes côtés, PI, XII , 
Îg. 35 & 36: | 


4 _Premierement f le polygone régulier Pl. XI; 
. ef pair, comme l’exagone ABCDEF, f8 35 
. & qu'il le faille divifer en deux égale- 
… Ment par une ligne tirée du point donné 
G fur le côté DE ;'prenez fur le côté pa- 

rallele AB depuis l'angle A oppolé à 
Fangle D la ligne AH égale à la ligne 
 DG, on depuis l’angle B oppofé à l'angle 

E, la ligne BH égale à la ligne EH, 

& menez la droite GH qui divifera le 
- polygone propofé ABCDEF en deux 
. pâruies évales, comme il eft aifé à dé- 

montrer. | Dan “HO 

Mais fi le polygone propofé eft impair, .PI. 'XITE 
“comme le pentagone ABCDE,, & qu'on fig, < gg 0 
Je veuille divifer en deux également par 
_une lione tirée du point donné O fürle 
côté donné CD, fuivez cette regle gé- 
_nérale pour toutes fortes de-polycones: 
Ayant réduit le pentagone propofé 
-ABCDE au triangle FCG, & ayanc di- 
vifé fa bafe FG en deux également au: 
point. H, urez les lipnes HAE , da 
Vi 


Ds6 DE LA DIVISION (] 

Pl. x11, la ligne HO), la parallele CN, qui donner 
6g.36. fur la bafe AE le point N, par où tirant 
au point donné O la droite NO, elle di«l, 

. vifera le polygone propofé ABCDE en : 


deux parties égales. 


Démonftration. 


Car il eft évident que le pentagonen 
ABCON eft égal au triangle FCH, à 
caufe de la ligne OH, parallele à la diago=# 
nale CN, & de la ligne BF parallele à 
l'autre diagonale CA ; & parce que les 
triangle FCH eft la moitié du triangle” 
FCG, ou du pentagone propofé ABC= 
DE, il s'enfuir que le pentagone ABC= 
ON eft aufli la moitié du propofé ABC= 
DE, & qu’ainfi le penragone propofé 
ABCDE eft divifé en deux également 

- par la droite NO. Ce qu’il falloit faire 


6& démontrer. 


PROBLEME V. 


Divifer le polygone donné ABCDE ex 
trois parties égales, par deux lignes 
tirées du point donné O, fur le côté 


CD. PI. XII, fig. 37. 


_ pl xXIt, Ayantréduitle polygone propofe AB: 
fg.37  CDÉ au triangle FCG, & ayant fait FH 


— 


D. DES CHAmres 23% 
# Coale au tiers de FG , menez les droites pl. Xiti 
HO, HC, & tirez à la droite HO par le fige 37 
| point C, la parallele CN qui donnera fur 
| Jabafe AE, le point N, par lequel & pat 


. le point donné Ovous menerez la droite 


Après cela réduifez la figure NEDO au 
triangle NOÏ, & ayant divifé fa bafe NI 
| en deux également au point M, menez 
| par ce point M au point donné ©, la 
| droite OM, laquelle avec la précédente 
| ON divifera le polygone propofé ABC 


|! DE en trois parties égales. 
Démonftration. 


Car on démontrera, comme dans le 
|: Probl. précédent, que le penragone AB- 
| CON ef le tiers du propofé ABCDE,, & 
| que le triangle NOM eft la moitié du tra- 
| peze NEDO ; d’où l’on conclut aifémene: 
que les deux lignes OM, ON, divifentle 
| polygone propofe ABCDE en trois par=. 
| mes égales. Ce qu’il fall. faire & démontrer. 


PROBLEME VIN 


| Divifer en trois parties égales le polygone 
donné ABCDE ,, par deux lignes tirées 
de l'angle donné D. PI, XI, fig. 39. 


| Ayancréduir le polygone propofé AB- PI. XIT; 
CDE au triangle FDG , divifez fa bafe fig. 32: 


. PE XI, 


fige 39. 


ŸL XII, - 


Ép, 40 


438 DE LA prviston 
EGen trois parties égales aux points H} 
I, & menez les deux lignes DH, DI, 
qui diviferont le polygone propofe AB: \ 
CDE en trois parties égales. ñ 


Démonffratior. 


Car on démontrera, comme aupara= 
vant, que le trapeze AEDH eft le tiers 
du polygone propofé ABCDE ; & com- 
me le triangle HDI en eft aufli le tiers , 
il s'enfuit que le polygone propofé AB-, 
CDE fe trouve divifé en trois parties. 
égales par les deux lignes DH, DI. Ce 
qu’il falloit faire & démontrer. DS 


Pro MT EU VII. 


Divifer le polygone donné ABCDE en 
crois parties égales, par deux lignes: 
tirées des deux points O, P, donnés [ur 

. de côté CD. PI. XIE, fig, 40. | 


Ayant réduit le polygone propofés 
ABCDE au triangle FDG, & ayant fait 
FH égale au tiers de la bafe FG, tirez” 
par le point D à la ligne HO la paralleles 
DI , & menez la droite OI. De mème” 
ayant réduit le trapeze IRCO au triangle: 


” JOL, & ayant divifé la bafe IL en deux 


également au point. M, tirez à la lignes 


DES CHAmprs 239 
MP par le point O la parallele ON, & 


Ph XÉF: 


.menez la droite PN, & le polygone pro- fig. 40. 


|pofé ABCDE fe trouvera divifé en trois 
parties Égales par les deux lignes OI, PN. 


Démonftration. 
*_ Car on démontrera, comme dans le 
Probl, IF, que le pentagone AEDOI 


eft le tiers du propofé ABCDE, & que 


le trapeze IOPN eft la moitié du trapeze 
IBCO, & par conféquent égal au tiers 
du polysone propofé ABCDE, & que 
par conféquent le trapeze reftanrt NBCP 
eft aufli le tiers du même polygone AB- 
CDE ; d'où il fuit que ce polygone AB- 
CDE eft divifé en trois parties pales par 
les deux lignes OI, PN. QE 


Pæomreme VIII >: 
Der de polygone donné ABCDE en: 


deux parties. dans. la raijon des deux li- 
gres données ÀX, IL, par une ligne ri- 


_rée de l'angle donne D. P], XI, fig. 38 


Ayant réduit le polygone propofé AB. 
CDE au triangle FDG , divifez {a bafe 
FG dansyla raifon donnée AI, IL au 
point H, enforte que les quatre lignes 


[,0IL, FH, GH foient proportion 


PI. XIP;, 
fg. 38 


PL XII 
Es. 38. / 
deux parties AEDH, BCDH, propotr-} 


_ EL. 


è 


“#40 DE ta DIVISION DES CHAMPS. \ 
nelles, & menez la droite DH, qui dis 
vifera le polygone propofé ABCDE en: 


tionnelles aux deux lignes données AI; 
Démonftration. - 

Car on connoîtra aifément que Îe tras 
peze AEDH eft égal au triangle FDH, 
& que le trapeze BCDH eft égal aw 
triangle GDH, & comme les triangles 
FDH, GDH font proportionnels aux 
deux lignes FH, GHouaux deux données 
‘AI, IL, il s'enfuit que les deux trapezes 
-AEDH, BCDH font aufli proportion: 
nels aux deux lignes données AL, IL. Ce 
qu’il falloit faire & démontrer. | 


Les Problémes que nous omettons icé 
& qui ne peuvent étre d'ufage , fe réfou- 
dront facilement à limitation des précé: 
dens. C’efl pourquoi nous mettrons fin € 
ce Traire. | | 


L | 
Il 
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: Fin du Traité de [a Re | 
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